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UN CARMEL A AUSClfwITZ 
--------------- ~~ 

La presse s'est dernierement fait l'echo de l'emotion{ pour ne pas dire l'indi
gnation, soulevee- par l 'etab!tiseement a Auschwitz d'~"farmel OU quelques 
soeurs vivent deja. Nous avons done ete amenea a reflechir sur cette creation. 

Auschvitz designe l'endroit ou la solution finale, c'est-8.-dire !'extermina
tion des Juifs, parce que Juifs, a ete perpetree. Il y a eu d'autres camps 
infamants mais Auschwitz les resume tous: : Auschwitz est un symbole sacre. 

O.:cv.I·~ 
Auschwitz c'est le lieu te:tr~Pli_de la Passion juive. Il ne faut ni l'occulter 
ni se l'approprier. Toute ingerence, quelle qu'elle soit, serait outrageante 
a l'egard de nos freres a1nes dans la foi. AuschWitz doit rester tel quel afin 
de demeurer un en.seignement p,our les generations a venir. 

Il ne s 'agi t pas de nier le ~des victimes non juives:, internees- et ex~cu
tees dans Ce Calll.p, pour faits de guerre OU de resistance, mais de SOuligner 
ce qui a fait la specificite du genocide des Juifs. 

Si une d/'/:Jfche reelle de repentance a l'egard du peuple juitj prenant en compte 
toute l'histoire chretienne,avait ete faite- par l'Eglise et diifuaee aupres 
des consciences chretiennea, une telle initiative aurait-elle eu lieu ? Ne 
manifeate-t-elle pas en outre l'insuffisance- de la reflexion theologique et 
morale sur la Sboah au cours des dernieres ann~es ? 

Nous avons pu avoir en mains le tract emanant de la branche belge de l'organi
sation "Aide l l'Eglise en Detresse• destine a recueillir des fonds pour la 
construction du Carmel d'Auschwitz et nous y trouvons plusieurs elements inac
ceptables : 

"Les carmelites font penitence pour nous qui sommes encore en vi~~, · Elles 
construisent de leurs mains le signe sacre de l'amour, de la paix, de la 
reconciliation qui temoignere. de la puissance victorieuse de la Croix de 
Jesus. Le couvent deviendra une forteresS'e spi~ituelle, un gage de la Collver
sion des freres egares de nos pays, une preuve de bonne. volonte pour effacer 
!'outrage (de quel outrage s'agit-il ici 1) dont le Vicaire du Christ est si 
souvent l'objet •.• ~ 
- le mot juif n'y figure pas, 
- le texte montre un triomphalisme de l'Eglise auquel on pensait que le Concile 
Vatican II avait mis fin, 
- un Carmel n'a nullement besoin d'~tre installe eur le site m~me d'Auechvitz, 
- l'Eglise, continuant des errements e.nciens, ne peut se substituer au peuple 
juif comme si celui-ci avait cesse d'exiater a la mort du Christ. Or l'histoire 
prouve qu'en depit de toutes les violences et des exactions qu'il a subies, 
le peuple juif non seulement est bien vivant, mais qu'i1 a encore beaucoup de 
choses a enseigner aux chretiens (le respect des Ecritures, l~ respect de la 
transcendance de Dieu, la lutte contre les idoles anciennes et modernes ••• ) 

En application d'une part des Orientations pastorales du Com.it~ Episcopal 
pour les relations avec le Judaisme publiees le 16 avril 1973, d'autre part 
des Notes pou~ une correcte presentation des Juifs et du Judaisme dans la 
predication et la catechese de l'Eglise catholique, publiees en Mai 1985 par 
la Commission pour les relations religieuses: avec l~ Judaieme, 
Nous, Chretiens de l'A.J.C.F. declarons ne pouvoir accepter l'implantation ~ 
Auschwitz de ce Carmel, guelles gue eoient lee intentions aui:ont inspire son 
installation. 

8 Janvier 1986 

Les Chretiena de l'Amiti~ 
Judeo-Chretienne de France 



\iotre don au Pape un couvent a Auschwitz 
lnl•ne-d • .. lf' n t ent 4van l 1.,, c1 .. u • •*!m e 

9uerre m o ndoale . le gros CIH.1v r e Ou 
theacre municipal 1fAuschwi tz e1a 11 
acheve. On n ·y a jamai • donne de re
present.ation . s1 ce n ·est le drame oe 
qu.atre millions cflnnocents qui sonr 
m orts ici. Les na.ris confisquerent le 
cheatre et en f irenl un depot de gaz 
don I 1ls ava1e nt besoin pour leur he · 
catombe. 

Le batiment sombre se trouve tout 
pre s du .. mur de la mon .. et du block 2 
ou Maa1miliein Kolbe mourul comme 
martyr. Satur Benedicte de la Cro1a et 
Edith Stein egalement y trouverent. en 
p lus de la mort. Ill vi e eterne lie. 

A ores de lonQues tr<aetations. le ma
g~s•n .. e te prete aua carmelites de · 
c haussees. Elles obtinrent la permis
sion de tr ansformer rinterieur en cou
ve nl. Ain s1. de c e lieu. 1adis point de 
d epar• d~ la m o rt . rayonnera u n e vie 

('(: rl •J1·v rrndrtt 1.~ .-~.,r rt I<: s ;o11rtr1.liri> '111 c:1111v•: 111 

L.i t1i1 jllrri ... ·le Mfr /111111 Cr,ic:/111 "" nn1~011 pn111 <IC· 

ln11°l'f' r1t'S vi~s I 'f:.,,,;, ct.· [l..-11 <:1i r ·"" <11'111r.11rr oour 
n?•n11t•'r rte v1., Ill tr.rm cn1iprr. 
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Le couvent des c.11mr.lires a Auscflw •tt co11srrw1 comm e theatre mau
dit comme depot <fr gal 1nx1011e. be111 comme toye1 a · amour. ae pnere 
et ae reconc111arin11 Ce sera vorre <1011 <iu Sa1nr-Pere 

n o uvelle. Hui t carmeli t es 
hab1tent deja l'e ndroit fro id 
et de sole . Jour et n~1t, 11lles 
onl d evanl les yeuz des 
million s de m orts. elles 
prie n t e t font p enilence 
pour no us qui s omme s en 
core en v ie . et elles c on
strulsent de le urs mam s le 
signe sac r e d e !"a mour. de 
la p a1x et de la reconcilia 
tio n q u i tem oign er a de la 
p u1ssance v1ctor1euse de 
la C roix de Jesus. 

Notre Cfuvre qu•. a la 
demande d u cardinal 
Wys.rynskt. a dera accepte 
le paaron;iige de soi• an te 
couvenls d e con1empl a ti
ves en Po logne. veul pour 
voir auss1 a ce qui manque 
e ncore <1u nouvee1u c armel 
d 'Auachwiu . 

Cette f1lle tte met s• p e tite 
main a ans la main de 
/"hom me q u i c hemine .tvec 

Oieu. 11 n 'y a pas tr.Jee C1 Or · 
gue1/ ou de desoOe1ssance 
en el/e. 
Pu11s.1ons-nous tous m etrre 
notre m•in a .ins cel/e du 
S.iin t -Pere ,..,ec .. u lilnl de 
conf1.ance Qu• celle.,nlant ~ 

Ap res la vis1te du Pape, noua vou· 
Ions. comme don de nos bienfaiteurs 
da Benelux . 1u1 remettre la t1ornme n e 
cessacre pour I' achevement de ce cou
vent qui de v1endra u n e fonere••• sp1-
rituelle . un gag e de la conversion dea 
lreres egares de n o s pay1 et une 
preuve de noire bonne . volont• pour 
e ffacer r outrage dooi 1"e Vicalre du 
Christ e st si souvent fobjet ... Voutez· 
vo us paruciper a cette ottrande? Ver
sez votre don en mentionnanl: Un cou
v~t pou r le P.ipe ! 

Ld porr~ de r en ter de111e11t celle du cie l 
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CONFERENCE OF EUROPEAN RABBIS 

ADLER HOUSE 
TA YISTOCK SQUARE 

LONDON WCJN 9HN 

PRESIDIUM: 

Chit[ Rabbi 
/~I Jalcoboviu, 

Pre:ident 

Rabbinu 
Murdechai Piron, 

Grruui Rabbilt 
Shmuel SiraJ, 

Honurary Praidmt: 

Glflllli RllDbin 
Meir WmchAwslci, 

C1tlzirrMn, 
SlllNiing CommilrH 

Chief/Wbl 
/Jtrlid Mom Rosor 

Eaiern Europe 

SECRETARY: 

RAbbi Mow Rose. 
P.O.Boz SJ24, 

JouSialan 9IOS2, 
PhoM 02-8/2859 

EUROPEAN 
COORDINATOR: 

RAbbi H.J. Gl'Wlnlrl/d, 
J6 Mon11TCh Courr, 

Lytre/ton Rd, 
LonJonN2, 

Phone Ol-4.5.5·08ll 

To His Eminence Pope John Paul II 

Greetings of Peace! 

The Jewish cx:mnunities of Euroi:e and eeyond have been orofoundly 
troubled by the news of the installation of a Ca.rneli te convent on t.'1e 
site of the Auschwi t z extermination camp • 

We cannot but deem it utterly inconqrtient to sanctify ground which is 
desecrated and accursed, drenched with the blood of millions of victims 
brutally tormented and slauqhtered in history• s greatest genocide. The 
very tNOrd Auschwitz has l:::ieccxte synonym:>us with t.~e Holocaust, and to 
have this place of infinite inhlJlWlity serve as a religi ous shrine would 
ClUSe affront and agony, particularly to the survivors of that infaroous 
camp and their families. 

When sane -years ago it '#aS proposed to erect a Jewish rromment there, 
the proiect was turned down on the grounds that t.here should be no 
specific_ reference in any edi.fioe to one Plrticular religious faith, 
although ·over half of the four million Auschwitz mrtyrs were Jews, 
murdered for the sole reason that they <Ere Jewish. Surely, then, the 
obiection should be all the greater to a building dedicated to another 
faith, especially such as was professed by aa;t of the Nazi murderers. 

In cur qrave disquiet, and striving to heal rather than to re-open. the 
wounds of the pist, we therefore urgently plead as the Presidi\111 of 
European .Rabbis for the a.t:andoment of this proiect. · • 

With salutations of profound rescect, 

Q\ief Rabbi Sir Tmienuel Jakobovits 
(Britain) 

Grand Rabbin ReM-Samu:!l Sirat 
(France> 

Grand Rabbin Max Warsc:hawski 
(Strastourq> 

Rabbi M:>rdechai Piron 
(Zurich) 

Chief Rabbi Moses ben 
(RUIJBJlia ) 

.y _ __.e r~'" 

U. 
( "---" , 

~---------...--. 

'---.. . . 
l<tirch, 1986 
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19 mars 1986 

A loules les communaut~s 

Ch~res soeurs, 

Je viens partager avec vous 1110n soucj, qui est d~j~ 
peut-~tre le vOtre. C'est eu sujet du couvent de 
CarmtHi tes conte1T"9latives qu'on veut conslruire t. 
Auschwitz, en Pologne. Il est probable que ce projet 
eboutira et il me semble que, conme Soeurs de Sion, 
nous devons ~tre au courant de tout ce qui est en jeu 
ol r6fl~ch1r cnoonf>lo. Void d'uuortl cc• q1m j'ni 
retenu de l'information re~ue jusqu'A present. 

Uix Car~lites, toutes polonaises, vivenl depuis la fin 
de 1984 sur le site de ce qu.l deva·it Hre le tMatre ·· 
municipal d'Auschwitz el qui a ~t~ utjJis~ pour entre
poser le gaz toxique servant ll exterminer les P.risonniers 
de eel horrible camp de la mort. Ce Carmel a pass~ 
inaper~u jusqu'A une dale r~cente. Pendant la visite 
du Pape au Benelux, en mai l98S, l'organisalion 
catholique "Aide ~ toute d~tresse" a r~colt~ une sonme 
de lS0.000 dollars pour construire un Carine} sur le 
lieu ou sont morts des rn~llions d'~tres humains. Le 
tract destin~ t. recueillir les fonds .etait r~digt en 
des terrnes inquiHants: le couvent doit Mre "le signe 
sacr~ de l'amour, de la paix et de la reconciliation, qui 
t~moignera de la puissance victorieuse de la Croix de 
J~sus. Le couvent deviendra unc forte~esse spirituelle, 

· un gage de la conversion des frl!res ~gar~s de nos pays." 
leur expliquanl A la fois notre anxi ~t~ et notre regret 
devant ce pro jet . . 

Toutes ensemble, nous pouvons porter ·cela devanl Dieu, 
prier pour qu'une sol ut i on soil lrouv~e par-del~ les 
pol~miques, pour que Jes relations entre chr~liens et 
juifs n'aient pas ~ en souffrir et pour que ne soient 
pas bless~s davantage ceux qui qnt d~jll trop souffert. 
Notre vocation n'en demande pas 1110ins. Les Constitutions 
affirmenl avec force que nous avons ll Sion 

~ •.• la responsabilit~ particuli~re 
de promouvoir COfll>t~hension et justice 
ll l '~gard de la comcrunaut~ jui ve" •. 

art 14 

Affectueusement, . 

S. Kay MacDonald, nds 
sup~rieure gtnerale 



NOT FOR PUBLICATION 

THE CARMELITE CONVENT AT AUSCHWITZ 

DRAFT BACKGROUNDER 
by 

JUDITH H. BANKI 
Associate Director 

Interreligious Affairs Department 
~rican Jewish Comnittee 

February 20. 1986 

NOT FOR PUBLICATION 

The installation of a 11Cannel 11 
--- convent of Carmelite nuns -- at 

Auschwitz has created a considerable controversy in parts of Europe. The 

story has surfaced in the United States as well. and since it has aroused im

passioned feelings and touched a variety of religious. ethnic and national 

nerve endings. this controversy has potentially explosive consequences for 

interreligious and intergroup relations in the United States. 

· This background memorandum. based in part on infonnation provided by 

AJC's European office, will endeavor to present the facts of the situation -

as presently known -- and to offer a framework for discussion of this ex-

· tremely volatile subject. 

I. _Origins and Initiathes for the Convent 

According to an interview reported in Regards, (a periodical of the Brussels 

Jewish co!l1Tlunity) the Pope, when he was still bishop of.Cracow, hoped to es

tablish a place fo.r prayers within the Auschwitz camp. At that time it was 

impossible. However, the idea was later taken up by the Carmelites of Cracow 

and in 1984, after long discussions with the Polish government, they obtained 

authorizat;on to install themselves in a building situated on the outer border 

of the camp. (The building was intended to be a theater, but was never used 

as such; it was used as a depot for supplies, ma;nly the poison gas used in 

the death chambers.) At present, ten Carmelite nuns (some reports say eight) 

are living in the building, which is being restored. 

· l 
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. II. "Aid to the Church in Distress" 

Among the groups which have undertaken to raise funds for the restor

ation of the bu;lding is the Belgian branch of an organization called, 11Aid 

to the Church in Distressn. The organization has distributed fund-raising 

·literature on behalf of the convent which has drawn the objections of 

Christians and Jews alike. In an unusual move, the Christian members of the 

Amitie Judeo-Chretienne (Jewish-Christian Friendship Society) of France, is

sued a statement on January 8, 1986, strongly criticizing the fund-raising 

tract. They found "inacceptable" the following excerpts (emphasis theirs): 

"The Carmelites do penance for us who are still aiive. They build with their 

hands the sacred sign . •• which wi~l witness the victorious power of the cross 

of Jesus·. The convent wil 1 become a spiritual fortress, a token of the con

version of brothers from various countries who went astray, a sign of good 

will to erase the outrage of which the Vicar of Christ is so often the object ••• 11 

The Christian~ of the .Amitie note that the word, 11J.e~11 does not a·ppear; 
! 

the text, they charg~ , reveals "a triumphalism of the Church that we thought 

Vatican Councn II had ended." Once again, ·they suggested, the Church was 

acting as if it could substitute for the Jewish people. Moreover, they won

dered what "outrage11 against the Pope was intended by the tract. In sum, they 
• 

declared themselves "unable to accept the implantation of this Carmel, what-

ever the intentions that inspired it. 11 

Similar criticism--both of the language used in the fund-raising lit

erature and, to a lesser degree, of the installation of the convent itself--
. -

has come from a variety of other Christian sources, ranging from members of 

the Roman Catholic hierarchy to _praeticing Catholic and Protestant laypersons~ 

Thus, on· December 6, 1985. Cardinal Decourtray of Lyons, France, declared: 

. . . ·. . ; . -:· . ,: :_.,,.. .. , .:. ... - . • 11. •• •• ' ' 

.. .... 
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"For me, the Nazi barbarism that descended on Auschwitz descended 

first and foremost on the Jewish people, even if there were others than 

Jews at Auschwitz. For world opinion and for m)'Self, it is the attempt 

to totally exterminate the Jews that we call the Shoah, of which Auschwitz 

is the symbol . Such affliction and suffering has conferred on the Jewish 

people, through its martyrs, a particular dignity that is quite properly its 

own. And to construct a convent at Auschwitz would, for me, impinge upon 

that dignity. For my part, I would do everything to maintain that respect 

for the Jewish people everywhere, and certainly at Ausctiwitz. 11 

The cardinal's statement was almost identical to one issued the day 

before by six well known French Catholic intellectuals;l The declaration 

by the latter concluded: 

"Belonging to a country which harbors the second largest Jewish com

munity of turope, we are aware that there has. been a lack of moral reflection 

on the Shoah ••• We call upon Christians to gauge the depth of the discussion 

that we must undertake, one which makes even more urgent our relations, on 

the profoundest level, with the Jews. Such an encount~r could open a path • 

to a true dialogue, unencumbered by dreaded misunderstandings." 

The need for more Christian theological reflection on the Holocaust 

was also a major theme of the previously-cited statement by Christians of 

the Amitie of France. They asked: 

"If a genuine process of repentence toward the Jewish people, taking . 

account of all of Christian history, had been undertak1en by the Church and 

diffused through the conscience of Christians, could such an initiative have 

taken place? Does it not demonstrate the la~k of theological and moral re

flection on the Shoah during these past years?" 

·f 
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According to the Belgia~ publication, Rega~ds, Cardinal lustiger, 

Archbishop of Paris, shared these sentiments and stood ready to corrmunicate 

them to Cardinal Macharski of Cracow (whose diocese includes Auschwitz) at 

a forthcoming meeting in Rome. 

In .Brussels, Canon w·ilfried Brieven, a spokesman for. the Belgian 

Primate, Godfried Cardinal Oanneels, said the bishops of Belgium and the 

Netherlands were never consulted about the fund-raising appeal and were 

11not very happy" about the effort begun by the group.2 . 

It is therefore clear that this is not an issue which has divided 

Christians and Jews strictly along religious lines ." The great majority of 
Jewish voices raised on the subject and a number of Christians as well have 

objected to the idea of a convent on the border of the Auschwitz camp. A 

number of.other Christians find the tract material of Aid to the Church in 

Distress offensive, but \not" th·e convent itself. Thus f~r, only ·one· instance 
I 

has surfaced of Jewish opinion whi~h considers _the furor over the convent 

"misdirected. 113 But it seems evident that the ·fracas over the .establishment 

of the Carmel at Auschwitz masks a very profound struggle over the question 

of how the Holocaust will be understood by future generations, and whether 

the Christian roots of anti-Semitism will be systematically acknowledged at 

the highest levels of the Church. 

At the risk of oversimplifying a complex and many-faceted situation, 

we ·have tried to piece together from a variety of sources a characteristic 

Jew;sh and a characteristic Catholic perspective on the question of the 

Carrnelite convent at Auschwitz. 

III. ·A Jewish Perspective 

.. . . 

. _: 
" I ·'· .-, ... 

. .. . . : .. .~ .. 
. · ... · . ·: · ·-
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aon our planet of blood and death, certain places have dearly earned 

their right to serenity. Earth which has become sacred, such places escape, 

by some tacit understanding, the tunnult of our times. Auschwitz is with

out doubt one of these. ·who would wish to intrude on the largest cemetery 

in the world: four million dead" ••• "Auschwitz •.• is above all a symbol: that 

of an absolute crime. It has become by itself, by its very essence one might 

say, a sanctuary, a holy place where anyone may come to learn or to remember, 

to cry or to pray. But it belongs to no one. Therefore, a convent for whom? 

In the name of what? Those who rest there are from every country, of every 

opinion (including those who had none) of every religion or none. No one has 

rights over these dead." 4 This response is somewhat typical in combining 

a sense of ~elplessness at the enonnity of the crimes at Auschwitz with sus

picions as to the motives and intentions for establishing the convent. At 

one end is the fear that the specific genocide against Jews for no other 

reason than that they were Jews will get subsumed under vague descriptions 

· of "man's inhumanity to man ••• " While almost a million and a half non-Jews 

died there, Auschwitz saw the murder of almost three million Jews . There were 

other death camps, but Auschwitz surrmarizes and symbolizes them all. The name 

has a special significance for Jews. • 

The fear that th~ Church w;shes to appropr;ate this symbol for itself 

could hardly be assuaged by the "Aid to the Church in Distress" tracts. ~o 

refer to the "victorious power of the cross ••• " where the ashes of three 

million Jews rest is insensitive at best, to refer to the "conversion of our 

brothers who have gone astray" seems particularly inappropriate for those 

who ended at Auschwitz. Questioned about the meaning of the phrase .. outrages 

so often conmitted against the Vicar of Christ," Fr. Wilfried van Straaten, 

·I 
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founder of Aid to The Church in Distress. said it refe.rred to those who 

opposed the Pope's visit in Belgium and Holland. If so, what has that to do 

with Auschwitz? 

Catholics seem unable to understand how objectionable ft is to Jews when 

they use a Jewish convert to Christianity as a symbol of Jewish suffering 

during the Holocaust. Both Pope John Paul II during his visit to Auschwitz 

and Cardinal FranciScus Macharkski in "A Polish Response to Nostra :Aetate" 

invoked the name of Edith Stein; hers was the only "Jewish" name mentioned by 

either church leader. 

Cardinal Marcharski 's Nos.tra Aetate remarks point to another problem 

for Jews: while that statement acknowledges the great .spiritual heritage 

convnon to Christians and· Jews and calls for mutual knowledge and respect, it 

nowhere acknowledges any aspect of traditional anti-Jewish teachings and tra-
I 

ditions. T~ere \ is a glossing over the d.eep heritage of teachings of contempt 

which have been .both acknowledged and regretted by a number of episcopal con

ferences. including the Gennan, French. Belgian and Swi ss bishops. among 

others . 

Aside from what has been perceived as foot-dragging in confessing the 

Christian roots of anti-Semitism, the controversy over the Carmel at 

Auschwitz points to more painful quest ions regarding how the Holocaust will 

be understood by future generations . Is this part of a deliberate effort 

to .de-Judaize its history? 

.... . . . . : . .. . -

;._ •' 
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FOOTNOTES: 

1. Fathers: Jean Dujardin, Bernard Dupuy, Michel Riquet 

Sister: Soeur Louise-Marie Niesz 

laypersons: G. Ribiere, M. P. Pierrard 

2. New York Times, January 31, 1986 

3. The Jewish Wee~ February 7, 1968 - page 22 

4. Editorial, Regards, December 19/January 8, 1985/6 
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JOURNAL OF ECUMENICAL STUDIES. 

Z!S-787-7714 TEMPLE UNIVERSITY (022-JS) 
PH1LADELrH1A. PENNSYLVANIA 19122 

Leonard Swidler, Editor Paul Mojm, Co-Editor Nancy Krody, ManDging Editor 

March 3, 1986 

TO: Gerhant Ri egner, Henry Siegman, David Gordis; Marc Tanenbaum, James Rudi.n, 

Theoaore .freedman, Leon Klenicki, A.nnette DatJm, Jacqueline Wexler, Eugene 

Fisher, John Pawlikowski, Elie Wiesel, Cardinal John Krol, Cardin~l Johannes 

Will~brands, Pope John Patil II 

FROM : Leonard Swidler 

RE: Auschwitz 

I would 1 ike t~ call your attention to the positive. suggestion of my col league, 
. Professor Zalman Schachter (from the Philadelphia Inquirer) concerning the adding 
of. a Jewish memorial presence at Auschwitz. I belie~e it is a creative idea and 
stand ready to do whatever I can to facilitate it. (Al~o enclosed is a-column 
by a local Ingui rer :executive with a similar suggestion'."""'which generated a. number 
of letters to the editor on the topic.) .. 

LS/nek 
encl. 

.·· :,;:. 



,, 
:··, ! ' 

I• 

.-.. 

• l • ~ 

'" I:• \ ... 
, : l • 

1: :,. 

I .. ".\·:. 
' . 
t. ~ 

/:~.· .. 
·~{'I < 
) · '. , 

'.~ 

. !·-~ 

. :;;~ .. . \ -, 
• ,.v . .. ,,. 
".>•t.' 
f,l': ; . 
• fl 1 ~ ·r.J-
. ~ •' . 

· · '11 

' ~ i'" ·. 
."\":··. 
. 1· 

.... ' 
: ~ ; 

. ~ .... . 
··.·OM 
,t_ .: 

+.·i~~.· 
. :·~: .. • .,. 
' ,\! : 
. (. •' . 

I~,;;, 
· ~~:;~ .. 
Yt 1 

·~'.I 
,, '•' . :' 

.·, 
... ,, .. 
,;~~~ : _:: 

t.'I • 

:t-~';{ 
·:·:.,~·- # :: ' 

',tj ~ .:. 
~ .. 

. ~u~'ttlb~~~·:. 2"'.';~·~. f i} . . 1~1,. ,~, ;: . .· · .. ·. ·. > ><;·:.. .· • '··:. ·:s ., l .· .... } ,, ' 
•t*' · The J>rOposed co11Veilt ,'lle~r AuSchwitz 

Dy Claude Lewis . . . :. ·:! ·A ~athollc spokesman was correct nity. I thought that's what religion Is · .. _.. . 
~~ t:<ti1ono1 Board : · •. . : : • . • · , · wben he argued that "there Is never .all about. . . · .. . 

r .a~ not a religious man; buq·have . . . ·, .. ::· r ' '· :".anything wrong with prayer."· The . In a world ftlled with hatred, intoJ. 
rchg1ous_in1erests. And I am appalled · · · · . nuns will be praying against all erance, abuse and pettiness. the need 
by the controversy surrounding·,· the,. ,...,_

1 11 
. • ,Jorms of human depravity, including · . .fo~ l'.!e~ convents, .. synagogues and ·· · · , · 

creation of a convent near the site or ·, · · . :.. . . .
1
.,,, : those aimed at Jews, I have to assume ot'tier religious Institutions seems ob· ·. ·" 

the Auschwitz det1th camp in south· : · · ;· · · -~ ' ' '' that God will not reject the prayers' vious: . , . 
ern Poland. of nuns near a former concentration I thought religion was about wor· · · 

Some Jewish g roups in America ~. ."...,...,...,, . 4 91mp because lbey arc Catholic. .. Jlb.ip 111Ui God, not segregated eternal 
and In Western Europe arc charging .. memorial to tbe Holocaust .or the .. Du·; there ts another Issue. A public l,llernorials. I've found that too m&ny . 
that the convent is an "affro11t-" to ''· Jc~. w, don't want J! being perpetu· fight between Cathollcs and Jews religions are so restrlctiv.e and self· : . 
t~e memory of tl~e ·Jews who were~ ally~ fought over. bY:rrlval ,.religions i ::-9ver the ·, lOc:atlon .. o(,;~. convent, s:~ptered t_hat. even God 1s not . ~el·, ,;. 
killed by the Nazis~~\ "'1uschwi,tz. ·~like ,the ·~~IY.·P!ac~s·tn Jer1~lem.".,;',tshoul.d be an ."affront" fO. e'(ery de:• );.. corned. Maybe that:s why_ so ·many·: . 

Those Jewish groups at~ s.temand· . . Despite tbe presence of a convent•., cent individual. I should think that -.,')C()ple have lost faith. 
Ing that_ Auschwitz be pre~erved as a near the site. or Auschwitz, history, Jhesc two ~reat religions shoul.d be. _ :).' . . . 
monument to the mass killing. of . . will ensure tbat the Jewish expert· able to quietly Iron out any· differ· · · .· · ':~ 
Jews. The establishment ora convent ... ·ence. at tbo camp will never be for-: ences. . : . 'I'~ 
so close by, they argue, "Insults"· the gotten. · What if the nuns refuse to move · . : ... : ·~ · · : · ·; 
memory of the Jews who died there. "Never Again,·~ ls the watchword ·· away? Will Jewls~ organizations . · ·,, . · · .. : 

How ca.n a convent Insult any· around the world among Jews. A force them out? Will the nuns be . :. :~ •; 
body's memory? As I understand it, convent near Auschwitz will In no harassed and abused? Religious ri· ·:. -~ .. 
abou.t 2.25 million Jews and about t.S way undermine Jewish determina- valry should be a contradiction In · :· ·· :~1! · . 
million non-Jews, mostly Polish tion not to Jct the world forget the . terms. · · -~;', i : -
Catholics •. perished at the camp. atrocities practiced. against them . . · A convent or a:· synagogue any. · . ,.- ~~· 

Israel S10ger, secretary ge~era_I of But Jews should recognize, too, that whtre should be_ supported by every . ·.,"' 
the W?rld Jewish Congress, 1.ssued a non-Jews were murdered at Ausch. religious ~roup because the world ls . ~: 
stunnmg statement conc~rnmg the w11z and other camps as well. as mucb 10 need of prayer as ever. . .:~ 
c~~troversy : . . Orchestrated murder has not been What's to stop the world Jewish com· . ?.1 
. We .ere not seekln~ a f.OPfr~~ta· the sole experience or Jews. And a munlty .from establishing a Jewish ·~~; . 

t1on With ~he church, be said: Y!e reminder of this fact would, in my center or synagogue near Auschwitz " ,:. · 
haven<? objection to a convent a mile . view. strengthen the resolve among to promote-Its interests and sustain . :z. 
or so fro~ the camp. But Wfi'. don't , all people to fight against future ho- its memory of the hateful Holocaust? · : , (. 
want it right there very close and •. locausts. .' .· · · . i!~~ 
visible. Auschwitz was mainly a Jew· .! Since i984, ··about 10 Carmclite An I· being naive In suggesting . , • 
lsh death camp." _ . ·· 'nuns have. been Jiving near Ausch- that the two relgions .sh~uld get to- ' '; 

Wby i~ that fact significant? That . . witz in an unused . theater that is gether.to work out the.tr differences? . ·,~ 
anyone.was wantonly and systemati· . serving as a convent. The presence Catholics. and Jews fl~h.ting over a j 
~ally m~~d_ercd there should be an . of the Carmelile nuns, who devote ·,camp designed to anmhtlate a huge _f,j 
' affront ' to the whole world. Any their Jives to prayer and contempln· portlon of humanity should be a.n ~ 
religious group that want$ to :estab- . tion and have virtually no contact · Insult 10 everyone. (\II religion is ~: 
lish a new religious order at the site with the outside world, should demeaned w~en religious leaders en· ·l 
of an old evil, should receive the _ hardly be offensive. . . · gage rn peltf public_ squabbles. :f'!; 
support o( all religious groupS. An . This same order of nuns founded a I could be wrong but It seems to me- :~ 
a~gument of this kl~d seems to me to .. convent at the site or the Dachau a compromise would seem to 'be the '.~ 
diminish the meaning of religion. concentration camp in Germany al· way out of this situation. To do other·· · -~": 

Another Jewish spokesman, Mar· . most 40 years ago. Despite that fact. · wise is to turn even more people, ·1'.f'. .. 
us Pardes •. the preside~t of the Co- whenever Dachau ts menttoned,,peo- ·Jews, Catholics and others, away .: · 
·dtnating Committee of Jewish Or· pie recall the murder of Jews. A from religious Involvement. 1 · :: ". 
. tlzations in Belgium, which bas convent nearby will never change thought the one place where sanity, :, ... 
. the protests In Europe, said: "We history or dilute the consciousness · . tolerance and respect for others ex· ' " : 
· at to keep Auschwitz as an eternal concerning Jews who per,ished. · tsted was in the religious commu· : ·S ' 
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.'Auschwitz convent 
! . 

:t J~ rl ' fM. .... 9~ ' 
' . 

Toward a loving, healed ·cosmos 
, . . . 

To the F.dltor: 
In 1976 I visited Oswiecim, Po

land <Auschwitz). I felt the need 
. to spend some time there In the 

town whete my grandfather bad 
served as shohet (reUglous ko
sher slaughterer), where my fa· 
ther had been born and where he 
took mt: a:. a young cWhi to show 
me off to his side of the family. 

The kaddish (prayer) I said at 
the site of the ovens seemed so 
puny In relation to the outcry 
hanging in the air. The pall over 
Auschwtt2 is dense - not from 
the climate, but from the untold 
numbers ·or souls that are still 
earthbound and in need of the 
special help that calls for a rcli· 
gion's arsenal of after-life strate. 
gies. These have not yet been 
offered. 

The carmeUte sisters are in· 
tending to establish a house at 
Auschwitz where they will de
vote themselves to reparatJve 
prayer, to sorrow and penance -

to aid the process of healing the used to oppose tbe Sisters of Car· 
gaping and still festering wound. mel In Instead establishing a ye· 
at the site. They are prepared to shivah <a place o( study) devoted 
play their role .in the healing to mourning, contemplation and 
process. prayer. Jn such a place, the writ· 

, ings or the holy rebbe of 
Rabbi Isaac Luria the great · Plaestzno, among others, could 

Kabball~ speaks of the sparks · be studied. He wrote during the 
that aw~1t rt?demptlon SCI that the dark years of 1940-43, while Im· 
messiahs advent can be ha.s- . prisoned In the Warsaw ghetto.. 
tened. There are some people These writings were discovered 
who feel the calling to spend burled in the rubble of the ghet· 
time fasting, praying, meditating to after the war and were pub
In ord~r ~o create settings for the Ushed by bis brother in Israel 
still br1lhant sparks of souls to be · 
raised to their place In a healed Perhaps fn such a place people 
cosmos. The sisters' Intentions · could learn bow to make God's 
seem to be an expression of their presence more clearly manifest 
Lurlanlc idea. ~ · in the world through their devo-

A J h Id
' 

1 1 
d tlon to study and meditation. 

s ews we s ou De nsp re · 
by the intention or tbe Carmel.' I believe t.ha.t .the .moral fallout 
ites and make our own parallel ·from commumties hke those that 
move. In a union of shared con· I describe could be of great help 
cern for the planet, Jews and in making the world a more 
Christians could pray there. It peaceful loving place. 
would be more constructive to Rabbi 7.alman Schachter 
invest the energy now being Philadelphia.· 
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Juteruatioua/.jewislt Committee 
Oil 

Juterre/ipiUllS eo11s11/ta~iOHS 

memorandum 
to: MEMBERS OF IJCIC 

from: Leon A. Feldman 

subjecl:Proposal to establish Carmelite Convent at Auschwitz 

date: March 4, 1986 

In connection with the recent developments involving the proposal· to erect a 
Gannelite Convent at Auschwitz, I should like to bring the fol~owing background 
and other relevant information to your attention. 

The background is briefly as follows: (Drawn from resources which have 
been published and from my conversation with Prof_ Dr. Clemens Thoma, 
Directon of the Institute of JOdish-Chr istliche Forschung of the 
Theological Faculty, Lucern, Switzerland)_ · 

A Polish Catholic Priest, Father Maximilian Kolbe offered himself for 
death in the hunger bunker- for another Christian_ Apparently, during 
the Nazi occupation in or near Cracow, in retaliation for one oi several 
German offi·cers who were assassinated by the underground, a number of 
people were rounded up to be shot. One of the individuals begged for his 
life being a family man. Kolbe stepped in to replace that individual_ 
Kolbe was later beatified_ 

Pope John Paul II on his visit to Auschwitz on June 7, 1979 praised that 
act by Kolbe 11·in tJhis site that brought. death to four million people of 
different nations.-." 

The other person was Edith St~i-n_ Born in Breslau of a Jewish family 
with an orthodox background, she eventually became assistant to Professor 
Edmund Husserl (founder of Phenomenology) at the University of Freiburg, 
where she earned her Ph_O_ in 191·7. In 1922 she converted to Catholicism 
and subsequently devoted herself to teaching, lecturing and writing. In 
1932 she was ofifered a professorship in Philosophy at the University of 
Muenster. When the Nazis came to power, her activities were curtailed 
being a non-Arian, but she was able to enter the Carmelite Convent in 
Cologne, taking the name Teresa Benedicta of the ~ross_ 
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In 1939 she transferred to the Carmelite House in Echt {Holland) to 
avoid causing trouble for the Cologne Carmelites and to escape the 
Nazis. In 1942, the Dutch bishops issued a pastoral letter 
denouncing Nazi pe~secution of Jews. In reprisals the Nazis rounded 
up more than one thousand Jewish Catholics - laypeople, nuns and 
priests - and shipped them to concentration camps. She was among 
them and died in the gas chambers of Auschwitz on August 9, 1942. 

There is also a different version of how Ed ith Stein came to Auschwitz 
but I have been unable to check the facts: While still assistant to 
Professor Husserl, she had prepared a memorandum about the situation 
of the Jews in Germany under the Nazis, which she submitted to the 
the Papal Nuncio Cardinal Pacelli (later Pope Pius XII) during a visit 
to Freiburg, requesting the Pope to issue a condemnation of Nazi 
atrocities against Jews. This document was accepted by Pacelli. but, 
apparently, did nothing. He was of the opinion, as he explained 
later as Pope, that such a statement by the Pope would be harmful and 
counterproductive. This document was found in the Vatican archives. 

Later when Edith Stein was in the Carmelite Convent in Cologne, 
preparations were made to sp irit her out of Germany to a convent in 
Latfn America. This plan was intercepted and she was taken as a Jew 
to Auschwitz, where she met her death. 

There are efforts, already started in 1962 in Cologne, and introduced 
in Rome more than 10 years ago, to have Edith Stein canonized. This 
request has been under consideration in the Vatican. The greatest push 
for her beatification has been undertaken by the Edith Stein Guild, 
located at the Our Lady of Victory Church, 60 William Street, New York, 
N.Y. 10005. . 

The World Jewish Congress at its .Plenary Assembly held in Jerusalem, 
adopted the following ~esolution in this matte~ 
The WJC calls on the Carmelites to desist from the proposed construc
tion of a Carmelite convent on the grounds of Auschwitz . The ground 
of Auschwitz has been hallowed by the blood of many martyrs of all 
faiths, including that of millions of our fellow Jews. 

The WJC believes that no one group or faith should estaplish itself 
on this ground. Such an action, howev.er, well-intentioned, would 
create profound anguish, misunderstanding and resentment at a plac~ 
for the Jewish people will forever symbol ize the tragedy of Shoah, 
and urges Catholics everywhere to join in this appeal. 

. ' .. 
It should be noted that Belgian Jews were the first to learn of the 
convent when fundraising efforts for the project were organized by 
a group called "Help to the Church in Distress", whic.h works for 
the Roman Catholic Church in communist countries. ; 

The Brussels evening newspaper Le Soir , quoting literature for the 
fundraising appea l, reported that the convent would symbolize "love, 
peace, and reconciliation, witnessing the victorious power of the 
Cross of Jesus. It will become a spiritual fortress and the proof 
of the-conversion of apostates and those who went astray in various 
countries." 

··' 
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In Geneva, the pres.ident of the International Council of Jewish Women 
Leila Siegel, has written to Sister Sheila Sedawie of the Sisters of' 
Zion asking that placing a convent in Auschwitz be prevented. 

Mrs. Siegel furthe: s~ated: "We.feel this way n.ot only because of 
the martyrd?m of m1ll1ons of Jewish children, women and men, but also 
because their martyrdom was shared by millions of human beings having 
various beliefs and creeds. 

She added: we believe that the grounds of Auschwitz belong to all who 
were massacred there and that, therefore., no one group should establish 
itself on this hallowed ground. Were this to happen, the action, how
ever, laudable in its aims, would create much misunderstanding and 
resentment. 

The WJC meanwhile made representations to the Polish government which 
has promised to intervene with church officials regarding the plan. 

Enclosed is also a newsitem which appear,ed in the NC News Service, dated 
February 21, 1986 which is headed "Cardinal Defends Establishing Convent 
near Site of Nazi Death Camp." The rest of the article is self-explanatory·. 

-- I should like to add that Sister Sedawie was among the Catholic 
delegation to the IJCIC-Vatican Liaison Committee and audience with 
the Pope on October 28, 1985. I had occasion to meet her again ~hen 
I conducted a study day in Rome on December 15, 1985, under auspices 
of SIDIC (Service International de Documentation Judeo-Chretienne). --
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c .dNVENT Feb. 21, 1986 (660 words) 

·vtAR°'NAL DEFENDS ESTABLISHING CONVENT NEAR SITE OF NAZI DEATH CAMP 

By John Thavis 

NC News Service 

Cardinal Franciszek Macharski of Cracow, Poland,. tias defended the establishment of a Car·m·erlte co·nvent at the site 

of the Auschwitz extermination camp. 

The placement of the convent In a former theater outside the World War II Nazi canip and a furid·raising campaign 

for its renovation have drawn protests from some Jewish groups. 

In a sermon published in the Feb. 20 edition of ttie Vatican newspaper, l'Osservatore. Rorruirio, Cardin'al Macharski 

said the presence of cloistered Carmeiite nuns near the barracks and gas chambers of Auschwitz Is a symbol of the 

church 's response to the tragedy that occurred there. 

"The former camp of Auschwitz·Birkenau Is In a certain sense a new 'sacred place' that belongs without distinction 

to all humanity and to every people," the cardinal said. 

An estimated 4 million people, about 90 percent of them Jews, were killed in the Nazi camp during Germany's oc· 

cupation of Poland during World War II. 

A coalition of Jewish groups in Belgium, am·ong others, has called "intolerable" the coriverit's establishment In a 

place so Important in the Jewish Holocaust. 

Joseph Llchten, a representative of the Anti·Oefamation League of B'nai B'rith in Rome, said other groups have ques· 

tioned why a convent must be bu lit as a "symbol," since Auschwitz is already a symbol for all those who suffered there . 

A Vatican source famlliar with the issue said no Jewish gro.ups were consulted before the convent was set up in 1984 . 

"Perhaps this was a mistake," said the Vatican source, who asked not to be Identified. 

The Coordinating Committee of Jewish Organizations In Belgium said recently In a statement that Auschwitz should 

be an eternal memorial to the Jewish Holocaust. The statement said that Auschwitz should not be fought over by rival 

religions like the holy places in Jerus~lem. 

Lichten said a fund-raising campaign initiated during Pope John Paul ll ' s trip to Belgium, Netherlands and Luxem· 

bourg in May 1985 brought the controversy to a head. 

A letter from the Catholic European fund-raising group, "Aid to the Church in Distress," referred to the Auschwitz 

convent as "a spiritual fortress and a guarantee of the conversion of strayed brothers from our co·untries as well as 

proof of our desire to erase outrages so often done to the Vicar of Christ." 

"Was it neccessary to speak of conversion here?" Lichten asked. . . 
Some Catholic leaders In Europe have crlilctzea the langua·ge of the fund·raislng appeal as contrary to the ecumenical 

spirit of the Second Vatican Council. 

Cardinal Albert Oecourtray of Lyon, France, h-as called the fund-raising project "alsconcei11ng." He said Auschwitz 

would always remain "a reminder of the Shoah, tha~ Is to say, the attempt to exterminate Jews because they are Jews." 

A spokesman for Cardinal Godfried Oanneels of Mallnes·Srussels, Belgium, said ttie bishops of Belgium and the 

Netherlands were not consulted about the fund raising and were "not very happy" about the campaign. 

The Cracow Archdiocese recelv.ed government permission In 1984 to establish the convent In the unused theater, 

which also served as a warehouse. Much of the camp is 8 state museum. 

"The spiritual greatness of the decision by these religious women should be re·cogrtized obje'Ctively," Cardinal Machar· 

ski said in his sermon, given Jan. 14 at Auschwitz. "Their presence will serve to demonstrate that love is possible, 

that it Is stronger than evil." 

\ 

Cardinal Macharski said the women dedicated themselves " to prayer and expiatory self-sacrifice for the crimes com· 

mitted In the camp." He said the convent was part of the church's pastoral duty to remind people of what happened. 

He also noted that Carmelite. nuns founded a convent at.the Dachau concentration car:np In Germany nearly 40 years 

ago, and there had not been objections. 

Among Catholic victims at Auschwitz, he said, were St. Maximilian Kolbe, a priest who gave his life for a fellow prisoner 

and who was· canonized in 1982, and Sister Edith Stein, a German Jew who converted to Catholicism and became a 

Carmelite nun. 
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Dear ~arc: 

4, rue de la Bienfaisance 
75008 Paris 
Tel. 45.22.92:43 43.87.38.39 
/\livesE. Fox 
Europeart Representative 

March 27, 1986 

.Enclose~ is the report on the meeting, as you requested. 

'It is very long, but it was faster , to do by putting . down 
jq·st. about · everyt~ing ·that w~,a. said. 

The first session of the working group took place, with 
.the Alliance, CRIF and Consistory representatives present. 
Sabine Rojtman was there for CRIF, and told me that it 
was much a repetition of the Sunday meetin,, perhaps more 
inconclusive. A draft paper is coming out of it, outlining 
the . position as it were; bu.t she did ·not thi1_1k it would be 
very impressive. Eventually ~e shall have a co~y of it. 

Theo .Kleiri told Tullia Zevi .. what was agreed to at the meet
ing of the 23.rd, adding that if nothing of import came of 
t~e visit to the synagogue Jewish reaction will be very 
cool indeed. 

. : ~CJ'.:. rF · .. 
~An appointment was requested hereAto meet w:~th .cardinal f Glemp duYing his ~isit to Paris, April 11. · 

A~c. 
Finally, CRIF would appreciate hearing about any11 steps taken 
in the US over the Carmel problem and anything else you 
think it is appropriate to share. 

It was nice to see you and I hope you made tha~ plane on 
Morida~ without trouble . I ~eali~ed ·after I left you at 
the hotel tha~ _it ~as awfu11y late. 

With very best reeards, 

Rabbi Marc Tanenbaum 
American Je~ish Committee 
165 East 56 Street 
Xew York, N.Y. 10022 

L 
Nives Fox 

... 



JCRC BACKGROUNDER 

The Auschwitz State Museum of Poland in conjunction with the international 
Auschwitz Committee have brought to the United. Nations an exhibit entitled , 
"Auschwitz - A Crime Agaisnt Mankind. " Prior to the opening of the exhibit 
concer ns were expressed by · survivor groups and others that it would not 
accurately depict the horrors suffered at Auschwitz- Birkenau, ·nor reflect the 
colossal tragedy ~hat befel~ the 3 million ·Jews annihilated at the death camp. 
However, changes recommended by th~ American Gathering and the Federation of 
Jewish Holocaust Survivors have resulted in a more authentic portrayal of 
Auschwitz; a marked improvement over the existing permanent mu~eum i n Oswiecim, 
Poland. 

The exhibit will be on display in the main pavilion of the United Nations until . 
January 27, 1986. We encourage you to view it and· to urge others to see it, ·as 
well. Moreover, we strongly suggest that you invite Jewish and non- Jewish 
school , youth , civic and senior citizen groups to visit ·the m.i ' and be exposed 
to this vivid Holocaust learning experience-. 

April 27, 1940 

June~ 1941 . 

AUSCHWITZ A Chronology of Genocide 

Auschwitz I (the mother camp) established by order of 
Reichsfuhrer SS H~inrich Himmler near small town of 
Oswiecim, Poland. 

Hirranler orders Camp Commandant ·Rudolph Hoess to prepare for 
the "Final Solution" - the systema~ic mass murder of 
European Jewi;y. 

September 3, 1941 · p~rst use of "Zyklon B" in gas chamber . 

October; 1941 Second, larger crupp called Birkenau or Auschwitz II is 
established. 

January, 1942 Mass murder of Polish Jews by gassing begins in Birkenau; 
Auschwitz-Bi~kenau becomes the· largest center .of mass 
extermination of Jews. 

March, 1942· · Vast majority of new arrivals are Jewish. 

March 22, 1942 New gas chambers disguised as shower rooms (holding 
1500-2000 people~, and four crematoria with a combined 
capacity for burning 4,456 corps~s daily are activated . 

March 26, 1942 Transports arrive from Slovakia~ 

March 30 , 1942 Transports arrive from France. 

May, 1942 Jewish slave labor camp, Auschwitz III (Monowice); assigned 
to German firm IG- Farben- Werke 

JACK D. WEILER CENTER FOR INTERGROUP RELATIONS 
111 West 40th Street, Third Floor, New York, NY.10018 



July 4, 1942 

July 17, 1942 

August 5, 1942 

August 13, 1942 

October 28, 1942 

December 1, 1942 

December 10, ·1942 

·March 20, 1943 

October 23, · 1943 

November 5, 1943 

December 2, 1943 

May 17, 1944 

October 7., 1944 

November 2, 1944 

November 26, 1944 

January 5, 1945 

January 17, 1945 

January 27, 1945 

"Selektion" initiated for transport arrivals, separating 
out able bodied workers from those marked for inunediate 
death. Slave labor lif~ expectancy limited to no more than 
nine months. 

Transports arrive ·from Holland; Himmler supervises 
"selektion" and gassing. 

Transports arrive from Belgium. 

Transports arrive· from Yugoslavia. 

Transports arrive from ·Bohemia and Moravia 
(Theresienstadt). 

Transports arrive from Norway. 

Transports arrive from Germany. 

Transports arrive from Greece. 

Transports arrive from Italy. 

Transports arrive from Latvia. 

Transports arrive from Austria. 

Transports arrive from Hungary. 

Jewish resistance movement destroys a crematorium, 
several SS guards. 

killing 

"Selektion" and gassing terminates by order of Himml,er-. 

Order given to- destroy ~he gas chambers and crematoria to 
erase evidence of mass murder from advancing Allied armies. 

Last transports arrive from Berlin. 

Death marches begin westward as camp is evacuated; 
thousands perish. 

7,650 inmates liberated _by Soviet Army. 

DEATH TOLL (by gassing, ' cre~tion, beating, torture, starvation, disease ..• ): 

JCRC, 12/27/85 

3,000,000 Jews (approx. · 2,250,000 adults and 750,000 
children) 

1,000,000 non-Jews 

4,000,000 victims of Auschwitz 



~eeting Auschwitz Car~el May 7 (All i ance) 

Roundup action: Jewish community sensitized; press reaction good; 
Klein's phrase a slogan "sky empty then, must so remain" used 
by the press; a l so Steg's speech on Warsaw Ghetto Commemoratio~ 
occasion. Letter received irom Etchegaray and Decourtray. 
Intervention with Catholi c personalities, Glemp visit and request 
for putting plaint in •titing. A three pp letter was sent to 
him , summarizing our discussion, en~losing Steg's ffarsaw dhetto 
address. · 

Rumor that Poland asked Heritage Committee to permit establishment 
of the convent.d~nied by Hoffenberg at the meeting, who claims 
the Polish rep at Unesco did not know of the convention. Letter 
from ~ ' Bow, responding to Hoffemberg, en route, but going through 
usual approvals. ll. insists that only the committee can decide, 
not Unesco, and it meets end Nov. or . beg . December; but its 
Bureau meets in June 

News: 
Bigh ranking diplomat(French) went · t o Vatican and now in Israel -
does this.bode another •tep fo r . recognition Israel? 

Polish Episcopate meeting in Wiirs.aw . thes.e_ d.ays •... _· c.o.n:v.ent p.r.o.blem 
- is .. a-ii··. ttie age.nd-a ·:- The_ E_p_iscopate----d'id .give permissiOnXlllRllRX at 

the · time Convent was established 

Mattagrin (Cardinal?) who .is pre~ident of Episcopil Conference 
in France for Relations with Judaism is in Poland, . and his position 
is favorable to Jewish one. But ha is a nice, timid not forceful 
person. 

Willebrands, who kept promising he would go to Warsaw and raise 
issue, has not gone as yet: excuse, no time 

Sisters not ignorant, from Pozna·m, all bilingual (French) . The 
Hoth er Superior of the Convent lived in .axxiiiag the village, 
very near to Birkenau camp. Claude Lanzman interviewed her 
for his film for over t ·wo hours. Her mother i:iad.e her pray 
every day for the te~rible things that were going on, and ~he 
promised herself at. the . time that she· would continue. She declare d 
(is said to have declared) that if .there is a scandal over convent 
she would prefer to remounce the project. 

Machar•ky is supposed to have met Dupuy in Paris, If ~o, Committe0 
was not advised. His questions still why did not Jews c~mplainxkei 
before; why did IJCIC. not complain; Bronfman sa~ Jaruzelsky and 
never .said anything. In any case, Macharsky is opposed to 
Canoni~ation Edith Stein, ixi .since Stein is perceived as a 
Je:wand Jews. cannot be canonized . . · 

Mrs. Zevi, here for Peres/~JC dinner, April 11 saw Lustiger, one 
hears; thouah she said she wou l d try, she did not inform Committee 
after ~eeing him re coqtent con~ersation; or even to say sbe had 
an appeintmen·t:.. .. - -- ~-~-·-- ---

Macharsky sent a long letter to Pt. Int. Council . Ch & Jews in 
Oppenheim, West Germany, Br. Victor Goldblum. In it he said: 
Conven~ small, no ~ore than 22 nuns, and its size and purpose 
s~ow clearly the care and attention paid to the imprescriptibility 
of the crimes committed in this largest exterminition place of 
Jews and largest terrain of Polish suffering of tCrture. The 
Carmel will be in the shadow of Auschwitz and not overshadow 
Aushwitz; it will not be consecrated, meaning no cross will be 
evident on outside; it will have no modification or enlargement, 
in the camp or with anything related to the Camp; there will be 
no propaganda, no outside expressions • . 
(Hoffemberg says work in Convent now stop~ed, housing for sisters 
present -- 12 - - finished, but that ' s it. 

Maxcharsky ' s letter maies some at meeting conclude that there is 
a softening position in the Polish Church attitude. 
HaMavax~ Dr . Marc Aro~, President CRIF Lyons is going to Cracow 
to meet Macharsky. 
(all these activities outside the Committee without checki-ng or 

informing in advance, plus rumors that Alliance is trying to pull 
· blankdt to its own side made ~teg declare he was perfectly willing 
to have Alliance and personal presideRi~ 28~~~!i~~i~Athdrawn. 



Belgians will be told about developments. 

Cable to Mattagrin suggest)d 
of gentleman ' s "ti.midity." 

(changed to Glemp see below, because 

Also suggestion that Lanzman filming mother superiod be viewed . 

Any question · of why Jews did not complain before ·should be answered 
with : we did not know and were not consulted. 

Glemp's statement to delegation that saw him was repeated several 
time, and repetitions were harsher . Information received that 
Glemp a l so asked that no photo ~e taken wi~h the Rabbi of Met z, 
when he visited that city. 

What other action possible? After Episcopal Conference in Warsaw 
one might have a declaration of all that has been done and sense 
of low profile and softening of Chu~ch positi9n . If Church tnen 
de~ies, t hi s will give chance to start all over again. 

Another possible strategy: a) reactivate ·media, even with false 
rumors, like Macharsky coming across better, mother Superior's 
renouncing if troub l e; b) a trip to Rome and meet Nitlebrands; 
c) a group trip to Auschwitz. · 

(Steg, on passant, says that Min. Culture . Fran~ois Leotard told him 
after speech ghetto commemoration that he now understood the need 
for silence, he had not seen the problem · this way before.) 

Georges Wellers study was translated into Polish; and it is in 
complete accord with the Director of Polish Auschwitz State ~useum. 

Sabine Rojtaan is for continuing pressure. 

Meeting decided on cable to Cardinal Glemp, !~mediately, and while 
Episc. Conf. on in ·Poland. Text: For the s·ake of Christian/Jewish 
friends~ip we express to the Episcopagte our request to move Convent 
f~om present site. Auschwitz must remain ·the ~ymboi of the unspeakabl1 
neither words or prayers . 

Su€gestion if Episcopate Poland says no: 
Hoffenberg: a descent to Auschwitz by journalists and television; 
a press conference, aro und May 20 
Sabine: US is center of strength, axst action must come from there. 
A press conferen ce as suggested not good unless all world organiza
tions leader~ axax participate, US and Europe. Our group here re
presents the French Jews only, not enough . 
Klarsfeld suggests this could be first YJC Europe action 
Dar:·.on suggests such a group ·aisa repr.es·en t ing world Jewry should 
see pope; but Prof. · Amar says Pope has no real authoritja.:x wf:th 
Carmelites. ~ · 

Aside, why do·es1~JC and FSJU come to our meetings? 

Last suggestions: write to Mother Superior . of Convent. Report her 
attitude is supposed to have come from ~D de Sion sister•kax who 
contacted the lady. 

IMPORTANT: TELL AJC ABOUT ACTIVATING US MEDIA' PEOPLE'. ETC. 
HOW COME . SUBJECT JOT DISCUSSED AT APRIL IJCIC MEETI~G 
IN RO~E? (Waxman informs meeting in Rome indeed took 

p place; was AJC there?) 

--



MAY a. 1 1986 

AMERICAN SECRETARIAT: 

Synagogue Council ol America 

327 Lexington Avenue 
New York. N.Y. 10016 
Tel.: (212) 686-8670 

EUROPEAN SECRETARIAT: 

Wor1d Jewish Congress 
1 Rue de Varembe 
1211 <;>encve _20. Switzerland. 
Tel.: (022) 34 13 25 

CONSTITUTENT AGENCIES: 

American Jewish Committee 
165 East 56th Street 
New York. N.Y. 10022 

. .... _ .. 
B"nai ffrith 
823 Uni.ted Nations Plaza 

New York. N.Y. 10017 

The Israel lnterfalth 
Association 

P _o_s •. 7739 
Jerusalem 91.077. Israel 

Synagogue Council of America 
327 Lexington Avenue 
New York·. N.V. 10016 

Wor1d Jewish Congress 
t Park Avenue 
New York. N.Y. 10016 

J11ter11atio11al !fewislt eonlmittee 
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J1tterreligio11s eo11s11/tatio11s 

May 19, 1986 

Dear IJCIC Member: 

1. We are trying to set the date for the next IJCIC 
meeting. However, so far we have been unable to find 
a day convenient for most of our members. We will 
continue trying to contact you to elicit your response 
for day when we. could meet and assure a representative 
attendance. 

2. Enclosed you will find the foliowing items of interest: 
a) Memorandum of background information re proposed 
Carmelite Convent at Auschwitz. 
b) ''Polemik um ein Kloster in Auschwitz"(from the Allgemeine 
JUdische Wochenzeitung, Bonn, May 9, 1986). 
c) "Cardinal defends .Auschwitz Convent" (Jewish Week, May 16, 
1986)which summarizes response of Cardinal Macharski to a 
protest by Dr. Victor Goldbloom (Canada) president of the 
International Council of Christians and Jews • 
d) Letter to the Editor (same issue of Jewish Week) entitled . 
"Interfaith Dialogue" by Brother William J. Martyn, co-dd.rector 
of the Roman-Catholic Dialogue, Archdiocese of New York. 

3. Response by Dr. Emilio Castro, General Secretary, World 
Council of Churches, Geneva, dated May ·6, 1986, to IJCIC's 
cormnuriication requesting support of the Waldheim investigation 
by the Secretary General of the United Nations. (The resolution 
and press release has been previously distributed). 

4. Request by the Alliance Israelite Universelle, Paris, to be 
admi.tted to IJCIC membership. Conununication submitted on 
behalf of the Alliance by Rabbi M.arc H. Tanenbaum, dated 
May ~3' 1986. 

· S. The Jewish Advocate (Boston) cover story on recent visit of 
Cardinal Lustiger (May 8, 1986). 

Thank you for your cooperation. 

Dr. Leon A. Feldman 
Consultant 

Sincerely yours, 

Rabbi Mordecai Waxman 
Chainnan 
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Jnterreligio11s eo11s11/t11tio11s 

memorandum 
to: Mer.ihers of IJCIC 

from: Leon A . Feldman 

subject: Proposed Convent at Auschwitz 

date: May 19, 1986 

You. will recall that we have sent you background material about the proposed 
Carmelite Convent at Auschwitz as well as press coverage - pro and con - in various 
languages. We regret that todate no organized campaign has been launched in protest 
of said Convent, As time progresses and little has been undertaken from our side, 
we will lose - I mean the Jewish community the world over and the national and inter
natipnal Jewish organizations, both religious and political - by default. It is true 
that several Jewish organizations have issued statementsin protest, of which copies 
have been distributed, and that contacts have been arranged with several bishops, 
including those of Boston, Chicago, etc.,The Synagogue Council has circulated our 
background material to several of its committees and rabbis, otherwise, at least to 
our knowledge, little else has been undertaken on the nationa l and local level. We 
have also communicated our protest to the Archbishop of Cracow with a copy to Johannes 
Cardinal Willebrands; so far these have been unanswered. 

We should like to reiterate some background information for the understanding of 
that which has been said above. It is based on a recent summary artic le which appear
ed in the Allgemeine Judische Wochenzeitung (Bonn). 

In recent months voices have been heard which foreshadow tension between Jewish 
organizations and several Catholic Church groups. The controversy arose as a result 
of the announcement by the Polish Catholic Church of plans to estabkish a Carmelite 
Convent at the former infamous extermination camp at Auschwitz . The Archbishop of 
Cracow, Franciszak Cardinal Macharski, whose diocese extends to Auschwitz, welcomes 
the presence of the Carmelite nuns on that locale of suffering with the explanation 
that "love. is possible and even stronger than evil." 

Opposition to this proposal was voiced by several Jewish organizations here and 
abroad, including groups of Jewish survivors of Auschwitz, and has been supported 
by various Chrsitian bodies as well as by Jewish-Christian Fellowships, primarily 
in Belgium and France. Several prominent church leaders have joined in the protest, 
while Cardinal Lustiger has so far remained silent, even though his mother was 
killed in Auschwitz. The Conference of European Rabbis protested to t.he Pope, himself 
of Polish birth, that the establishment of such a convent on the territory which is · 
soaked and sanctified by t he blood of millions of Jews, would be regarded as a de
secra~ion and a course. In their request to the Pope, the rabbis stated further that, 
according to Jewish religious law, it is not aliowed to erect· a church on a Jewish 
cemetery, and Auschwit~ is a sanctified Jewish burial place, and urged him to prevent 
the planned undertaking •. Besides 'the serious religious reservations, Jews also fear 
that, through the .establishment of the Carmelite Convent, the Catholic Church would 
consider the enclave of the former exterminat·ion camp as its own domain, which ~as 
become synonymous with the ''Final .Solution" and the ~limination of the ~ewish people 
from this earth. 

327 LEXINGTON AVENUE.~ YORK. N.Y. 1001& • T•~ (212) lll&-IS70· 
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This t;r<l'JC t;~.ll1<.' -:?n1 i.s 1101: 1.·itllout foundatio n. F<i tllcr \,'.:!1·cnft"iecl ;.•.:.in Stc:iaten, who 
heads the group 1.•!ii.:li .:ictivcly :;upport s th<! project and collects funds for it in 
Belgium :ind Fr.:.1 11cc, sr:.:itcd tlt<lt he could not fathom tl1c re.1 sons fur the Jewish oppo
sition .:i11d denies i:li<! ~xt:L11sive Jewish claim 011 Auschwi tz, :\fter all, so van Straaccn, 
also gypsies, Polish Catholics, and Russian prisoners of wCJr lost their lives at 
Auschwitz concentr<Jtion c~mp. Obviously, one should be reminded, that a country like 
Poland, the ltisto q1 of which is far from bein~ favora bly Jispose<l towards Jews - ·in 
pre-war ti.mes and <lu ring the second World War, and during the post-war period - such 
a claim is far f rom being realis tic. Furthermore, one should be reminded, for example, 
that las e year Lite Polish autho:-ities turned down n request to erect: a Jewish memor-ial 
monument on t he grounds of t he former extermination camp , without even offering an 
explanation. 

Another point which concerns Jews is the intention of the Church sponsors to single 
out for honors through the establishment of the Convent, two of its in Auschwitz 
murdered martyrs, one has already been beatified, while the effort to have sainthood 
bestowed upon the other, is in progress. 

·::-
The ·ca rmelite nun, Edith Stein, born in GeI'Tllany of a Jewish family, who taught philo
sophy and converted rather late in her career t~ Catholicism, expressed in her writings 
until before her death old anti-Jewish prejudices, including that the Shoah is divine 
punishment of the Jevs. By the way, her writings are still being published under Catho-

lic Church imprimatur. 

The Polish Franciscan Maksymilian Kolbe was the author during the period of the two 
world wars of anti-semitic tracts, which helped to sti:mulate the hateful atmosphere 
in Poland during which Catholic . clergy warned their faithful not to buy "from Jews". 
His activities follow the line of the anti-semitic rabble-rousers as Father Stanislaw 

\ 

Trzeciakow and Jan Po~tworowski., who laid th·e · ideological foundations of Catholic anti
semitism, pogroms etc and advocated the elimination of of Jews from public life, 
higher educationa l institutions , and the economy. 

:· 

.. ·.·· 
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Alte Wunden drohen aufzubrechen 
I 

Polemlk um ein Kloster in Auschwitz I Von Martin Pollack 

W aium gr elf en wlr heute das judlsche Problem. auf?", fragle die ln Krakau erschel
ne':ide k.alhollsche Monatszeitschrilt .Znak" (Zelchen) Im Editorial zu elner mehr aJs 
tilnlhundert Sellen slarken Sondernummer, die dem kalhollsch-Jlldlschen Dialog und der 
gnc:hlchlllchen Rolle der Juden In Polen gewldmet war. Dia. Asltwort, wenlge Zellel"! wel
ter, laulele \rostlich: "Well es notig Isl. das ri.allonale oder gesellschattllche Gewls~en zu 
erforschen und die alt en Wunden zu reinigen, dam It dlese verhe~!en It.Onnen." _Seit dem 
Erschelnen dlesec Nummer Im Fruhjahc 1983 hat alch Im polnladl-Judlschen Verhaltnls, das 
n~ .a.la problemlos gellen konnle, tatsllchlich · ma~dlH zum Besseren veriindert. Das .. Isl 
nldrt zuletzt den Bemuhungen katholischer Kretse zu verdanken, die sl_ch mlt vlel Elnfuhl-
aamkelf dieser Problematik naherten. · 
. ~~- ".saghaften und tastcndcn Sd1rHlc zu fried van S11aaten. dessen Organisation <lits Pro· 

einer · Vers0hnu.t1!J :z.wi,;d1cn JuJc11 ui1t.I .. Polen jckt krirtig unterstutzt, in einer aufgebrad1tc 11 
kboote.n ou.n ins St<Jd!.cn (JCralcn. Das lafil JC· Stellu.ngo.sbme verlouten, er konne die jiilli
denfalls eine . Polemik t.clurd1tcn, diu in diesen .sdien Proteste nidi.t versteheo und lehnc deu 
Wodieu" ~)'11sdteo 1udisd1en Organisationen und ausschlie61idlen Aosprudi des jiidisdlcn Volkt!S 
versd:Liedenen Stelle!) dcr kittholisdien Km.:he auf Auschwitz ab. Dort seieo sdlliefllich audl 
entbra.nol isL Ausqe!Ost wurdc die Kontroverse Zigeuner, polaisdle Kotholiken und russisd1c 
dlllda die . Juik.iind·i9ung uc r polnisc.hen Ki~dle, Kriegsgelongene ermordel worden. Von einem 
$ie woile. io Ul)aiittelbilrer Nahe des ehemohgen soldlen Ansprudi der Juden auf Ausdlwitz kann 
Verllkbtw:igslagers Auschwit~ ein . ~loste; ~cs freilidl Ln einem Laod wie Polen, das man beim 
Ordena: · der . • Unbesdluhtea K.rnaehunncn. em- besten Willen llldlt als iibermaflig judenfret1nrl· 
ridlU!n. De.r fur Auschwit:z. :z.ustandi9e Er2l11sch~f lich bezeichnen kaan, ohnehin kaum die Rcdc 
'IOD: Kr;sk4 u, · f ra.nciszek Karuinal Mad1arslo. sein. Min braudi.t in dlesem Zusommenhan9 nur 
wolll.e . dit: st.4ndt9e Anw.e:;enheit dt:r Ordens_- dAran zu erianern. da6 die polnisdlen Behorden 
1ral&Cn an dera Ort des Grauens .sis Hinweis erst im· Vorjahr die Erridttung eiaes judisdteo 
dora_ul· gewertet sehen, .dull die Liebe 11109lic:h Denkaials im ebemaligen Vemidltun9slo9er ·,,b. 
wid starker ist als dds Bose·. gelelint babeo, oboe einen triftlgen Grund d.slur 

Gegen d ie Einridltun9 ues Klosters erh~~e.o zu nenneo: 
Vert.reter des Jiidisd1en Wcllk.on9rnsses, 1ud1- ~it 'diirchous gemischten Celilhlen sehcn tlie 
lldter Op!erverbaode sowie versdlictlener. dlrist- Vertreter judischer··org,anisationea audl die Be
litb·ji14.i~<f:ier Vcreiniguu9cn vor .csllei.n. in Be~- rufung polnischer KJrdienfUhrer · .auf zwei in 
gicm _und Frankreidl 9eharnisdt1cn l'rotes~: lea- Ausd1witz ennordete Martyre r, die im KC1rmel 
t.ende · Mil!Jlied"r 1.ler Ko11lerenz curop41scher besondere Verebi-ung 9enie6en solleq. Die ueut
Rabbioer· protestiertcn in einem Sd1ri,1ben an :;rlie f'hllosophio und Kumelitin Edith Stein enl· 
den polnischen P6pst 1.ld9eyen, durch den Uc1.u stammte einer jiidisdten Farnilie und trcst erst 
du ltirdllichen Bull- und Hetstalle den du.rd! das relativ spat ZWD totbolisdlen Glauben ubcr. 
IUut voo Millioncn jiidisdlen Oplcro .geheili9- Bis unmittelbar vor lhrem Tod fomiulierte sie iu 
ten Boden• zu .entwcihen und zu verflud1en·. Schriflen. die b~ heute von der kalhollsd1cn 

Die Rabbiner verwit's.,n duf die judisdle r.11i· Kird1e publiziert werdeo, die alien antijuJaisti
JiO~ Vorsc:hrilt, wonadl auf einer Uegrabnis- sdlen Vorurteile, indem &le etwa den Holocaust 
;tc\tle IUr Judea keine Kird1e erridllet werdcn als Geridlt Gottes an den Juden deutele. 
Siirre, und baten Jolt.10111:s Pi1ul II.. <.las Vorht1- Der .poln!sche Franzlskanerpoter Maksymilitto 
>en zu vuhindern. ~di wcrcr ols rcli~iose De- Kolbe, c:ler in der Zwilidlenkrie9$1t'it e in· 
tenken difrfte freilid1 lu r "iele die Befucchtung deutig antisemllisdie Publikationen ber<tusgab, 
11iegeo," die k<ttbolisdic t.-ird1c konne durd1 den wedtt in vielen Juden die Erinneruog an 
Closterbau einen Ort fii1r sidl i11 Anspruc:h nch· die ha6edilllte At.a:osphare der Zwi.stbeukriegs
oen. der als Synonym hi r Jie Vernkbtun9 des zeit. an: ·die ~ katholisdi.en Priester. die ihre 
udischeo Volkes in den internalionalt'n Spradl- SchUdlen dovor warntea, .beim Juden" zu kau
r~braudl. eingeg.sngea ist. . feo, an r.ablate Antlsemitea. wie etwo den Pro· 

Dieae Sorge sdleinl uicht 9an2 uabe9riindet. So laten Stanislaw Tnecia.kow oder den Priester 
leS der Leiter der Ostpriestcrhilfe, Pater Weren· 

... . .. _ !" ... 

.-: 
: ·. 
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Jan Rostworowskl. der die ldeologisc:hen Grund- ' 
lnflCn dt:s k<i1holisdlen Antisemilismus enlwik- • 
kcllo! unrl llir t:inc .Eliminierung· dcr Jud1:11 .sus ~ 
vidcn Ucrcichcn des of(.oen11id1en Lehens eiatrat. ff 

\Ver die nun in den l'rott:Slco ge9en d<!n 
AusL11wll:tcr K.srmcl .sufbrcc:hende Vcrbiltcrung 
verstehcn modite. wird die historisdien Wur:zeln 
fiir die ticfc En1fremdun9 zwisd1en J udcn uod 
J'olen sud1•!n 1oussen. Die Polemik bewe9t sirti 
auf cincm durdl zahllose Ressentiments und Vor
urlcile vcr9illelcn Uodcn. .Die Polen lithlcn. 
d.111 mdn ihnen ein s<.bweres Uncedit 2ulug1 . 
wcnn 111011 ihnen die Vcronlworlung fur den 
MrtSS<!nmord, dem sic zum Opfer fielen.' auf111s1e1. 
Und die Juden liihlen sidi genauso vcrlctzl, 
wcnn man ihnen die Sd11,ild fUr Verbredlcn gibt, 
wcld1e the polnisdle kommunistische Sid1crheits· 
polizei wiihrend der Sl<tlinzeit beging, als eioiue 
hoh., l'osilioaea innerh41b d<!r Terrormaschinerie 
von Juden bekleidet waren·, hei6t es in cinem 
A utrul zur polnisdl-judisdten Ausrobnung. den 
vor eini(Jer Zeit drei prominente E:idlpolen und 
drei nidtt weni9er bekannle Juden (darWllcr 
Simon Wiesenthal) vero!lentlidtten. Die Lisle der 
9e~1eoseitigen 8esdluldigu.ngen iiefle sidt oltne 
M1-1he verliingern. 

Gcwisse Ansatze, die trennenden Graben zu 
iibcrbruc.ken. liot es audl im offitiellen Polen 
!lt:<Jchcn. So hot ctwll vor einigcn Jahren die 
polnisdlc Kon1mission zur Erlorsdtung des Zwei
lcn Weltkcie!1S dul Anregung isroelisdler Kolle· 
!ten vom Yc.rl Vashem bci _der polnisdlcn Ak.a
demie dcr Wisscnsdio!ten den Antre19 9estdlt, 
eine 9eruisdite Kommission polnisdler und is1<1e· 
Jiscticr Historil.:er ins Leben zu rurcn. rlic ~ict1 
mil <lt:n widitigsten Problemen der polnisch·jitJi
schen Oc2ie:hun9cn in den .lahren nnd1 1!.lltJ bc
sdliiltigcu soil (~ gibt seit Jilhren eine un<Jd· 
risc.h-israelisc:he und eine rumaniscfl-israelisdtc 
9eruisd1Ce liistorik.erkomroi.s:;ion). Der Antnsg 
wurde bis heute nidit einmal eiaer Antwon ge-
wfirdiyL . · 

Die Porlei sdldut nidtt viel dovon zu hdlkn, 
<lie jiin(lste Verga11gcnheit tiner vorurteilsfreicn 
Betr4dllung 4Uszuselzen. Die lr.olboli.sdie Kirdl.: 
nimmt 1war in de.r judisdlen Fra9e cint! viel 
offenern lfoltung ein, aber 111it der selbstl.:riti· 
sdien lMrs1cllung hat audi sie noch Sdlwicrig
keiten. In der gca.so.aten Nwnmer der Zeltsdlrift 
.Z.nok • o::t wa findet sich unter nmd fiinhig Bei
lrii9<:n uber Katholizismus und Judentum in 
Polen kein ein:ziger ube~ die antise.nitische Tri2-

.1itio11 .tcr Kirdie. Oline diese Auseinanders1;t· 
:tun!1 111it der Ver~1an9enheit. die 9ewi6 11id1t 
sctimer:z.lcis sein kann. blt'iben aber dlle Versoh
nun!1s versudie dUf · halbern Weg stedtt:.n. und 
bred1m1 bei Jeder sidi bietend.:n C.:legenheit 
wic..·<kr d ie alten, eitcrnden \'/uodea. auf. Das 
hat j.:tzl die l(ontrove.rse um das Kloster in 
Ausdlwilz deutlidi ge-zeigL 

. :•:.· ·'. · . 



[end] 

Original documents 
faded and/or illegible 
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Cardinal def ends Auschwitz convent 
A controversial c~mvent estab

lished near the Auschwitz death 
camp is not meant to cast a Chris
tian shadow over a place identified 
with the Nazi attempt to extermi
nate the Jews nor reduce the emo
tional significance to Jews of the 
death camp, according to the Pol
ish cardinal in whose diocese it- is 
located. · 

"It is not the camp that exists in 
the shadow of the Carmel (con
vent), but rather the Carmel that 
lives in the shadow of .the camp," 
wrote Francicus Cardinal Ma<::har-

. ski in response to a letter from Dr. 
Victor Goldbloom of Canada, presi-· 
dent of the InternatiOnal Council of 
Christians and Jews. 
· Goldbioom, on behalf of the 
council's executive .committee, had 
written the cardinal to express 
"concern and apprehension about 
the development of a large and con
spicuous center at a place of such 
historic and emotional signifi
cance." 

The National Conference of 
Christians li.nd Jews, the ·council's _, 

U.S. representative, released the 
letters. 

The cardinal wrote Goldbloom 
that the small group of nuns (10 at 
present) would not exceed 22 and 
that they would devote themselves 
to reparative prayer, to sorrow and 
penance to aid the process of heal- • 
ing. 

"'Ibey live in strict seclusion, are 
dedicated to prayer for love among 
nations and believers of various re
ligions in the spirit of expiation for 

. crimes, especially for crimes com
mitted against the Jewish nation," 
Mach3rski wrote . 

Goldbloom had emphasi7.ed that 
the council's concern was intensi
fied by reports that material relat
ed to establishment of the Carmel 
"refers only to victims without 
identifying the considerable major· 
ity of those victims ·as having been 
Jews, persecuted solely and sys
tematically because of their reli
gious heritage." 

In recognizing and clarifying 
that concern, the cardinal said: 

"No man who wants to remain in· 

truth can obliterate the difference 
distinguishing the martyrology of , 
the Jewish nation of that time, 
from the martyrology of other na- / 
tions; Jews were killed for the very 
fact they had been the Jews. 

"We wanted only to set a sign re
minding what that place was in re
ality, a live spiritual sign indicat- · 
ing what lesson should be taken · 
from it ... that the history of 1 Auschwitz would he never and no- · 
where repeated; the alive monu~ : 
ment of expiation of crimes done by ; 
men of the past, among whom 1 

there were those. who had been 1 

Christians before they clling to the ! 
Nazi ideology." .. : 

He concluded that, as bishop of : l 
the diocese, he would welcome and 
support "with all my authority" 
the foundation of a Jewish oratory 
at the Auschwitz site. 



Interfaith dialogue 
I read with interest the Feb. 28 

letter by Robert Sugar concerning 
establishment of the Carmelite 
convent at the site of Auschwitz. I 
do not believe that we Roman 
Catholics coul~ ever forget the Hol-
ocaust. The recent 'visit o'f Pope ·: · . 29 
J h Paul II th 

h Weft, Inc. ... May .. 16, 1986 • o ?---,. to e syilagogue was•••••••••••••• a witness to this fact when he said: 

: 4 . wo!ilcf Uke:'o~ce ~ore to express I 
. 'a' ,..ord of abhorrence for the geno- . 

Ciqe decreed against the Jewia"b.;. 
people during the last'war,~whi~-~ : 
led· to the .Holocaust of million of. ... ':,. 
innocent victims." · : . . : ~',-! . ~~ ~~: 

The Roman Qatholic.Je~".~~~ 
logue .is:y'o\ing. · We _bave·a~omi~ 
plished small 'steps, and as". ~h~~ 
Pope recalled, "the path -~d~
en is still at the beginiling.~_=and 
therefore·a considerable amount of . 
time.Will Still !>e 'needed.~~~~--· 

When the· Holy Fath'er"'said.'.tO~:· 
the Jews in the synago"gue'.as)veU :· 
as the Jews around the world: ~ou ; 
are our dearly beloved bi:()tlier8, .;· 
and in a certain way it eoulcl w·. 
said that you are our elder: ·broih~t 
ers," it hardly implies any_ Co.fm::C?r.: 
superiority. . · :. :. · :..~.;:: . . ,,...:~;· 

Brother William·J.:Marlyn 
. · -·-.~, " · · ·,: Co~DireCtiir 

Roman Catholuf.,-:Jewish. DiaiOg-Ue 
·;:,~--~'o{New'York - N';~... 0 • ::. . •'··a::"·~ .. "":"-· ... :"-~~ 
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150, ROUTE DE FERNEY P.O. BOX No. 66 1211 GENEVA 20 • TELEPHONE (022) 91 6111 • TELEX: 23 423 OIK C.H o CABLE: OIKOUMENE GENEVA 

Rabbi Mordecai Waxman 
Chairman, International Jewish Committee 

on Interreligious Consbltations 
Synagogue Council of America 
327 Lexington Avenue 
New York, ·NY 10016, USA 

Dear Rabbi Waxman, 

W ORLD COUNCIL OF CHURCl-iES 

GENERAL SECRETARIAT 

6 May 1986 

Thank you very much for the letter conveying the resolution adopted by 
the constituent member agencies of the IJCIC on 14th April and also for the 
copies of the press release and letter of the Synagogue Council of America to 
the Secretary-General of the United Nations. 

We regret to note that the resolution was released to the press before 
we were informed about it. 

We have been following with much concern reports about the alleged 
activities of Mr Kurt Waldheim during the Second World W~r but we do not have 
the privilege of access to the sources of your information. 

In spite of the seriousness of the charges levelled against Mr Waldheim, 
and whatever their final outcome may be, we fa il to understand how any link 
could be made between his activities during the War and the policies of the 
United Nations during the period when he was Secretary-General. Such a link 
does not conform to our understanding of the role and powers of the Secretary
Gener al or to our assessment of the functioning of the UN and its policies 
during the period. Nor do we think that a special inves~igation into the 
background of hi9h officials of the UN is either warranted or desirable. 

we are therefore not in a position to support the call you are making 
for the enquiry into the Kurt Waldheim era of the United Nations. 

With all good wishes, 



-... 

Hliward I. Fril!dman 

Dilvid M. Go,di~ 
i \•:1::1~···~ \'11:•.!·P:1::a'1·:n1 

Thc-nlh1n~ EHenoU 
t:a;u~. i iO.t • ~! 1:! ·~; ;iv·-:!: 1•11t ~. 

!<r1t.er1 S. J<1eobs 
f.1: ;1 1~ j-.:,>,,r1~ ~: ir .1s1~·!:; 

Edward E. Elson 

Sh:rley M. Szabad 
S.!~rcta:\' 

David H. Peirl!z 
J\ss.oc1ate l reasurei 
Rita E. Hauser 
Chair. (xecuti\'e Committee 

V.ice·Presidcn!S 

Norman E. Alexander 
Wc£tches1cr 
Howard A. Gilbert ' 
Ctiicago 
Alan C. Greenberg 
NcwY01k 
Robert H. Haines 
New York 
Charlotte G. Holst,ein 
Syracuse 
Ann P. Kaufman 
Houslon 
Robert L. Pelz 
Westchester 

Idelle Rabin 
Danas 

Bruce M. Ramer 
Los Ang~les 

David F. Squire 
Boston 

Richard L. Weiss 
Los Angeles 

Honorary Presidents 

Morris B. Abram 
Arthur J . Goldberg 
Phiiip E. Hoffman 
Richard Maass 
E'lmer L. Winter 
Maynard I. Wishner 

Honorary Vice-?rcsidenls 

Nathan Appleman 
Martin Gang 
Ruth R. Goddard 
Andrew Goodman 
Raymond F. Kravis 
James Marshall 
William Rosenwald 

Max M . Fisher 
Honorary Chai r, 
National Executive Council 

Executive Vice·Prcsidents Emeri1i 

John Slawson 
Bertram H. Gold 

May 13, 1986 

~~-=1 The American Jewish 
llt...--'---.i Committee 

Rabbi Mordecai Waxman, Chairman 
International Jewish Committee on 

lnterreligious Consultations 
Synagogue Council of America 
327 Lexington Avenue 
New York, New York 10016 

Dear Mordecai , 

1G!i East 56 Street 
f'-1(~1..v Y01 Jt; . ~~(:~· Yu r ~ 1002 2 
~~1::: 70:,; . ,iuoo 

During a recent visit to Paris and in subsequent correspondence, 
Prof. Ady Steg, president of the Alliance Israelite Universelle, 
has indicated the strong desire of his organization to become a 
member of IJCIC. 

As I understand the French Jewish situation, the Alliance has a 
lohg and distinguished history of representing the French Jewish 
community in its relations with the Catholic· Church and with 
Protestants in that country. 

I have discussed the issue with David Gordis, AJC executive vice
president, and wit~ Leo Nevas , chairman of AJC's International 
Relations Commission, and they both join me in positive support 
of · the Alliance's application for membership in IJClC. 

This, therefore, is a formal request in beha lf of AJC to place 
the question of the Alliance's proposed membersh ip on the agenda 
of the next meeting of IJC1C. 

With warm personal regards, am, 

d i a l I y yours , 

' ' I Rabbi Marc H. Tanenbaum 
Director 
International Relations Department \;, --~~-=~.i;~-~6~~) 

\'i;'.c~::~~ ~,,:: -JP. _. 
MHT:RPR 

cc: Prof. Ady Steg 
Hon. Gerard Israel 
David Gordis 
Leo Nevas 

I ~~.:-· 
\ 

- --. ~ r- .. ,. -· _. .::-.. 
.... -·-- ~ 
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parent• eent him to Germany lo study German at 1he 
home or a liberal-minded teacher. Even in lhal alma· 
sphere of(reethlnklng, he suid, the chlldren of the house· 
hold were already devotee~ or Nazism and talking o!"kill· 
Ing Jews at the summer solstice.• 

The Jewish child, then called Aaron, after his paternal 
grandfather, also experienced anti-Semitic beatings ancl 
tauntings by French schoolmates. •At the door of iny 
school I was beaten because I was a Jew," he told the 
laraell Journalists. •for me, at that time, Judaism was a 
historic condition or persecution .• 

Humiliation, apparently, was a conSlal'\t in Lustiger's 
childhood . . "We were poor." he .said .. "I .was not d~ssed 

. like the other 'children but I was often first in my clas.~ 
and for that reason I was noticed.• · 
. Ciirdinal Lustlrer acknowledged that he' received no 

ericouragement or direction at home for his spiritual feel
ings. •t remember things my parents said,• he has been 
quoted, auch aa •'Rabbis, priests, they all recount the 
aame Idiocies.' • · 

But by the age o( 10, Lustiger was already reading the 
bible In aecret. ·•1 had already received a sense of G-d and· 
I remember It all. It takes practically nothing for the 
aense of G,d to awaken itself in a child.• · 

Despite his conversion, Lustiger came under increas· 
Ing threat,s durln·g the war years aml found shelter 11-'ith a 
Catholic family In Orleans. After liberation, he clecidecl on 
the priesthood, eventually gaining appointment as Bishop 
of Orleans. 

"l am perfectly aware of the Indignation and contratlic· . 
tory sentlrnenta l.hat Jews feel vis~ vis my position,· the 
Cardinal told the laraeli journalists. •1 don't want to pro· 
voke or hurt anyone." 

For the record, Cardinal Lustiger haa little to say aboul 
diplomatic recognition of lsra~I by the Vatican. It is 
known, however, that Lustlger has the respect of Pope 
John Paul 11 who, on April 13, \'islted the main -syn•· 
gogue In Rome, the first papal visit to a Jewish house o( 

worship !!' hlsto_ry._ 
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AMERICAN SECRETARIAT: 
· Synagogue Council of America 

327 Lc1tington Avenue 
New York. N .Y. 10016 
Tel. : (212) 686-8670 

EUROPEAN SECRETARIAT: 

Wortd Jewish Congress 

1 Rue de Varcmbe 
1211Geneve20. Switzerland 
Tel.: (022) 34 13 25 

CONSTITUTENT AGENCIES: 
American Jewish Commill~ 

165 East 56th Street 
New York. N.Y. 10022 

e·nai e·rith 
823 United Nations Plaza 

New York. N .Y. 10017 

The . Israel lncerfaich 
Assoc iacion 

P.O.B. 7739 
Jerusalem 91.077, Israel 

Synagogue Council of America 

327 Lexington Avenue 
New York. N.Y. 10016 

Wortd Jewish Congress 
1 Park Avenue 
New York. N .Y. 10016 

Jnt~rnational ffewislt eo111111ittee 
OJI -

Jnterreligious eons11/tati0Jts . 

May 20, 1986 

Dear IJCIC Member : 

In yesterday's mailing we sent you relevant information, 
culled from various press sources, concerning Christian
Jewish relations, the proposed Carmelite Convent at Ausch
witz, and correspondence fro~ the WCC and the Aliiance 
Israelite Universelle. 

In this mailing we are bringing to your attention press 
items which should be of interest to you and our work. 
(If you have interesting items to bring to the attention 
of our members, please do not.hesitate to forwa~d them 
to us for distribution). 

a. Prelate hails 20 Years of Church Dialogue with Jews 
Jewish World, 11/8-14/85 

b. Pope to Visit Rome Synagogue 
Palm Beach Jewish World, 4/4-10/86 

c. Roman Jews Welcome Papal Visit 
Jewish News, 4/3/86 

d. Auschwitz Convent Shocks Europe's Jews 
Jewish Chronicle, 1/16/86 

e. Convent Set for Auschwitz 
Intermountain Jewish News, 1/31/86 

f. Auschwitz Convent Stirs Vatican Row 
Jewish Week, 3/14/86 

g. Jews, Some Catholics Oppose Plans for Gonvent at Auschwitz 
Greater Phoenix Jewish News, 3/19/86 

h. European Chief Rabbis Urge Pope to Reconsider Convent at 
Auschwitz Jewish World, 4/3/86 

i. Auschwitz Convent to Remember Jews 
Jewish World, 5/16-22/86 

j. Card:i.nal Assures No Proselytizing by Nuns at Auschwitz 
Convent 

Religious News Service, 5./14/86 

Thank you for your cooperation and continued interest. 

Dr. Leon A. Feldman 
Consultant 

Sincerely yours, 

Rabbi Mordecai Waxman 
Chairman 



- - ---- -- - -- ------ - ---- ----- - - ------- - - --
HF.t.IGIOUS NEWS SERVICE MAY 14, 1986 PAGE II 

·----. --·--- - --· ----~---------=====-----~ 

INTEH.NATIONAl. NEW.\ 

05-14-86 3219 

Cardinal assures no proselytizing by nuns at Auschwitz convent 
By Religious News Service 

NEW YORK (RNS) - The Carmelite convent at the site of the Auschwitz concentration 
camp in Poland "does not perform any external pastoral work or any propagandist activity," 
according to the cardinal in whose diocese it is located. 

In a letter to Dr. Victor Goldbloom of Toronto, president of the International Council of 
Christians and Jews (ICCJ), Cardinal Frantiszek Macharski of Cracow also pledged that .. no 
sacred· Christian center will be founded within the camp, related or unrelated to the 
(convent)." 

Last year, eight Polish· Cannelite nuns moved into a storage building once used by the 
Nazis to store poison gas at Auschwitz and began using it as a center to pray for those who 
died at the concentration camp and the survivors. Pope John Paul II launched a fund-raising 
campaign to erect a convent on the .site, and controversy arose over an appeal for the project 
issued by a group called The Church in Need/Help for Eastern European Priests. . 

· A particular· f oc.~ of critidsm was a sentence in the fund-raising letter which called the 

convent "a spiritual focus and a guarantee of the conversion of our strayed brothen as well as 
proof of our desire to erase outrages so often done to the Vicar of Christ.•• 

A coalition of Jewish groups in Belgium said it was "intolerable" to plan a convent at a 
site where so much Jewish blood was shed, and five European chief rabbis sent a message to 
the pope asserting that "the site of the former concentration camp has become synonymous 
with the Holocaust, .. and "turning it into a religious pilgrimage would be both painful and 
injurious." 

Or. Goldbloorn, who is also president of the Canadian Council of Christians and Jews. 
wrote to Cardinal Macharski in March on behalf of the Executive· Committee o{ the ICCJ to 
"express their concern and apprehension about the development of a large and conspicuous 
center at a place of such historic and emotional significance." 

In his response, which was just released in the United States by the National Conference 
of Christians and Jews, Cardinal Macharski said there are currently 10 nuns at the center "and 
their number will oot exceed 22. •• He said this limitation "serves well the care for 
imperceptibleness of the Christian presence in the largest place of extermination of the Jewish 
nation," and promised that the convent "will never overshadow that 'historic and emotional 
significance' of the camp." . 

The cardinal also promised that "no sacred Christian center will be founded within the 
camp, related or unrelated to the Carmel. The present specific vocation of the Carmel will not 
be changed under any circumstance. It does not perform any external pastoral work or any 
propagandist activity." 

l 
. In bis letter, Cardinal Macharski also wrote that "no man who wants to remain in truth 

can obliterate the difference distingwsmng the martyrology of the Jewish nation of that time 
(of the Holocaust) from the martyrology of other nationS; Jews were killed for the very fact 
that they bad been the Jews." . . . · 

He said the convent at Auschwitz was not being established iii "a spirit of triwnpbalism 
or proselytism, .. and did not reflect "a desire to appropriate the symbolism of the place by 
Christians." The cardinal said ·he would "welcome with joy and support with my whole 
_authority the foundation of a Jewish oratory at the Auschwitz camp." 

'. :r·:··-,,,,,,.; ,:;_;;, ' ' '••ti;;; N'< ,, b L· • • , ,,: ... ,,, iiij;,: i ::111 J,,!'~,.j. :;;,;:% ;h''Vih'~';!!i-~...:....:U-r:li-!i:_>_,i-ii'~,!j.,..,.@-,..,..ii; ,..,.; . ··•·· .••••• . ··•·•· · · ... 
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. Auschwitz convenf:.to::remeniber 

-. '·' ~: ··. 

• · !.' ' ··· · . .:··,:,.· :-;:·:· ··~.-~ •· ·--- _; ·s-~ri:;~·: 

Jews,_..~y~ ~'o~~-~aht~~~~~ . :·5"; . 'l': .. .. ..... ,,.. .. • · ., -., .• - · ... • . .;.; •. . , ... ·~ . 
The Polish ~omarl 'Ca:tholic~prelait whoSf di~ includes~~, 

·1he Auscl(wL~~d~ih.~~m~·~~ite:fi.4·off§ie~r~~l:#i:es 1ha1 a::'~ 
. . recently cStablishCd oonvent theieii·no(mtcnCiCd'lo:dimioish 

1he fact.~bat~'i;Qricy;of' the canip•s~Victibis w'efe· Jews. ..., 
. I? a. I#,~'~?.Pl2~~~(q9Idbl~~i>!~iie!lt ~fthe-l_n1er- .: 

· naU!).~ ~.~»"f~fuiian$ and.,J~)Yst.~aJ_hanciCU$-, .1 
M JoS;.~S..:: .. -~~~1··0~---:-:. .. h .. ...,,_, ... _ "\" •\!" .1"'--:!-el . a"'"AQ"" wrote·,u1ar, • nuns. w o . ..,.ve ,m ,tne """'"'1u con- . 
. veni~ai~'cie<li~i.Ccl :t~ ;pray~o~~~;.afuong~.~ions.-and •· 
.i,Cife~er~ , pf6'.~~4 :fC;'!~o~~~pJ~.~-1)!~~:·~.r ~xp_i~tion tor 
,ciiJD'es, ei....,.;.,;11 · J'o . · • · es eommmed· ·· ibef'l'ewish na- · -. ·~ · ~'-' ... ~~.-~. ··~!'!'" . ~. :~ . 
:~ttoD.}:~>~~~~~~t::::~*~~··;;:.-.t~~.--·~.i;~~;~ -~ .. ~.~ . .. 
. : .. GOfdbl~~~ad)s.~~~~e:ciu'.~N . .fo.:c~arifY.~r:c~ns ~~1 • . 
materials rcta:ted to the·convent'.S establishlnent referred only 
10 ·~victi~s;~:~~Wii~o~i·~Wl~iit.ion 1ticit~R1osi· :we~e: i~s. · · 
. Macha(.ski·~dd~.~t;;as bish.op.9fthe <liqcesc;)i'e would1 

-welcome an4!&upi>O¢.·'.!wi1h all my au1hoj'ity"' tlje'°founda- 1 

1ion of a .J~~h ,~~~f&J the sil.e .. : · · . .\:. "· . i:~.~~ 
. ;.. .;.;."'~ ... --· .. -· . . 



P~~ &~~~ Wrr.« Y/~/1tb 
Eur·opean Chief Rabbis Urge Pope. . _ 

To Reconsider Convent at Auschwitz 
PARIS-Five chief rabbis from four European countries have urged Pope John 

Paul Il to reconsider plans by the Roman Catholic Church to establish a convent 
at the site of the Auschwitz death camp in Poland. 

A letter to the pontiff was signed by Immanuel Jakobvitz of Britain; Rene Sirat 
of France; Max Warschawski; Chief Rabbi of Alsatia; Moses Rosen of Romania~ 

1 and Mordechai Piron of Zurich. - ~ ., ~ .. 
They stated in their letter, "The site of the former concentration camp has 

become synonymous with the Holocaust (of the Jewish people" and "tur'iiing.it 
into a religious pilgrimage would be both painful and injurious." 

The proposed convent would house nuns of the Carmelite order from a half 
dozen countries, including Germany and Poland. . 

In their letter to the Pope, the chief' rabl>is noted that Polish authorities had ' 
rejected ·a request to build 'a synagogue at the site on groun~ that· Auschwitz 
symbolized universal. pain and suffering and could not be reserved (or the use of 
any single. faith.· .. '.The- letter pgued that a Catholic convent at the· site would lie 
contrary to that ruling~:.~ - . ,· . / -· . 

' ' . ·~~ . ' ' /? - . /'\ ' 
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ROME -(JTA) '--"- A- controvefsj----that belongs without distinction to·· · convent in· an unused. theaterjUst:
has erupted within the Roinan · 1aII humaility ·and to every people," .. outside the former death ·caoip 
Catholic hierarchy here over plans .he saicµ ·p ::-?;~ v.,?. ~ ... ~·-!~~~:-4;f:_;,; -~ which is 'now .a state museum. The .. 
toestabt;shaCarmelitec:onventon - N'evertheless, in his - <iefeiuie~of- - Polish-born pope launched.the 
the .site of the Ausc~.'9Vi.~ ~el!-~~ th~.--~~·.~~ n~~-~t_, __ ~d~~.campaigli.®ring.hiB .~ · 
camp where. more thari twO mil.hon . Ca:rmeJ,ite Dw:is foundEl4'. a· convent . _. , VlSlt .to Belgium. H9lland,and. Lwi:
Jews were murdered by .tbe"N8zis :. adhe''Diii:h&u:_c0n0entratioli.'cam1V:· em))Qurg last:MaY:':.z:.::.:;_.··..:.~ .•. ;;;~ .. 
during World W~ 11. - · . . <.->.~: ·::.. Ui·GeriDaJ"y46 years'.ilgo and no...,! .. A.letter from the Ca~lic-E~,, 

The establislinient of. '_th~- co~::·.:.: ·o~· ~~-~e- ~if t4e ~Catholic> ~ _ fuiid~i:aisfug :~\iP.~-~Af~~~ 
verit was defended recently -by,:_.: victi~if'at"Atischwitz"included·a · the._ChUn:.h in Dist:re8s,'"¢omatea.'t 

. FranciSzek Canliiial ~in ~: priest; 1Maximillian-..-Kolbe·; .who .'_ ~e~~wicli'Witz:eonvent as. ~~ ,ap~:. 
the· wake of.protests by "Jewish ... gave bis life for a ·fellow ' prisoner '· tuaJ. fortresSarid a giiarimteeofthi:C 
groupe·iri·West-;Europe ·and the -: and :wh(i Wa8·c8.noniZed-'iri 1982, · conversio1Cof strayed .brothers . · 
United Stat.es that the site .belongs ~~ and Si.Ster ·Edith Stein,:·a German ·" from o\lr countries as well as' proof. 
to all ,-who were ri:i.assacred in ·the '. Jew whO ·c0nvertea to CatlJ;olicism - of oUt' desire t.o erase ~outrage&. 8o.'.~ 
c:ainp and . ilia't; therefore, no one.: arid beCan:ie a. Ccirmelite inin: · · '' ·: : ·often done to the vicar of Christ..., -
group Sh~uld e_stablish ,1~lf tllere.. '.-· / H!owever, ·some of Macharski's _ · Albert .Cardinal .. Decourtray of 

MacharJ?ki, in !1- .s.ermc:>n ,pub_-. peers in the Roman Catholic hie'r~ " Lyon, France; ealled-the· fund-r:ais
lishect ~n .. tb~ _Vatican .lleJi~pa~ .•: archy disagree with the project and . . ing plan "disconcerting" .~d.ol:>-.. , I 
L'Osserva tore,_.R,om~~ •. ~as _ac-. ~ th~ na~ ?f the fun~-rajs*1tg cam~ . served tha.~ . .Ausch~~. · y;o~d _ii~ ·: I 
kn:o~I:edged _the .special. place . pa1gn initiated on i_t s behalf by·· ways remain "a remind~r. of the : 
Auechwit~ .• hol?s.i.'~The. ,f~r.~~r .-. Pope Jo~ Paupl. ~ _- ·: ··>.....:· .. .! ;..'; 'Sh~,'-~t is to say, the:·att.em~ ;; 
camP,.of.~"!IV.l~Bi;r~enau.~ .~ . : Th4:~·archdi~~1ved : to exte~te- ~e,~~.~~-~~!.'.j 
a certain se~ .~:_pew -~ pUi~.::J pel'IDlSSlon m 1,9~ ~.~~~the --:-: are Jews. . <: ... '·.':,, . .,-,, :~ •. ; , .. (·,-r, _ 

' · . ..· .. ~ ·~ . _'· . · . . ... :. ·- · : · ·· ··· ·:". ~ - ·~ , A spokesman fo!: ~}'icp;:,~~li; 
: - - · ,_ - - - -. . . ·· · : ~ ·· .. .... : · · · -·-.. : ··· · · nal Danneels of Malines-'Brusse1S 

- said. the bishops of Belgi~:an:a . 
-The Netherlands were not conirult- ·J 
~ a:oout the fund-raising-and ~re' 

,. "not very·.happy" '·about"the·-e:am~ 
paigi1 .. •: ' -- :··. ,: .- ': ::i ''-:-:, ; .- · · 

A Vatican source ·familiar 'with 
the issue· said ·no Jewish :groups. 
were consulted before the ·CXinverit 
project wa5 ·initiated jri '1984•and··'· 

I added;'-:"PerhapS _thiS :was'.'& mi8"~; ; 

' .take.~· !l'he ' sotirce' aSked:-not ro oo".l 

·~~?~~.~~.'; 
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Man:h 19.1986 - GREATE11 PHOENIX JEWISH NEWS - ~1 

Jews, some Catholics oppose 
plans fQr convent at Auschwitz 

ROME (JTA) - A controver
sy has broken out in the Roman 
Catholic hierarchy over plans to 
establish a Cannelite convent on 
the site of the Auschwitz death 
c8mp ·where more , than 'two 
million Iews were murdered by 
the Nazis during World Wadi. 

The establishment of the con
vent has been defended by Cardi· 
nal Franciszek Macharski in the 
wake of protests by Jewish 
groups in Western Europe and 
the United States that the site of 
Auschwitz belongs to all who 
were massacred there· and that. 
therefore, no one group should 
establish itself there. 

But according to Macharski, 
in a sermon pulilished in the 
Vatican newspaper L'Osserva
tore Romano, "The former camp 
of Auschwitz-Birkenau is in a 
certain sense a new'sacred place' 
that belongs without distinction 
to ·all humanity and to every 
people." · 

However, some of his peers in 
the Roman Catholic hierarchy 
disagree with the project and the 
nature of the fund-raising cam-

paign initiated on its behalf by 
Pope John Paul II. · 

The Cracow Archdiocese re
ceived permission in. 1984 to 
establish the convent in an 
unused theater just outside the 

· former death camp which is now 
a state museum. The Polish
bom pope launched the fund
raising campaign during his 
visit to Belgium, Holland and 
Luxembourg last May. 
. A letter from the Catbolic

Etiropean fund-raising group, 
"Help to'the Church in Distress," 
promoted the Auschwitz con
vent as .. a spiritual fortress and 
a guarantee of the conversion of 
strayed brothers from our coun
tries as well as proof of our desire 
to erase outrage$ so often done 
to the Vicar of Christ." 

Joseph Lichten, representa
tive of the Anti-Defamation 
League of B'nai B'rith in Rome, 
objected tO the letter, asking, 
"Was it necessary to speak of 
conversion here?" 

A coalition of Jewish groups 
in Belgium called . the . plan to 
build a convent at a site where so 

much Jewish blood was shed 
"intolerable." 

Cardinal Albert Decourtray of 
Lyon, Frar:ice. called the fund
raising plan "disconcerting" and 
observed that Auschwitz would 
always remain "a reminder of the 
att.empt to exterminate Jews 
because ~ they are Jews." _A 
spokesman for cardinal Goofried 
Danneels of Malines-Brussels 
said the bishops of Belgium and 
The Netherlands were ·not con· 
suited about· the fund-raising · 

· and were "not ·very happy" 
about the campaign . . · . .· · .. : 

A Vatican source familiar with 
. the issue said no Je'wish groups· 

were' consulted before· the con· 
vent project was initiated in 
1984 and added, "Perhaps this 
Was a mistake." · 
: Licht.en 'Sa.id the ADL and. 

other groups have questioned 
. why a convent must be built as a . 

"symbol" at Auschwiu since 
Auschwitz already is a symbol 
for all those who suffered there. 

· · Cardinal Macharski noted that 
Carmelite" nuns founded a con· 
veot at the Dachau concentra
tion camp in Germany 40 years 
ago and no one objected. 



Convent set ·tor .Auschwitz. 
BRUSSELS (JTA) - Euro- eight CanneUte monks have - ... In Geneva. theprestdentofthe 

pean Jewish communities are been living in Auschwitz since International Council of Jewish 
shocked and outraged at a plan last May, in preparation for the Women, Lella' Siegel, ·has writ· 
by Polish Catholic ChUrch offi. ·erection elf a convent there. The ten. to Sister Shella Sedawte of < 
c1als to build a Cannellte con. newspaper reports that the con- the Sls'ters of Zion·~ that ·: 
vent on the site of the Auschwitz vent would. symbolize: .. "Love, - . the placement of a 'ecinyent :in.: 

. deatl,l .camp where.more :~ peace and .reconcWatlon; wtt: . -- ··.Auschwitz be pi'evente~li.' . ·: ..-'" 
. twolµilUonJe~werem~ered . nesslng Ute vtctOrtous pawer of ·· · "W 1~ ~ · ·. .. · · .·' _· 
by the Nuts ........... WWII the thecrossofJesus: ItwWbecome : ·• :: ~·-. . ;:1'!'-Y,,.,~.~~·: . 

......... 16 - ' · , v • becauSe>.Of· the ........ ~~, -
World -·Jewlsh Congress asplrltualfortress andtheprO-·- : .. inllll. · - -~...,.&~£"·.·-

- - · ' ons of Jewish chil"-.. 
~The WJCalso reported of of the conversion of apostates - ~ : · · ... -- · • _.,. •· .. · ~~~-
that at its request, ·the· Polish and those who went astray tn . ~men and m~. · Seigel wrot,e •... 
govemment.wUIJnter.vene with · · ·varlowicouritrl~/1"·:.:. : • .-.. >. , · .. ~U!~.~tbeir~-: ;,] 
· clwrc.h officials reganttng their . . In early .December, : when a·: d.~ ~as~ ~1· ~~ «>! .: 

· plan. · .. ·. · ,.. - -· .-c =- ~-· · ·• deJegatt~·0t1:tieWJC1eaby1ts ··; · human . betnpi~~ ·~ .. .. .. . . . . · ..... ,, . -~"'-E"-.. --n--- . .---.. bellefsandcreeda.-L;·.-~· ··'· : -t • •"" ·. Be1gfa.D)ew11firStJeaiped!>f . Y·~·~ "'6--01vULWanwas .--_·-. : .. • . . . ... .... -. ' J : '-··· 

;.~_conyeritp~Wh~~d· ; offi~y ~te!ved._tn_·Waraaw, ~, ... .-,..:~,She added:-.:·~e~'ve:.~<-
• ;....iat .. ;,. · -""rts'· ~· · -.1· ts· bull~u.. the Issue :was r81sed with Polish -- Ule ground of Auschwitz belonp . 
&.~'!6 c.u.0 &Of• . uu1g ._. _...,._, .. ;....- n.....;....._;._ .. -:«-A ' · · _ _ :....:'...:-~">::· · ' "' 

·~organtzedb'y·agtoup.~. ·: -....~';"""'' ·~~-iul!'"'""" - -toBllwhowei:-e~~ere:.:. 
·· 4!'d ''Retp·to the Church In ots.· _ Poland s Mlnlster ot .~e~ous " . ._andtbat,µieretOre,-no~group _: , 
·"tress,•• ,_ which; Wo'rks for · the Affairs_ Adam Lopauta of tile ahould . establlsh ttseif -~ this : 
.-.•ftoman·Cathollc Church in com. ~tegorical Jewish opposiUon '° . ~ed -~~ -;Wue-~ ~-:-:-
·.- ·muniSt countries. · .. the proposed convent and re· : . happen; ... the ·action, . hawevei'': . 

.. : . . ·. .... cetved Lopatka's assurances- .-ia~di~le . In its .. atms,''~WQ~a .. - · 
, .~c!!o~g to : ~ .. l3russels that.he would intervene ~Uy -creat~ ·much ln1sunderstand1ng. 
ev~nlng newspapei:~.J:.e. Solr, with Polish Cath~llc officials. . and fysen_tm~l.". '.~ ·'. - ; ,·. ,.., ·.,. ;-• ,~: 

~o~._ ~1;::/;: 
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Auschwitz convent 
shocks Europe's Jews . -.,. . . . 

BRUSSELS,- (JT A)_. .. · .. -. building were organized by. a :; 
European Jewish communi- group called "Help to the-~.., 
~ are sh~ked and out: Church in ·Distress," which{ 

raged at a plan . by Polish works · · for:' the ' Rofu_an·~ _ 
Catholic Church_ o~icials~-to ~~o.lic Church .in C~~'!"~{; 
build.a ;Carmelite.convent-On·:_:· 'list countries. · · ·~·:o· ·: . ~~' 
the. ·site .. cif :·the ~)\u~chwitz .. ·." According to the BniSSds:~ 

· deathcampwhere·morethan ; .e\leni!?Jt new!~per Le:~o~;~; 
two million"-Jews were niur;- : -eight Carmelite monks h·ave"i 
dered by th~ .nazis '.during. : been living · in, ;Au~witz) 
World '.War .((, ·the :World since last May.~ i!t-i>fepara-~i 

.. Jewish Congress reported: :. _: tion (or ~e ~on.of a :c.on• . .:? 
The WJC- also reported · vent thEre. ··: .;.'. .· ~-_-:._;: ·:.·: · i~~ 

that at its req~est; the.Polish : ~ The . p~wspaPef· ~reports:! 
government.: will ' interven~ · ttiat the cony~_nt w'O.Uld s'Ym·?.~ 
with ch~rch officials regard- ·holize: . -~·L.Ove;~--.,iace.:and .~ 

· ing th~ plan: ·;:.; ·:;·:~ :·· .: .. · · reconciliation,·witne,Uirig:the : · 
Belgian Jews fi;.st learii~ victorious po~er of'the ~os.s :. 

oftheconv~~lP~Posalwhen of Jesus."• . .. ·::· · .. . . ' 
fundraising efforts for its 
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~~~~~~~~~()~~~~~~--~~~~~~~P_A_L_M_e_E_A_C_H~JE_W~IS_H~W_O_R_L_o_A_P_•_H_._.,_o~·-'~96'"-'-6 

NE\\" Y1HH\ ·:\ .... •h·· lo ... i.uh· ,.,.,.it ,,f J · J 
, ... , ... 1 .. 1 ... l'aul II I•• 11 ....... •• ""''" e w LS l, leaders anticipate hi~toric 
,,·11o1..:••t:t1·· .. ,, :\1u·1J I .I .1ppr1,,u.·h··~. 

,.,..,.,, ..... .. r 1i. .. tu; •. ,··•''"'"'' .1 •. ,..;~11 OCCaSLOIL 
l .1at.,..1n .,;n1up for , ... 1.1iwn~ with 1h,~ 

('.at l111Hc ( "l"1rd1 ut't' ~nmihtii\a.: to flj...r\H' : 

ou1 what llHpact th..: vil'4il i:oe t ik,!ly t.o h~vc 
on tlh: •ncrc!H.=tin..tly prohlcmltlic Cutholit.:· 
Jc.:wi:ot.h relut.ion~hip. 

Lasl week. two leadi..g 1tnd frequently 
mutually ontagonilltic members of the In· 
t.crnnlionl Jewish Committee on Inter. 
relii:ioWl Consultation <IJClC~ Rabbi 
MArcTunncnhaum. lntemotinnal At'fair.i 
Oir,-clor of the American .lcwi•h Com· 

Pope to Visit 
Ronte Synagogue 

mitt.cc. ~nrl l•roel Sini:er, i;encral 
1'<.<retAry of lhe Wnrld Jewi•h Congres•, 
lKith adopted "wAit und oiee" attitudes 

By w .. tter Ruby 

tnward the Pope's first visit to the Rome suggestion tn lhc cardinal of the cily wilh 
synagoi.'IJe, the first ever such papal visit the lari:est Jewish population in the 
to• Jewi•h house of worship. After par. world that he use his good offices to re· 
ticipating in an IJCIC meetirc last week. quest the Vatican to rer:oc-nize Israel ... 
both Singer and Tannenbaum expressed then we are all street-brawlers." 
the hope that the Pope would use the OC· ln his remarks Tannenbaum 58id that 
ca.sion of his synagogue visit to make a in his contact.a with varioW! high-level 
statement that would strengthen ties bet.- , . Vatican leaders he hu found that "many 
ween the two religions and which would 1

1 
:_. , • . of them abo have expressed dismay" 

reverse the tenor of roeoent papal homilies , . "· -i.,,, .• · ·,. over what Tannenbaum called "the 
which many IJCIC members view as ·~· .,-. \."-. ·;i{ regressive tone of the Pope's recient 
anti-Semitic and damaging to Jewish· :~:.:..,---!*';~ : statement.I on Jews and Judaism." He 
Catholic relations. ~ aid that his Yatican contac:t.a have noted 

In a aeries of homilies over the past that the Pope recei..C hie religious tnain-
eeveral months, the Pope has repeated < • '· ing within the Polish Catholic Church, 
Catholicdogma.referringtotheJewaaa ~ ' ' "'·: · ; where the 1111~ role a( the Jews a 
responsible for the killing of Christ, and · -~---~~-·: · .. · ·. ;".·" • ·. the killeni or Jesus ia taken u a matter 
haa upresaed the viewpoint that a "new ;( ~ • • ~ '· • • or c:ourae and that when the Pope made 
covenant" between God and believers iii \. · -,. · . '. '-,.· -( . his homJlies. "it was a Polish parish 

~~~'a:'~:"~~ ";(1~.i;~~ . ··~{lfl :~:~·;.. ~=:k!:!'~~;;.!:::;. 
J~ ;::;e~S) seemed m:ently to .,_· .. ~ . ·~: .. ; . · .~ : .. :~~~fr'.r~· ~ ~~ce::: ~~ ~= 
dowuplay the theological aignificance of ~ : . • ·: 'f;'. . ·1· -I .:·.. most conciliatory line vis-a-vis the 
the land of Israel, stressing, that "God · . - · f . - · Catliolic church, "I am outraged by the 
does not inhabit one particular piece of · . · - · :. ; f'.~~ Pope's remarb. 'They are unforgiveable. 

·1and."whicbJewish leadenbelievemay ·+.~: {: · fi"e UnlikeCatboliai.bo~.ldoMtthink 
signify a lack m sympathy f°" Jewish AJ'IWUk the Pope is iD!allible and belie11e that we 
claims to the ancient land of the Jewish Pope Job.o Paul II World PMlo i:nust work to i:nobilir.e our friends in the 
people. . Catholic Church to undetstand that they 

Both Tannenbaum and Singer in- Bronfman·e public call to New York Car· ·do not have to 8ClleJ1t the Pope's present 
dicated that while they expect the Pope dinal John J. o·~nnor to urge the Pope teaching· on the Jews." 
to make conciliatory atatement.a .at .the to recogni%.e lsnel, TanDenbaum rezrw-1<. · Tannen baui:n. aid be has received · 

..._1l 1n11 .... Wll h 11,1 \'al h":111 t•lli,·1.tf, h1• h.111 
-·11-·11 tl1.1t ·- ..,..•lll•·lluu;,: , .. \II 1)1•· .ttr IH 

l\.11tlt··· in l••nu~ ufth1• 1t11-.,1hl .. 1•-.1at.l1 .. h 
111f•IH uftii1•lum:1t.it' r1·l :n •ouioe tM•l\'''"'" th.• 
Vati(·an ~uHI l~r:u·I. Hr ~·i~t I har hi~ 

h'rn:t1 s t.ralt'h'Y Sf•.-;.sion!'fi a,:ui11.: on in tlw 
Valican a . .; ltJ how tn hrin~ thi:e :.houl . 
..One cardinal said to me, 'The dcci~ion 
has been made to establi•h diplomatic 
rclntion.• with r~...,cl. The que:<tinn is nut 
whether we will dn thi•. hut when and 
how.' '' Tannenbaum ~1td he hclic'\'t~ that 
Lhc: inain han~-up for lhc Vat.ican nn tlw 
1,s..;ll(: is conl'Crn that the c~tJ\hlishnwnt 
of relations wilh lsrad coulrl lc~d to 

n:pri~"tls by fon:itic,al Mu~l irns again:-;.l 

Chri>1.ians in Lebanon nnd othHr parl• of 
lhc A rob world. Tanncnb~um !l:1id the in
ternational Jewish <'Ommunily ought tn 
be aware of lhe ddicate nature of thi.~ 

issue for the Vatican and not pressure 
the Pope publicly on the recognition of 
Israel issue. 

Asked whether the Pope's homilies on 
the Jews h.ad not undercut his moderate 
position, Tanenbaum said, "No. in fact 
lhere is evidence that extreme po.o;itions 
on the.Jewish side served asjustiiication 
for more extreme positions on the 
Catholic side. 'n>er-e ia no question that 
there is a clanger in dynamilll'll here. But 
I know many Catholic leaden are 
dismayed,, also (by the Pope's sta~ 
ment) . .. 

However, Singer responded. Ml think 
the homolies ha.e undercut the position 
Marc (Tannenbaum) was taking before. 
In his more recent statements Tanne.n· 
baum is saying the kinds of things (about 
the unacceptability of the Pope's 
language c:oncerning the Jews) Out [was 
saying six months ago." 

Singer called the Pope•a upcoming 
synagogue visit wa symbolic act," but 
added, "Symbolism can alao be a 
substitute. I hope the Pope will use the 
occasion to reassert the spirit ofNostrae 
Aet.ate and begin moving forward apin 
toward full ·nonn.aliution .. betwee.n 
Catholics and Jews vis-a-vis temporal 
relations between the Vatican and 
brael." 

Rome synagogue, they feel that IJCIC ed," The tough guy, street-brawli11g ap- . reassuring ~Is ~ sueb Catholic . 
must work behind tile ecenes with key proach etnP.ICJYed last year by Sillger and · · mpportenr of Jewish-Catholic dialogue es 
leaders o(the Vatiam to in.sure that this the WJC did not worit and in fact has Johannes Cardinal Willebrands, a.nd 
ia not rntn\y window-dressing and that given extremists in the Catholic hierar· . Jean.Marie Lustiger orParis. He said. "I 
~he i:nessage of the homilies is not the chy an exeuae to speak out against would eapect that Willebrana and 

· Pope's true viewpoint on the Jewish.pea- stnmgtheningCatholic..Jewish ties." He . Lustiger-wil) play sime role in draftina: Asked about Tannenbaum's ll!ISertion 
pie. "What we arua,ying is 'Will the true added, "!think the W JC has had aecood the Pope'astatement and that the Pope that the ChUrch is moving· toward 
John Paul please stand up?" said Tan· thoughta about their approach and haa will likely returu to the mare positive recognitionoflsrael,Singeroommented, 
nenbaum. "We hope and eiipect the Pope moved away from their lltn!et.-brawling statements be made bd'att this series al "I prefer not to give prophecy. I would on-
will epea1r. in a coacilit.ary vein at·the atanoe-lfhoweverl.bereiaanotherauch homiliea."Tannenbaumadded, "Even if ly reemphasize that the WJC wt11 con· 
~but what we ~ant to~ ia eruption from the "JIJC ....,'ll have to loolt that were to occur, - ~ atill lt!ft w;t4 tinue to make dear to the Vatican that 
what the Pope feels about the Jewa in his again at whether or not - can work the question bow to deal with the 'good ·•e want·recocnition. We will do., in a 
lr.iahlus." · .,- · with them." ' · · aip, bed . .c:GP' aimbol.ism the· Pope hu polite but firm _manner. RecognitiOD by. 

Despite . their . ).r-nt equanimity, Singar 1ellpollded aharply thal.,.'"The ~- been mowing-. Cenai.nly one positi~ the Vatican is not n«asary !Or lsrael's 
however, ~enha\iai and Singer made WJC bas not backed away one bit from . gestun! in the aynaaogue is not going to · wrvival. but we want good relatians with 
clear that thellharpdi..areem.entabet- itaposition.butbelievee~atthi8time, , be enough to negate what they said · ·everyaountzy'andfaith."Headdied. "It's 
ween them .which'·~earl,y led late la8t. in advance al the Pope'• .Wt to the ·before. We are going to have to face a lihame that the Church may view <the 

· year t.othe clisi~on orLJCIC, bave :· synagog.le,,.., ought to gi'nl the Vatican :, . together 'With the Cathalii:ii iiome basic WJC's advocacy'poSition on the rec:ogni· 
· oot yet· healed.. ~Crring to Singei-'!i.,...a chance to .zestate. ita poeitio.n. What .• :::·questions. We are going to have to insist. t.ioll iS.ue) as an em.bartasslnent and tha1 
eharp denunciatioi:i of.LJCIC last year for · .. Tannen~um .calla _.'eb'eet-brawling' ia .. . that the Vatican face the bani.questions. otheri may see it as street'.bra"!ling. We 
allegedly not pft.iaing the Vatic::anliaid - . simply· a at&i-nt of a dignified Jewish 80.. ii9e'"5 meaninifulaaSuran~ that . are inaking our· c::a3e from a dignified 
enough to recognize Israel, and to World . · poei!-i~· If it is ~braw~ng' for the··· .the:~ti..Jewiab atat,eaienta_will.n~ be . · Jewish poflition and wm contjnue to do 

Jewish .Ccmgrea President ~::~.oi:~.·~.JC -~r-~r~·~li~ .~ ~". .... ·:.· ... .... · .. " ;~:·: :_. '.'_°~~:.: .. · Sp«iol11>PBJW 0 
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Roman Jews Welcome .Pa~al Visit 1 
To Synagogue,-Questi.on Symbolism 
By USA PALMIERI Bn.LIG More than a y~ earlier, on place of worship!' He· added, .. I 

Feb. 9, 1981, the religious leader did not expect this to come 
ROME (JTA) - The Jewish of the synagogue, Rome's Chief about so soon, but I am 

community has warmly Rabbi Ello Toaff, met wtth the pleasanUy touched thatithas." 
welcomed the VaUcan's an- Pope at a church adjacent to the A papal visit to the synagogue 
nouncement that Pope John · Old Jewish ghetto, about 100 has been long considered a 
Paul iI wW visit Rome's matri yards from the synagogue. necessary "next step" in the in· 
synagogue this month. . From that Ume on, a Papal visit . te.rrellgious d1alogue· between 

But while thl8 1s viewed as an to the synagogue itself seemed Jews and enllgbtened ~ 
"hlatorlc gesture,''. the feeling more and more in the realm of tlans, but it was never openly 
among Jewish·leaders Is that It posslbillty,awaltingonlytheap._ .. solicited by Rome's Jewish 
wW be up to the.Pontltt whether proprlate "condiUo~." . community. . 
the occasion · Is me~ly "sym- Zevl stressed ln her remarks It would be up to the Vatican 
boUc" or contribute . that the conditions could never .to make the move, the Jews • 
substantively to Catholic- have rnaterla.llzed but for the always felt, ·considering · . the ' 
Jewish relations. changes In catholic-Jewish rela- historical - context of Jewish 

The visit may well be the first . tions engendered by Vatican II. relations wtth the Church Of 
papal visit ever to· a Jewish Yet there Is d!sappointment In .Rome. The groundwork was laid 
house of worship. Jewish circles here and abroad by the Pope's visit several mon-

, that the changes have not pro- U:is ago to tbe Waldensian Pro-
'FantaaUc Step' gressed turther than they have. testant Church in Rome, 

- One issue that rankles Jews Is another hlatorical "first." · 
"It could be a fantastic ·step the Vatican's Persistent refusal . John Paul n. moreover, baa 

forward," said ~ Zevl. _ - to extend formal recognition to received mQre world Jewtsh 
president of the Union of Italian _ the State of Israel. · · leaders In audience than any of 
Jewish Communities; · "or it_ b1a predecessors. Wherever 
could be a perpetuation Df am• . Main CrtUclsm possible, he bas met with .Jewish 
blgulties." She was referring to leaders ·abroad In the course Of · 
certain fundamental tssues that This was on~ .-Of . the· .niain hlsconsiderabletravels. 
remain unresolved after more · criticisms v·ented by a J ewtch - The main synagogue is an 1 
than 20 years Of Vatican-Jewish ecumenical grotip in June, 1986, historical Landmark in Rome. 
dialogue tJ:aat · . began after over' a just-published Vatican Located In the Lungotevere Cen- 1 
Vatican Council n In 19615. document called "Notes on the cl, near the rtver Tiber, it was 

The chief Vatican spokesman. · eorrect Way to Present . the laid down tn 1900. Oil July 2,. 
Joaquin Navarro Vallls, &n· Jews and Judaism In Preaching· 1904, it was Offlclally visited by 
nounced at a press conference the .Catechesls in the Roman King Victor. Emanuel m. It was 
Last week· that the Pope·~ visit. catholic Church." Accord,ink to formally dedicated on July 28 of 
would take· place the afternoon the . International J ewtsh · Cotn· . that year at ceremonies attend
of_ April lS. He said it would be m1ttee on· Interrellgtous . Con· ed by the high.est auµtorlties .Of 

· the fl.rst · such visit In ll~g sultattons (UCIC), the Notes the Italian state and the Rome 
memory, though. he could not be fall~ &~knowledge the rellgtoua . _m~palltY. · -
certain' it would be an hlatorlc significance of Israel to the · ------
precedent.· . J ewtsh people and refer only · 

The Jewish community, ln a briefly and superftclally' to the ·. 
stateme~t recenUy released, ex- 'Holocaust. . · · . 
pressed . Ila ''saustactlcm _ . ~t The UCIC called • them .a 
the decision of P~ .John Paul retrp"gression from -the historic 
Il to visit the synagogue _ of "Nostra Aetada (Our. Times) 
Rome," adding that "this will that- emerged from ·Vatican 
mark an important step In the Council in 19" and the Dec: 1, 
direction . of an even -more 1974 "Guidelines and Sugges-
rewardln:g dialogue." tl.o~ for the Application of the . 

TraumaUc Event 
Declaration Nostz:& Aeta~." 

.. . . . 
The Rome synagogue was the . . . . _ 

scene Of a ~matte event~ - ·- _-Dr. Joseph Lich~ the An~· · 
Octobe~-. - .1982, when :worship.-. , -Defamation,. League of B'nal ; 
pers w.ere atta~~ by Arab-ter- _ B'rlth'a llal8on wtth'the Vatican, ' 
rortsta'.:wtth .-~~eguns and said that the Pope's . fC?rthcom- 1 
grenades. A ··tw~year-old boy, 1ng visit ''wW . certainly be a · 
Stefano Tache, was kWed and M historical ~vent. Never before 
pel'8008_were·wounded. - has a Pope set foot 1:11 a J4:_~h · 1 
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~WISH -CA1HoiJC DIALOGUEf------------- 

~elate hails 20 years of Church dialogue with Jews 
By sn;\I. Alt'f A IN 

/\<king how 1hcrc can be prcjudie< 
'"'if we 311 helicvc: we arc made in lhc 
spirit of (.iod," 1hc Rev. Jnhn 
M4.:Caun. Ui~lh)S" or Roli..'~\:ilk Ccn· 
tl'l', 'f'IOL.c 'rum 1hc fH1tlpi1 of 1hc 
f\.1a1h.'llll Ifill Jc..,_,.j .. h l \·111c1 in Plain· 
view la11:t Wt.'\.'l IU rc\•ic.•1.i.· the: iK· 

c'1mpli,hm('n1' o( V:uk~rn II :111t.I ih 
im(la<~ on Long l<land. 

V.i1ic.11n II, the ground-braking 
C\)nvoca1,on of th< C:uholi< hicrar
cfly called by Po(>C John XXlll 10 
modcrniu thc Church 20 yc:irs ago, 
issued Nostro Anote. a declaraiion 
of o((icial Church poli-c:y 1owards 
Otha fai1hs which for 1hc firSI time 
specifically repudiated llK charge or 
deicide again SI lhe Jews as a people. 

"If it wcren'1 for (Nostro Aetatd, 
I don '1 think we would be here," 
~id McCann from 1hc synagogue 
pulpit. "So many lhings have hap
pened since lhcn ... Popc John XXlll 
was lhc one who called the council, 
a.nd with .U of his wisdom and 
foresight. I don •1 think he knew what 
would happen. II opened I.he win
dow." 

In lhe documcn1., McGann poin1ed 
out, lhc Ca.lholic Olurcll states that 
it "rejec:1s nothing that is true and 
boly .. in olhcr rc.ligions. Referring to 
the connias between Christians and 
Moslcrns over lhe centuries. ii "ex
horu cvayone 10 forget the J>3S1 and 
10 work toiclhcr for social juslkc. 
moral welfare and pc.ace and 

II It weron't tor Vatican !l's ~ 
declaration on Ille Jews. ·1 don't lhinl< 
we would be here ... said Bishop Johll 
McGann of Floc1Mlle Centi& from l!>e 
pulj)l of Manetto HiQ Jewish Cenr9r 

Coundl wUhcd co foster and to wm· 
mend mu1ual understanding and 
esuern for one another ... McGann 
s;.iid . .. ,, wa) suggc~tcd that thi~ 

could be produced 1hrougl1 biblical 
and th\.."OJogkal s1udic~ anJ chruugh 
hrothcrly dialogue) . ·· 

t.ouL:in& ou1 a1 1h"· morr ch:m 2<1() 
Jews :ind non .. Jc:wi in the audi<."OCt', 
11.kCann ..,;d the bishops who at· 
lend~ thr couneil were .. well aware 
of rhc unhappy history of 1hc rcla· 
lionship bclwccn Christians and 
Jews. In solemn !ones, the council 
declared 1ha1 '1hc J~ should no1 be 
represented as rejected by God or ac
cursed..' The Oiurdl rejects persccu-
1ion of anyone and •decries haired, 
pcrscauions, manifcs1a1ioru or anti· 
Scmi1ism dircc1cd against. J~ at 
any lime and by anyone.' " 

Local Reactions 
Soon after the document was 

rdcascd, the lhrcc bishops of the 
Calholic Ouudi iD the New York 

saw 1hc need fot :1 new organiu1ion Stream ancJ prc:Jt..lcn1 u( 1hc Ne"'' 
10 offer i1s services 10 communiliC'S York Board of Rabbis, poin1cd ou1 
tn1crc:c;ted in tca.:hing' 1hcir young 1ha1 there has bttn :.n ••enormous 
()c."tlplc :.bou1 1hc Na1.is· pL:1n~ 10 .:.muJu1u of d:1m3g-: fonii:1cd Ul."er llu: 
llc.<1roy 1hc c111irc kwi>h IX'<>Pk." lasi 1.900 years" in term• of 
M ... '-:urn rcallctJ . With irs l11pul. Chrlsc•an.Jcwish r .. :l:icion"'i. Some 
and with 1hc .:ooncration or Christian\, he said, "hcli"'\'('d Chae 
numerous mher Chri~1iau and J~ws were ~urscd bet.::tu:irri"' or th"· 
Jcwi~h srour111:. Ch( Long Island In· crime of deicide . •• 
1cda;th C<>111111iua for Tc:iching .. Could an)' 1wo f't'()plo ha»c b<."Cll 

Aboul TI•c Holoc:au<i w•< o"•b· furih<r •part?"' he ask<d 
lishcd in early 1977, he s•id. rhetorically. 

T114' Holoc-au<l Reviews J~wbll llutory 
"The mcmbctl of 1hc commincc Friedman noted lhat the first Jc.,.·s 

agreed 1ha1. a<ta Aµschwi11, we arc came 10 1hc New W01ld in 1654 and 
aU survivors and we arc all in peril," 1hat in lhc 191h and 20th ttniuries 
said'McGann. '1'hccvilsof1hatcra millions of Jews and Caiholics ar
stiU survive and nco-Na.zi groups arc rived. But i1 was the Holocaus1 
still recruiting new members. which "raised moral quCSlions for 

"The study or the Holocaust ii- bolh Ca1holics and Jews" in 1his 
luminatcs the cenual concern of our cou11.1ry, he said, 8Jld 1he rcbinh of 
age, I.he very survival of humanity Israel 1h.a1 placed Chri.s1iani1y and 
itself- Such a study raises questions Judaism on an unchancred course in 
of civic morality which '10 10 the wb.ich "soawhing had 10 give." 
heart of the American educational That somcthina occurred in 1965 

freedom for all." area issued a. docun\cnt entitled m1a1>risc. Our YolUll people have co· wilh lhc Vatica.o 11 Council, be said. 
• . The founh chapter of lhe docu- Guidni11a for tltr Adwmcarrmt of buhown the ultimate conseq11ena:s "Nostr11 Aeta~ i.s dirCCled a1 
man deals wit!\ Judaism. Instead of <Atlto/ic.Jrwisll RelatiottS. Those of group haired. 1bcy have to sec lbc Oiristians. lllOI al Jews," be sucsscd. 
simply ueating Judaism wilh the guidelines led 10 the c:stablisluneo.1 of horrors of which a modern · ••ti scpudiales lhc false bdXf that aD 
cstcao ir pays to the other religions, the Catholic-Jewish Rdations Com- tcchJloloP:al &11d indu.strial soP<fy Jews a.re guiliy of doddc and rcfulCS 
McGann said, thcdocwnc:ot searches mill« of the Dioa:scao Commission is capab&e. We mllSI a$ll again aad anti-Semitism. Uke the Dcdamion 
for lhc spiritual t~ bctwccn Judaism Oft Ecumaiicism. again: Wha.1 kind of P.C'Ol'lc pa:r- or Independence. i1 brotc new 
and Cl11iS1iani131. The com111i1tcc bdd its fitst ticipate in the p(C)ccsscs. of ground and began 20 ycan of 

Jadalc Ro.its meeting in 1968 a.nd immedialdy genocide?" drama1ic&uy new nlations between 

"The beginnings or the Church's established a C81holic-Jcwish Rda· Mc<iann RIC:lllcd tha& be yisitcd our two commullWes:· 
faith and her place iri God's plan of · 1ions Coml!Uucie of Nassau-Suffolk Ausdiwitt wilb a group of Poli$h Friedman said that today Jews and 
salvation can be uaccd back to ·the on which the Jewish and c&tholic persons ·rrom Long lsland .. He Catholics wortc on sw:b common 

~ palri.an:f,s, 10 Moses and to lhc pro- members sit 'as equals . . Rabbi tamed ii a .. "bonifyiog c:qw:ricnce." concerns u rtliaJow liba(y, bumao 
pheu," be said ... The Qurdl c:ao- Theodore Steinberg, of the. Mal vane "II is almost UDbdicvable tbal dais rights and c:ducaDn.g lhc world on the 

· ... not forget· that she reocived God's Jewish Center, ..,U appointed by the could haw: happened iD our time by problem of world hunicr. Anti· 
rclcvation in the Old TestUncnl Long Island Board of Rabbis to be human beings." be said. "People ·Semitic n:fctCQllCS have been re-
lhro'ugh the people with whom God the commi1'tcc's Jewish repn:scn- were put 10 death there. To go moved from Catholic li1usgy and 
had made Hi.s covenant. Further· talivc and co--c:hairman. • Msgr. through lllu camp is ~ bard. Calholic seminaries arc changing · 
more, the Cllurch still draws George Gr21wn was the Catholic Some of !hose in our groupcould1,.1 their ~china ~roaches regarding 
sustenance from Israel.". co-dlainnan. see ii all." Judaism." 

The document also points out I.hat McCann said !hat sina: its crca- He said it is "shockiq 10 icalize · Rabbi Ezra f'mkdstcin, of lhc 
lhc apo:s1lcs and most of the arty tM>n, lhe commiltcc h3s served as a tha1 · 1hcy . (the Nazis) arc no1 Midway Jewish Center in SyOSSCI 
folio~ of Jesus were· Jewish. vehicle lhrough which Catholic and moruta:s wilh green skin anclbonis. · aod president of lhe Nusau..Suffolk 
McCann observed. He said th.it "in. Jewish leaden have been able to but people just lite oundves. ,We· bbbinical Assembly, looked over 

. a moving passa.gc, the council discuss the problems aMI oppor- have to learn how it ~in the the assemblage and said simply: 
teaches that 'God holds the Jews , tunitics for better relations between past ·and whclhcr it could ha.ppc:n ·"God must cojo-y !his almost a.s 
most dear for lhc sake of their ; lhe people of. both rdigiom.:. He • again. We have CP lc:arp wbo rcsist.cd 111ucli as we do." . . ;.°'· 
falhcn; .He docs nor n:pcnt or lhc·: noled lhar the commi11cc was in- · and who acquicalcd io lbcscbonon.. .-He said Vatican l1 btought an end 
Pfts Hc' m111tcs·01' or'the cans he ; : votvedintheeartydiscussionsabout .We ha"c to a.sit bow. fragile is our .•IO sun:otypes an.cl bas actcd ,u a 

··Issues.' · · - . ~ : :·.· .. ' · ,,,_' · ,· · ;: · introducina Holoc:awt .11ucfico into _ democratic l)'Stt:m_ " · .~ - ·'· ·~ · "'· • . ·"bridsic IO ccablc peoploe to .!'Oft 
._ "~U\CICch~lisuda·a~:~~ : the~culaofCatbolicand~lic ·.The program··. alsc;>, -ineludcd' ·;Jrith ·: eai;b . .otbcr •. iA . commoo · 
~ - patrunony C!'Jll'l.mon~Ut-~ew1 ~~~ls..· ... ~··d1 . .- ·- .,, .. .-.. . . · rc:marksrromothc:rarcadcl:gy.·3'11c . ._~1C11dc:a'¥on . .. :·\··~:~·\ ··. ~1 .. i...A : 

~~!~~; ~ t~!.i:~~H.~~eaa i : '.'The members or the commiucc Rev. Fred ffcrm".o( .Hicbvi1Jc said ~;>f~c.cDustulk Wii,la ~ f;ldlcr oo 
· that iD funhaio& -lbe dialogue be- ·:·.a contiztuloa basis," be urged- "We 
:.iW~.Chiistians::iiid :-.lfWs-..ii.lii;;.,:~~~~:~~v~( to. see 
: necessary to "make~', thc.'.P~:;?~.lhC,¥~.l'#o 

. dd"med ...._.. •"".!~- 11·· "<decadc!i •.• ~..!.·~~ 

~ .ror, ""~·~~~ o~·;:. mi of 11\!s rifi!it}~~·~~#l~-. 
T~~~~r#~.J118Y bc;r'.·tinuc,,for~~~·Jhc~.«"':~:.and.: 
offensive\OIO;fi:JN.c mu;st be.Im'- .: ·God. .~)!,_o ' ~I!! ':·- ,'~c.,, 
sitivc."•, """" · · ··:!~ ·:-.-:·.·: ·: What . ·~. bc~4P':!: 
°Cl' ~iib'·-- , ... .,.. i';IJ)~~ti"" wilfbe · ..... ,..,. ()>lCsS' ~ .Ch . 
fff':d . . ~.~T~[~ illd111~: ~ : ... _.,;<~..:9.·· gavc;; rr.'i.d~h~:·\. 
~.~~,o~ ~~)!'I ....... r:"'~··i .. •:· ~ -~.~·.~·.• . ... . ~· · . · .. r-~ · .... 
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AMERICAN SECRETARIAT: 

Syn;1gogue Council ot America 

327 Lexing10n Avenue 
New.York. N .Y. 10016 
Tel. : (212) 686-0670 

EUROPEAN SECRETARIAT: 

World Jewish Congress 

1 Rue de Varembc 
12: ~ Genevc 20. Swilz.enand 

TeL: (022) 34 13 25 

CONSTITUTENT AGENCIES: 

American Jewish Commillee 

165 East S6th Street 
New York. NY. 10022 

e·nai ffrith 
823 Uni1ed Nations Plaza 

New York; N.Y. 10017 

The Israel Interfaith 
Association 

p .o.s. 7739 
Jen.isalem 91.077, Israel 

Synagogue Council of America 

327 Lexington•Avenue 
New York. N.Y. 10016 

World Jewish Congress 
1 Park Avenue 
New York. N.Y. 10016 

Jnter1tatio1taf f cwislt eommittee 
(}H 

Jnterreligious eo1tsu/tatio1ts 

May 21, 1986 

Dear IJCIC Member: 

Enclosed please find the following items: 

1. Letter from Johannes Cardinal Willebrands, presi~ent, 
Secretariatus Ad Christianorum Unitatem Fovendam, 
dated May 12, 1986, inviting our participatio·n in the 
proposed Day of Prayer at Assisi, fixed by Pop~ John 
Paul II for Monday, October 27, 1986. (*) 

2. · "Historisch: Der Besuch des Papstes in der r8mischen 
Synagoge," from HERDER KORRESPONDENZ, no. 3 (May 1986). 

3. Most interesting leadarticle entitled "Der Staat muss, 
zumindest bei seiner Gesetzgebung, vom Henschen nach dem 
SUndenfall ausgehen," by Johannes Wilhelm Gaddum, HERDER 
KORRESPONDENZ, no. 5 (May 1986). - A careful reading is 
suggested. 

Thank you for your cooperation and best wishes. 

Dr. Leon A. Feldman 
Consultant 

· Sincerely yours, 

Rabbi Mordecai Waxman 
Chainnan 

(*) Please note that Monday, Octqber 27, 1986 is the 
day after Simhat Torah. 

The calendar looks 
Friday, October 24 
Saturday, 11 25 
Sunday, " 2 6 

as ·fol lows: 
- Hoshanna Rabbah 

Shemini Atzeret 
Simhat Torah 
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Dear Rabbi Waxman, 

I . 

Rabbi Mordecai WAXMAN 
Chai man 

Synagogue Council of America 

As you know, it has been posible for His Holiness 
Pope John Paul I I to fix the date of the proposed Day of Prayer 
at Assisi for Monday 27th October 1986. 

It is now my happy task on behalf of His Holiness 
the Pope to invite you as chairman of the International Jewish 
Committee on Interrel igious Consultations, to take part in this 
important occasion at Assisi. 

We are .aware that such a gathering, which provides 
an occasion for people of different faiths to engage in acts of 
prayer according to their traditions in the one p 1 ace ca 11 s for 
skill and delicacy in organization. 

Some first steps have been taken in p 1 anning the Day 
of Prayer. It is envisaged that it would consist of the following 
three parts: 

(a) The Welcome and Opening Acts 
(b) The Acts of Worship 

Each re l igion wi ll be asked to organiz1e its own act of 
worship in separate places in Assisi. It is foreseen that 
all Christians will join together in a common act of prayer. 

{c) The Concluding Acts 

This part of the day is foreseen as an occasion of being 
.)· together for a common affirmation of the commitment to 
} peace accompanied perhaps by some symbo 1 i c gesture. 

./ .. 
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~~~~ ci 
SECRE T ARIATUS E C ivime VJticanJ , die 12th May, 1986 

AD CHRISTIANO~UM UNITATEM fOVEND.!..M 

Prol. N. 

It is hoped to be able to pl an the observance .of the 
Day that will take full account of the needs and sensib1lities 
of all who participate. 

With deep sense of solidarity in working for under
standing and for peace and with fraternal good wishes. 

I remain 
Sincerely yours 

f-;~tJi&~ 
~ Aohannes Cardinal Willebrands 

f , 

:--../ President 
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Historisch 
/}er h'clurl• de.\ J>.-;r,:t~ n1 dc·r 
rU11:nri•t·n S_;·r~.1.co,c:r· 

Ert.·i~;111~~t· .. h:'H'I i .. l i.- / u nc."nnrn, 
i.1,:.lgt n 1:tn k.H1111 md:r, hnknkt mln 

d 1t.' inflatfon.:1n· Yrr'\l·t"11dung, dit"ses 
.4..nrihutl'~ m C'ln(."I'" sc11utions\'<:f· 

"'·ohntcr. Offemlichk<"it ... ;,. dcr h~uti· 
gen. ~'t·nn e~ j,.doch ein Er~ignis 

vcrdi<"nt, .ib <"tn !.Okhcs bcz.cichnc-t zu 
werden. dann ist <cs dcr Bcsuch von 
Johann" Paul II. in dcr r6mischcn 
Synagogc. P.-ter>dom und Synagoge 
trennt, was die r:iumlichc Entfernung 
:ingeln, nich1 ,·id. 'i)?a~ sich jedoch in 
2000 jahrcn jildisch-chrisdicher Ver
gangenheit geradc in Rom an Verfe
mung und Greueluten angesammelt 
hat, s~llt cinen Graben dar, dcr 
durch den z,.·ischen Vacikanhilgel 
und dem von Paul IV. im 16.Jahr
hundcn cingerichteten ehemaligen 
r6mischcn Getto •·erlaufcndcn, bruk
'.kcntiberspannlen Tiber kaum hin
b.nglich symbolisicn ,.;rd. Dies alles 
""'1rdc in dcr ubcraus eindrucksvollcn 
Fcierstunde am friihcn Abend des 
13. April 1986 nicht cinbch ausgc
IOscht, wic dies cine franzosischc Zci
rung mcintc. Man ging dcr Erinne
T\l ng daran nicht aus dem Wcg. In 
den Ansprachcn des Prasidcntcn dcr 
romischcn judischcn Gemcindc, des 
Mathematik-Professors Giacomo Sa
b11.n, des Oberrabbiners der Gc
meindc, Elio T°"'.ff. sowic des Papstes 
(vgl. ds. Heft, S. 244) war die 
schmcnlichc Vcrgangcnhcit der ge
genseitigcn Bcziebungen pr>.scnt. 

Es wu nicht das er$1" Mal, datl dcr 
Papst sich mit Vertretcm des Juden
rums 1raf - auf vidcn seiner Auslands
rciscn gchorun solchc Bcgcgnungen 
zum Programm, so :auch in Mainz bei 
sc:incm Dcutsehlwdbcsuch 1980. In 
dcr Sadte ging Johannes Paul II. auch 
oicht Ober das hin:aus, was vor gut 
20 Jahren gegcn Ende des Konzils in 
dcm cpochcmachcadcn Ko~ 
schluS .,.Nonra :acuie" gnmdgeJcgt 
wurde (Was .,Nonr:a :aeu.u• in dieser 
Hinsidu verlndcn hat. ricfca in Rom 
traditionalistisdie Gntppcn in Erinnc-

~chC'n Kird'<' v<'r dcm Gan~ in die.· 
Syn:&~~\~t· YI :ff1llcrl) l;11J trOl.l(i.:111 

~c:t:r_u.· dei P ... pst m il d1e.·)('l11 Oc.:~uch 

C'~n Zcithen, d:i~ 1,1,·<"i1 uhcr lb\ h ~nlu~

~c:ln, ""''l.S hi~ hnut• \lo eitlun d:u- ji1-

di~ch-chci<diclw 'U'iddirl1l...-i1 lu, . 

n12clu . Im i1bri)~t·n """1nl nnn \'('11 

h..)um <·iu<-111 Uc:utl dr,. l\.-.n1.if:ik:i1~~ 

\ 'Oil Johannes l»ul II. mit >O v1d Br

r.-chtii;uni; s>gcn konneo, dar> n sich 
um cin urcitcn«cs Anliegcn des fru 
h.ercn Erzbischof ~ ,·on Kr>k•u, Karol 
'111!1ojcyla, handclt wic bei diescm Be· 
such_ Dies ,.-urde •uch schc-n deutlich 
bt:im Bcsuch des Papstes in dcrn zur 
E.rzdiozesc Krakau gehorendc,n chc
maligen Konzcntrationslager Ausch
wiu aus Ania!!. seiner ersten Polen· 
rcise 1979. 

Jcdoch gchOrt es auch zur Rcalit21 
dieses Pontifikates - und hier ... ·ird 
man cine Parallclc zu dcm Besuch des 
Papstes in dcr evangelisch-luthcri-
schcn Kirche in Rom vom Der.ember 
1983 ziehcn konncn -, da6 manche 
der spekukubrcn Gcstcn dieses Pap-
stes mit cincm entSprechcnden Fon· 
schrin in der Sache nich1 immer syn-
chron laufcn. Allerdings gch()rt cs 
r.um Wescn von uichen, da6 sie oft 
aus cben dicscr Tatsachc her:aus ihrc 
Oynamik cnrwickcln. Andcrscits h~nc 
c:s so vicl gar nicht gegcbc,n, das der 
Papst Ober das Zcichcn hinaus hane 
anstolkn konncn bei scinem Srnago
g.,nbesuch. Da6 er in bcr.ug auf die 
aussiehendc Anukennung des St.aateS 
Israel durch den H"iligen Sruhl cine 
Rich1ungsmderung vomehmcn 
wtirde, das war cinsthaft wedcr fur 
die Juden :r.u crw:uun, noch for die 
Arabcr zu befurchten. DaJl. er zu den 
judisch-chrisdichen Bcziehungm, :r.ur 
Berucksichtigung des Judenrums in 
Theologic und Verkondigung Neucs 

2CS 

;uif besd1nnku.~ zu s~gc-n. dlt\ d ir 

Kird1e .•II< I bf>.u,hr-uchc und \ ·,.,. 
folsuntc11, • lk Manifestationen de, 
Anti~rmitl1mus~ die siC"h zu irgc."ndt";. 
ncr Zt·i1 und von ir-gendeinem gc-~c-11 

Jir Jude11 ~orich1r1 hahen", bd.la~o 
,-\uch die 'uiird.rholuni; d~' ·''"" 
w~m ~uch in1m~r .. , mit dem er v..·ohl 

~uch sein~ Vorginger im :\mt meunl<". 

>ndtrt niche~ d•un, dafl er d<c .iu~1· 
schon Frcundc und Briid~r· im 1'•· 
men der du rch ihn rcpr:iscntie rtcr. 
Kirchc nicht eigcntlich um Vergcbung 
gebetcn hat. Man mag cs bcdaucrn. 
Die Bcdcutung dies"s Besuches wird 
dies hingegen kaum schmalcrn kon-
nen. nt 

: .;.·· 

:-: 

sagcn 'Olltlrdc, das w:u nach dcr Vcrof
fendichuqg dcr Hinweisc der Vacika- . . 
nisc;hen Kommission fur die Bczic- · .. _:::, 
h=gcn z.um Judcnrum im vcrgange- -:· : :=: 
oen Jahr (vgl. HK, Oktobcr 198S. ·. 
467-471) auch kaum mehr zu crwar-

.·:· 

.. . ):: 
}.· 

ten. 

Bliebc nod> die Tatsadte, cbS dcr 
Papst in bezug auf die schul.dh~ 
VttWi.dc.uag cler JGn:he in An~
tismus und Judenvcrfolgung sich mit · .. ::::::. 

::-,;::;; :. .:::: ... ·.· . 
::·· ·=·::::. -~~;~~-::\~::. - ~~:~~~~~~~~~~HH~Y ·· 



HERDER 
KORRESPONDENZ Heft 5 · 40. Jahrgang · Mai 1986 

Der Staal mufl, zumindest bei seiner Gesetzgebung, vom Menschen nach 
de,n Sundenfall ausgehen. . . 

.· 

Politische Sitten 
Wer den vorangestellten Titel liest, meint vielieicht, hier 
beginne ein .rabulistisches Mo.ralisieren Ober die vielen 
offentlichen und halboffentlichen, zum Teil im politi
schen Bereich selbst, zum Teil im Winschaftsleben mit 
seinen politischen Verflechtungen sich abspielenden Af
fa.ren und Skandale. 

Doch solches ist hier nicht beabsichcigt. Soweit es einem 
oicht schlechthin die Sprache verschlagt, haben dies be
reitS andere bcsorgt, mit jenem uglichen Medienemst 
und jener normativen Grundlichkeit, wie sie Kritikem 
fast nur hierzulande zur Verfugung stehen, wenn es gilt, 
politischen MoraSt auh.udecken oder das Aufgedeckte 
unter GesichtSpunktcn der offentlichen Moral zu wtirdi
gen. 
Ausnahmsv.·eise wollten wir deshalb diC' beklagten t>ff ent
lichen K.alamiuten nicht direkt angehen, sondem uns 
i.iber den Weg moralistischer Kritiker ihnen nahem, de
ren Argumeme nicht nachahrnend, sondem sie ein wenig 
in Frage stellend. 

Vemetzungen schlechten Stils 
Gehen v.·ir also .'\rgument .fur Argument durch: Um das 
Einfachstc gleich in die Mia.c zu rticken: Es heiBt, deut
schen Gemeinwesenven.ntwonlichen - das sind Politiker 
jeglichen Grades - f ehle es an St.ii und bei der .Bewl.ilti
gung" jUngerer und femerer Vergangenheit an Erinne
rung. Hinzu kommt dann gleich als zum gleichen 
Komplex geht>rend der Vorwurf fehlender . Kindcr
stubc": der Politiker, nein der Republik uberhaupL 
Nun gut: stilvoll iSt es nich~ wenn ein spaterer Berliner 
Burgermeister schnell einmal an cincm scheinbar unbe
lausch~n On R.ediundiWen ein paar tausend Mark 
zuschiebt, damit sie der eigenen Panei keine Scherereien 
machen. Sauberer Wahlkampf? Bestimmt nicht. Und 
wenn von einem KonzemboB einem Paneivorsia.enden -
heute seines Zeichens Bundcskanzler - so schneU Uber 
den Tisch 50000 Mark in bar in die Hand gedrockt wer-

Johann Wilhelm Gaddum 

den - fur ParteizweckC' natilrlich - und der nimmt sie 
einfach so: das ist zwar nicht unsauber, obwohl cs da
nach riecht, abei: stilvoll ist es gewiB nicht. 

Doch aus was oder aus wem setzt sich in einer wirklichen 
Demokratie "die ,.politische Klassc" zusammen? GewiB 
nicht aus blaucm Blut - wozu auch - und auch nicht aus 
lautcr stiltrainienen Absolventen von Eliteschulen - vor 
dcncn uns Gott und die bisher fehlenden Einrichrungen 
verschonen mt>gen. Es sind I.cute aus dem Volk: weder 
als Stilisten geboren noch als solche nach vome gekom
men oder im rauhcn politischen Auf stiegsgeschaft zu sol
chen geworden. Vorbilder an Stil und Moral? Wird da 
nicht in die Politiker und fiber sie nati.irlich in den Staat 
projiziert., was man selber nicht ist und auch nicht sei~ 
kann: zum mindestcn im politischen Personal solle einem 
das eigene lch-ldeal begegnen? 

Naturlich gibt es typische Formen der Vemetzung schlech
ten Stils in dem, was man polit.ischcs Geschaft nennt: das 
Zusammentreffen zwischen einer mehr oder weniger 
ausgepragten GroBmannssucht von im Sinne der feinen 
Gesellschaf t (gibe es sie irgendwo ohne das jeweils Halb
scidene?) ganz und gar nicht stilsicheren Winschafts
funktionliren und in ihrer Herkunft und perst>nJichen 
Lcbensweise proletenhafc-kleinbtirgerlichen Politikem. 
Manchmal mogen sogar GroBmannssucht und kleinbur
gerlich-proleu:nhafte Kumpanei in den Stilcn beider ku
mulieren. Und nattlrlich in es ein Problem: mit dcr 
Rekrutierung und dem Aufstieg von Politikern. Der hicr
hcr gchorende Vorwurf )autet: In der gegenwartigen 
.policischen Klasse" (der Ausdruck uifft nicht ganz zu, 
sie regenerien sich - noch - n.icht aus sich selbSt) fchlc es 
an gestandcnen Quereinsteigem aus den sonstigcn, win
schaftlicben und sozialen vor allem freiberuflichen Eli- . 
ten; cs gebe in den Rqierungen und Parlamenten fast 
nur noch Berufspolia'ker und beurlaubte Beamte, also 
vorwiegcnd Leute, die aussdtlie6lich von Policik leben, 
und solche Politikcr seien eben auch leichter komimpier-
bar. Er ist so leicht nicht z.u endtdften. · 
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Poliriker sind seh r gut als Sundenbock 
zu gebrauchen 
:\ber v.·ie soil d:is in einu sehr arbeitsteiligen Dienstlci
srungsgesellsch:if1 anders gemacht '"'erden? ~'ie soil ein 
Freiberufler d<:n fu~ ihn im allgemeinen doch niche ge· 
rade risikofreien Schriu in die Politik tun? Anderseits: es 
scheint v•irklich bei vielen Berufspolitikem die Meinung 
und ein entsprechf.'.nd unwiderstehlicher Orang vorz.u 
herrschen. erst durch Anhaufung matC'rieller RC'ichttimer 
wirklich ec.,,·a~ sein z.u konnen (oder z.u wollen), also den 
policisd1en Beruf nicht nur so nebenbei, sondem haupt
sachlich als Mittel wirtschafilichen ,,Aufst.iegs" zu benut
zen. Das erhoht narurlich die Korrumpierbarkcit und 
Bestech.lichkeit. Allerdings, was diese beiden Formen von 
Siccenverderbnis angehc. ~·issen Geschichtsschrcibcr des 
19. Jahrhunderts sogar aus dem angebl.ich mit alien guten 
preuilischen Tugenden ausgestatt.eten Bismarckrcich -
auch den Eisemen IU.nz.ler selbst betreffend - Erhebli
cheres z.u berichten, als es zu gegcnwarogen Rcgierun
gen selbse der ehrgeizigstc Enthilllungsjoumalismus zu
uge f~rden. Und niche nur Julien, sdbst Frankreich 
ware als Demokratie schon zugrunde gcgangen, machte 
man aus jeder Korruptionsaffare cine politische Krise. 

Das eigentliche Problem 'A'ird also wohl scin: gewiB eine 
ubennii.fiig mattrielle Gcsinnung bei Politikem in einem 
:;mgeblich postmateriellen Zcitalter - aber wo gibt es die 
son st im ge sellschafdichcn und personlichen Dasein nicht
und - sicherlich wichtiger, im Grunde problemaci
scher - das Bedurfnis nach eincm stabilen Selbscwenge
fohl, das die Policik dem Politikcr offcnbar hliufig nicht: 
vermittelt. Warum das so ist, dem ware nachz.ugehen. 
Und ·otas die fehlenden QuereinSLeiger betrifft: in hoch
spezialisienen Dienstlcistungsgesellschaften geht das 
eben so. Die Medien, aus denen neben den Universitaten 
die Kricik an der Professionalisierung der Politik haupt· 
sachlich kommt, sollcen cinmal bei sich selbst uberlegen, 
"'ie sic Quereinsceigem cine Chance geben; vielleicht 
'lllirkt das dann anregend auch auf den polit.ischen Be· l 
reich. 

Aber da sind noch die Gedachtnislilckcn bez.uglich jun
gerer und vor allem femerer Vergangcnhcit. Politiker 
haben ein natilrliches lnteresse, das wcnigcr Erbauliche 
in ihrem Leben oder aus ihrcn Geschllften kleinzuschrci
ben oder gar z.u venuschen. Sic tun es von selbst, brau
~en gar nicht erst durch die ihnen auferlegte Vorbild
funktion dazu genOtigt werden. Aber die ~otigung Jurch 
Vorbiidfanlction gibt es nartlrlich auch. Und w.ahrschcin
lich erg:tnzt sich beides zum zittrigen Vorsatz: ja kcinen 
Fehler machcn. Die Fehler und Black.outs passicrcn so 
natUrlich erst recht. Die offcntliche Freudc darttber ist 
dann mindestens so groB wie der obligatorisch zu liu· 
Semde Unmut. Und erst beides zusammcn ist so recht 
dazu angcun, ganz.e Nationen mona1tlang zu beschafci
gen, wlthrend es doch so sinnreich ware, Rcgierung und 
Parlarnenten wcgen der Sichcrung des Rentensystems, 
dcr Beldmpfung der Arbeiulosigkeit und dcr doch alle 
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inceressic.>rendc:n Technologiepe>licik mit Sachargl.!menten 
auf die Fingc:r z.u sehen. Aber niche zuhllig gibt cs politi
sche Redakteure in groiler Zahl, ~ahrend gute ~'in
sch:ifrsjournali~ten, denen ihr Metier auch noch SpaG 
macht, rec ht selten :i nzucreffen sind. Policik ist for ihre 
Kritiker bemnders in ~1assendemokr.:uien mit wirklicher 
Pressefreiheit halt immer auch noch das bc-ste und relati,· 
risikofreie Unterhaltungsgeschak Policiker sind geradc
in Massendemokratien als Sundenbocke gut z.u gebrau· 
chen. 

In der Vergangenheitsbewaltigung 
steckt auch Pharisaisches ... 
Mic den Erinnerungslucken, die sich auf sehr viel weiirer 
ZuruckJiegendes beziehen, wird es .allerdings sehr viel 
sch"ll.-ieriger. Da kommt vieles zusammen an unbewaltig
ter Ve~angenhcit und schlecht be'lll·altigcer Gcgc~wart. 
Man stockt schon bcim Won. Warum immer diescs Be
~"altigen, wo aJles wirkJiche Be'l>.·altigen aussichtSlos ist? 
Auf arbeiten ware bcsser. Da weiB jeder \'On vomherein, 
daB immer noch Unaufgearbeitetes ubrig bleibt. Aber 
man ·'A·ill das perfekcionist.ischere Bcwaltigen. Viellei.chc 
weil sich .das Unaufgearbeitete bcsscr damit verdrangen 
lailt (:tum Unterschied zwischen beidcn vgl. HK, Mai 
1985, S. 197ff.). Die Schuld, die die Generation der Vii'ter 
(heute vielfach GroChater) auf sich gcladen hat, ist groG 
- in alien Teilen des Drinen Reiches und 'alien Staatsge
bieten, die die Nazis DeutSchland einverleibt han.en. 
Ware ~1eniger verdrangt worden, ware niche noch 40 
Jahre nach dessen Ende durch Gcrichte und vor allem 
politisch - ich meine anhand von konkretc~ Personen, 
mit dem Nazisrnus als Ganz.em und wie es clazu kam, 
wird Gou sci Dank keine Generation je ganz fert.ig wer
den - so vieles aufz.udecken und z.u klaren. 

Seitdem es den ,.Fall Waldheim" gibt, .scheinc es aber 
zwischen Bundcsrepublikanem und Ost.erreichem c ine 
Arc. weneifemde Auscinandersetzung zu geben, welches 
von beiden Undem nun Vergangcnheic., vor allem anti
semitische, mehr oder besser oder· erst gar nicht ver
drange. Es ist schwierig und vermutlich auch stil'A•idrig, 
sich in die Auseinandersetzung Ober uncerschiedliche An
sichcen seiner versdtiedenen Vaterlandcr Ubereinander 
einzumischen. Aber wenn BundesdeutSche der vielleicht 
niche immer aus den Wolken geholten Ansicht sind, 
Osterreicher hatten es sich mit der Auf arbcitung ihrer 
nationalsozialistischcn Vergangcnheit .(noch) weniger 
schwcr gemacht als die Bundesdcucschen - die DDR 
kann ohnchin schlecht zum Verglcich herangezogen 
wcrdcn -, so soUt.en sic '\-ielleicht trotz allcr deutSchnauo
nalcn Osterreichcr, die fast bruchlos ins Naz.itum Obcr
gingen, und trotz bctrachtlich vieler Osterreicher in den 
nazistischcn Fuhrungsrangen doch wenigstens bcdcnkcn, 
da6 niche dcr ,.Austr0faschis1• Schuschnigg in die e.rste 
deuuche Republik, sondem Hitler in Oscerreich einmar
schicrt ist, wie gro6 auch nach allcm, was vorausgcgan
gcn war, die Zustimmung zum ,.Anschlu6" unter der 
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dam:ilii;rn osterreichischen Be,·olkerung sein mochte. 
und sollten Osterreicher t.:itsJ.chlich die besseren Ver· 
dranger oder auch nur weniger selbstqualcrisch sein als 
an de re Be'"olkerungen deutscher Zunge, so moge man 
ihnen doch "Q.•enigsten$ zugute halten, dail sie sich ihren 
Freud und ihren ,'\dler (auch ihren Schnitz.ler) sellm her
\"Orgebr:icht h:iben. 

\);'er :ib<·r in CJHrrreich meim, angesich ts de~ spez.irllen 
alteingefleisch:en, v.·eit i.ibers L:ind hinauswirkenden 
Ancisemitismu~ und trocz Holocaust immer noch auf 

. anusemitische Gefuhle nicht venichten z.u konnen und 
unsaubere Mcthoden einiger Leute z.um AnlaB neuer 
Verschv.--orungstheorien nimmt, solke gerade, wenn er 
katholisch ist, nicht nur die eigene Mitschuld am Geno
z.id an den Juden bedenken, sondem sich auch daran 
erinnem, daB bmrreicher nicht nur die tieferen Ein
blicke in die eigene Seele, sondem oberhaupt ubermaBig 
vieles an spez.ifisch osterttichischer Kultur ji.idischen 
MitbUrgem von einst vcrdanken. Aber offenbar macht 
gerade solches den Antisemicismus - wie auch anderswo 
- so z.ahlebig. Tragt 'Q.'enigstens die hiscorische GeSte des 
Papsu:s, sein Besuch in der r6mischen Synagoge (vgl. ds. 
Heft, S. 205), auch im jetz.t i.iberhitzten Osterreich ein 
'Q.·enig z.ur Verstihnung bei? Hoffen wir's! 

Was den ,.Fall Waldheim" selbst betrifft, hat er freilich 
auch seine komischen politischen Sei~n. Wenn jemand 
so unpoliusch ist, da6 er meint, er konne a~s Spitzendi
plomat sich mit generalisierend ungenauen Angaben Ober 
sein Leben im Dritten Reich und im Krieg hinweghelfen, 
und dabei Generalsi;kreur der Vercinten Nat ionen wird , 
weiB man n iche so recht, ob man das beunruhigend oder 
crheitemd finden soil. Einfalt ist zwar geh.hrlich, aber 
irgend'll.'O auch sympathisch. Das ist im WeltmaBstab un
gefahr so, "'·ie wenn in Bonn ein mit alien '~:7assem gewa
schener Genera!sek.reur dem Vorsiu:enden seiner Partei 
in eincr gerichtsrelevanten Angelegenheit einen Blackout 
bescheinigt. Abgef eimt ist unsere .politische KJ.asse" of
f en bar rrotz allern nicht. Wenigs~ns die Praktiker unter 
unseren Moralisten des Politischen mUBten sich eigent
lich dartiber. freuen. 
Doch zurOck zur Sache: soviel an Verdrlingen und Weg
sehen immer wieder aufuucht, die Tenden.z zum Ver
drmgen unter den Alten ist nicht vicl grt>Ber als der 
Pharisaismus unter den Jungen und denen, die die Jun
gen dafor ausnutzen. Wcr Vergangcnheit aufZulamfi hin 
bewa.ltigen, auf arbeiten Wlll - und das ist wohl der mit 
Aufarbeitung allein errcichbare Sinn -, muB wissen, dafi 
er politische Freiheit um so leichter verlien, je weniger er 
sich, sci es mit den Lebensbedi~gungen in ein.er Diluatur, 
sei es mit den wnmabarm Hidbmgm einer Bevolkerung, 
also aucb seiner eigenen, auseinandcrsetzL Hier scheiot 
es weithin an Einsichtsf ahigkeit xu fehlen, sonst konnte 
es nicht geschehen, da6 selbn serioses~ .Quellen• zwi
schen Ubeneugten Nazis, Mitlliufern und Oberiebens
taktikcrn k.aum un~rscheiden. Man setzt ein Volk von 
Heiden voraus fur cine Situation, der man sich selbst 
nicht xu stt:llen hat. 
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Oder ander~herum: W'ill man einem in diesen ~1ochen 

\•erstorbc:nen Bischof einen Vorv.·urf machen, \"On dem 
sein Nachfolger sagte, er habe jedem die Tur gewiesen, 
der ihn Ober ehemalige Naz.is ausschrruff eln wollte, ob
wohl er selbsl betrachtlich viel und seine Dioz.ese noch 
mehr umer den Nazis z.u leiden h:itten. Gut, er war Bi
schof. Aber "11.•cnn sich - aus einem Akt des Veri.eihens 
heraus - c:in Privacm.ann ahnlirh verhielce, h:ine der von 
,·orneherein die schlechtere policische Moral als wer poli
tische Auseinanderseuung heule mit Veq;angenheitsbe
'11.'altigung bestreilen will ? \X.'erden nicht gerade ~o Ver
gangenheit und Gegen9."an verz.ern? 

Der Staat ja, aber die Parteien ... 

N icht minder problemacisch und un~r Umsunden fat.a
ler, weil auf die res publica, auf das Gemeinwesen als sol
ches bezogen, . wirken andere Fonnen und Sektoren 
ven.ern.er Vergangenheitsbewaltigung. 
In den letzten Monaten konnte man angesichu dcr vcr
schiedenSlen Affaren und Skandale in Reden und Ge
sprachen Uber ,,politische Kultur" immer wieder das 
Argument horen, wenn die Bundesrepublik - Parallelen 
gab es auch in Osterreich - so wenig poliusche Kultur 
entwickele, dann hangc das vor allcm auch damit zusam
mcn, daB der Nationa.lsoz.ialismus alles an demokrati
scher politischer Kultur verdorben habe, bevor es sich 
uberhaupt entfalten konntc. Duu kommt das ebenso 
stete wie tiefe Komplexe bloBlegcnde Bedauem darilber, 
dail die Demokratie der Bundesrepublik kein deutsches 
Eigengewa.chs sci, sondem praktisch von den Sieger
machten ins Land gebracht v.-urdc. 

Beides ist z.war nicht z.u leugnen, auch wenn letzteres 
differenzien '11.•crden mi.iBte. Aber bei jedem aufuuchen
den Krisensymptom geradezu z.V.:.anghafc an Gebunsf eh
ler zu erinnem, konnce for die Zukunfc des demo~ci
schen Gemeinwesens ebens·o gefahrlich werdco, wie 
wenn man sic als politj.sches Datum einfach ubersieht. 
Vergangenheiube-.:i.•lllrigung ist ja nicht nur Verarbeicung 
des Nationalsozialismus, sondem Deutschland hat wie 
Osterreich cine sehr viel langere .Vorgeschichte• - auch 
des Nationalsozialismus, aber besonders des heutigen 
politischen Lebens. Und man konnte Uber Geburcsfeh
lern und oft nur scheinbar redlicher Vergangenheitsbe
waltigung leicht d ie Einschauuogs- und Verbaltcnsfeh
ler gegenObcr policischcn Gemeinwescn jet:zt ubersehen. 
Anzeichen dafur gtDt es genug gerade bei den professio
nellen Moralisten des Politischen. 

Dazu gehOrt vor allem die An der Auseinandersetzung 
mit dem tief eingewUn.elwi obrigkeitsstaat/icbm Erbe. 
dazu gehOrt aucb eine immer ooch nicht Oberwundene 
Neigung :r.ur ideellen wie moralisc:hcn ObnbOhung tks 
Staates bei glcichuitiger Unurbtt«mmg Jes Politisckn 
a.ls staadich-gesellschafdicher Entscheidungsfindung. Im 
ersten Fall treff en sich die emotion.ale Abwehr noch vor
bandener Verhaltenswei~n mit der Angst des einzelnen 
vor der sein Freiheitsbedurfnis Jwnabllicrenden und ein-
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cngendt>n Gesc•tzgebung. Im z'l>.·eiten fall taucht erst 
recht Jt'n<'"~ in drn Polttiker al~ Fuhrungsperson und Rt"
prase;-itant des Staates projizierte Ich-ldcal auf. so in 
ecwa n"ach dem Mono: Politik ist ein garstiges Geschaft. 
ich m;iche mir die Hande d3mit nicht schmulLig. :\ber 
ich weil\, wit ein ide31es Gemeinwesen :iuszusehen und 
zu funktionieren h:n. Nur die vielen minelmaGigen Poli
tiker mi1 ihrt"r linhhigkeit und ihrem schlechten Stil 
korrumpic:n.-n es. 

Mitten d3 hinein gehon ein selm1m ubersensibles Sich 
reiben <in der wirk.lichen oder auch nur angeblichen Par
teiendemokrarie. Hierzulande sieht man nicht nur geme 
uber den ,.kleinenu Kanai, um die ,,feine englische An" 
zu glorifiziere.n, die der komincmale Durchschnittsbur
ger dann doch nur in eher verrotteter Fonn in FuBb.all
sudien antrifft. Man schielt auch geme Ober -:ien 
,,groBen Teich", weil in den USA politische Paruien·nur 
.. Wahlvereine" sind, wahrend sie bei uns als gefraBige 
GroBorganisacionen alles verschlingen, was es an off ent
licher Macht und an EinfluB gibt. Als ob die Systeme hu
ben urid druben auswechselbar waren, und als ob hier die 
Gc"ll.·altenteilung vor allem zwischen der z-v.·eiten und der 
,,vierten", der politischen Exekutive und den Medien 
uherhaupt nicht mehr funktionierte und niche nur bei 
,.Bild'", sondem bei ,,Spiegel" und • .Stem" und .in offent
lich-rcchtlichen Medicn ohnehin lauter Rcgierungs
freunde oder Unionsdclegiertc und ein andermal lauter 
SPD-Paneistrategen saGen. 

GewiB nimmt der Trend zur Parteiendemokraeie insge
samt eher zu - ob'll.-ohl die durch gTojJe und kleine lntem
sengruppen paralysieTte Demolcratie vennutlich fur eine 
absehbare Zukunft die groBere Gefahr ist. Aber wer 
""'irklich wissen will, was eine Parteiendemokratie ist, 
sollte sich in wesentlich naheren Regionen umsehen - in· 
le.alien zum Beispiel. 

Was eine Demokratie sta.biJ macht 
Aber nochma.ls zuriick zur Sache: Was das policische Ge
mcinwesen hierzulandc besonders braucht, ist \'Or allem 
mehr Sachlichlceit. Es gibe genOgend GegenwartS- und Zu-

. kunftsproblemc, Ober die in den Parlamenten und in den 
Medicn zu streiten sich lohnt. Personalisierung, vor al
lem Personalisierung in einem deseruktiven Sinne, ist bil
liger Policikersatz.. Aber es braucht a.uch vor allcm mehr 
Mut zu .nur" politischen Losungen in ""'irklich durch 
Mehrheitsentscheidungen zu kbreridcn Fragen. Nir
gends im wesdichen Europa wird Politik gegcnwartig so 
sehr fJUTechtlicht und der ~piclraum des Gesetzgebers so 
sehr eingcengt wie in der Bundesrepublik, als ob Staats
anv.·lltc und Verfassungsrichter die stets weiseren Politi
kcr "Wiren. 

Da.zu gehOrt auch, aal! den P4rUim g1J Otiantn ti.er poli
tischrn Willensbildung - ihre funktion &st vom Grundge
setz ohnehin aJJff allend vorsichtig umschrieben - ihr 
Platz. gelassen. wird. {Ob rig ens z.ur Paneienfin~~ierung: 
Warum sollen Parteien nicht gemeinnUtzigen Vereinen 

~-'· .. ~. 

Leitarrikel 

glt'ichgcstcllt sein' ls1 die Fin;inzierung durch den 
Steuen.ahler denn plausibler? Paneien sind doch kein .. 
Organr des Sta:nes, wohl abcr unerseuliche in den St::it 
hineinwirkrnd<- das Gemrin'l>.·esen mictragende poli<ischt 
Organi~ationen .) Narurlich br2ucht ihr EinfluB Grrnzen 
und Gegenge.,,,·ichte. Aber ihre Grenzen mit Anspruc!) 
auf cine :\rt .'\llkompetenz Uberschreiten auch anderc 
Organisationen mil politi~chem Ge.,,,·ichc: die Gr..,•erk· 
sch:iftc:n, sogar die K.jrchen . 

Schlie6lich tale dir Oberwindung einer positiven wie ne
.gativen !dralisierimg von Politikl.'rn nach rrinen Sympathie
weTten gut. Und auch selbsrverstandliches Rechnen mit 
Krisen, Affaren und auch Stilhruchen geh~n. zu einer 
Versachlichung policisc~rr Pro.zesse. Hinter jedcr Affare 
Systemfehler und personelle Ahgrunde zu "IJ.•ittcm oder 
mit Politikem gewohnheiumaBig umzugehen, als ob sie 
keinen Anspruch auf Selbst- und Frcmdachrung hanen, 
ist eirier Demokratie nicht minder abtraglich als niche mit 
einer Ideal-, sondem nur Durchschninsmoral ausgestat
tete Politiker. Politikergesichtcr in Mcdien for Psycho
srudien oder Physiognomiedemonstrationen .zu benut
zen, ist ebenso geschmacklos wie Spendenkumpanei. Die 
rcine Harne am policischen Personal (sic ist jeweils nur 
die Kehrseite des Rufes n2ch dem stark.en Mann) ist 
nicht minder demokrarieschadlich "11.olC die Glorifizierung 
\'On politischen Id~len. Auch Politiker haben ein :\nrecht 
darauf, nach Sachlcisrungen, au6erst kritisch, abcr nach 
Sachlcistungcn am Ge~einwesen beurteilt zu wcrden. 
AJle anderen moralischen MaBsube in bezug auf Politik 
sind rational nicht begri.indbar. 

Und schlieBlich gehort .zur Demokratie, d4£ sie Unglei
ches und so auch (rberr.agendes niche hervor-, aber .zur 
Gelrung oringt, dafi sic a.her auch init MinelmaBigem zu 
leben lemt. Wenn sic neben den Schmidts, Weiz.sacken 
und Kreiskys, 2uch mit den Kohls und Sino'l>.·atz' einigt 
Zeit zurechtkommt, ist an StaatS-, Fuhrer- und Monar
chenkult vennutlich mehr bewaltigt als durch noch so 
verdiensrvollen politischen Stilpurismus. 

Auch Manner in h&hsten Staats~te.m, die wahrend des 
Dritt.en Reiches keine Heiden, a.her auch keine Nazis wa
rcn, mUssen zu verkraften sein, soweit sic •agen, was sie I 
uten und soweit sie sich keiner o7'fensichtlichen Verbre-' 
chen schuldig gemacht haben. Sie dorften so sogar mehr ; 
zur Aufarbeitung (nicht zur Bewalt.igung) der Vcrgan· 
genheit beitrageri als das scheinbar sichere Gefohl, im ge· 
samten Gemeinwesen befanden sich nur reinrassig Un
schuldige. Jedenf alls braucht einem dann um die nahere 
und femere Zukunft der Dcmokratic trotz Geburtsfeh
lem und Aff arcn weniger baoge zu sein, als wenn wir 
von lauter Leuten regien 'WUrden, die - jcdcnfalls fur an- · 
dere - immer schon wisscn, was zu wn ise o'der ha~ 
getan werden mossen. Juden freilich sollten vor allem v.-ir \ 
Chrinen nicht verilbeln, wenn sic auch einmal auf mche 
selbsdose Weise ubergenau sind. Wir allesamt schuldcn 
ihnen z.u vieles, was wiz- niche nur nicht bewaltigen, son- I 

dern auch nicht a~farbeiten konnen. .David Seeber 
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DEAR RABBI TANNENBAUM, 
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Canmunity 
Relations 

· Council 
~ N[W >OIK. ll'C. 

I THOUGHT THIS HOMILY .DELIVERED BY CARDINAL 
O'CONNOR AT THE NATIONALLY TELEVISED STATUE 
OF LIBERTY CELEBRATION WOULD BE OF INTEREST. 

JACK 0. WEILER CENTER FOR INTERGROUP RELATIONS 
Ill West 40th Street. Third Floor. New York. NY 10018. Tel. 212·221·1535 
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LIBERTY _WEEKEND HOMD... Y 

JOHN CARDINAL O'CONNOR 

JULY 3, 1986 

ST. PATRICK'S CATHEDRAL 

Immediately following this Mass, several of us will be going out onto the 

Cathedral steps, and there we will begin the ringing of the bells, the replica 9f the 

Liberty Bell, the bells of St. Patrick's Cathedral. We hope that this ringing will be 

echoed and reechoed by churches across the land. When I spoke with our ·good 

friend, Rabbi Lookstein, the President of the New York Board of Rabbis, he told -

me that thenrare no bells in synagogues, but he promised to ring the burgla~ alarm 

instead. This is true ecumenical cooperation. 

That the author of the inscription on the base of the Statue of Liberty was a 

Jew, Emma Lazarus, should suprise no one w,jth a tru~ sense of our national 

heritage. 

"Give me your tired, your poor, 

Your huc;idled r:nasses yearning to breathe free, 

The wretched refuse of your teeming shore. 

Send these the homeless, the tempest-tost to me. 

I lift my lamp outside the golden <;foor." 

These are Jewish words; these are words that could have come from the Old 

Testament. These are the words of a people who have known for tens of hundreds 

of years the weariness of being re'f ugees. Th~se are the words of a people who 

followed through the dark night. the pillar of fire that led them from slavery to the 

Promised Land. These are .the echo of the words of the great prophet Isaiah who 

spoke to and for God's suffering people in exile. 

"The Spirit of the Lord God is upon me, 

because the Lord has anointed me. 

He "has sent me to bring glad tiding~ to the _lowly, 
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to heal the broken hearted, 

to proclaim liberty to captives, 

and release to the prisoners, 

to comfor~ all who mourn; 

to place on ~hose who mourl) in Zion 

a diadem instead of ashes, 

to give them oil of gladness in place of mourning, 

a glorious mantie instead of a listless spirit." 

These words of Isaiah, read so beautifully today by Miss Helen Hayes, are the 

very words the Jewish Jesus applied to Himself as, conscious of His own heritage, 

He announced H~s message of liberation in the New Covenant, the New Covenant 

He was to forge between God and the entire human race. 

We are here today as Jew and Gentile, Greek and Armeni~n, Irish and Polish 

and Italian, Korean, Asi~n, Hispanic, Muslim, Protestant, Catholic, of every: nation, 

black, white, . brown, yellow, r~d, m~ woman, child. Yet all, all of us are here as 

immigrants in our own person~, or in those of our ancestors. Even more;au of us 

are here as refugees, all exiles, all pilgrims, and unless we understand this reality 

we cannot understand ourselves as a people, or why we have the Statue of Liberty 

at all. How is thi.s so? Neither theological nor political heresy is welcome from a 

pulpit; and particularly a pulpit so devoutly traditional as St. Patrick's. We claim 

innocence of either heresy, however, when we assert that our deep rooted political 
/ ' , 

instinct as a people, that which has resulted in the very best of what we mean by 

the American way of life, that instinct, that mystery-symbolized for this past 

century by the Statue of Liberty-that mystery, that political instinct, finds its 

roots in a covenant that antedates our official political documen~s; including the 

Constitution and The Declaration of Independence, by twenty-five centuries and 

more. Not in Independence Hall was the idea first born that a people should be 
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free, nor in the minds of the Founding Fathefs, or of the lqckes, or Rousseaus, or 

Bellermans, or Thomas Aquinas, before them, but in the he~rts of the· desert 

nomads we call the Israelites. Not in the Constitutional Convention was the 

promise .of liberty first ratified but in the covenant God made with Moses on Mount 

Sinai. 

W~y do we belabor this point as we celebrate the two hundred and tenth 

anniversary of declaring ourselves a free people, and a hundred years of the Statue 

of Liberty in our harbor? Because celebrations of this sort, if they are to make 

sense, must provoke us to ask ourselves where we are today as ·a people, and where 

we ·are. going; but the very term "where" implies relationship to a fixed point. 

Where are we in terms of where we have come from and why? Where are we going 

in terms of where we should be going, in terms of an ultimate goal? It's critical to 

remind ourselves that we are not ~erely a people of civil laws shaped in our daily 

activities, and m our ultimate destiny, by judicial interpretations .• of and 

amendments to the Constitution, precious though that document is. We are a 

covenant people in a pact with God and a compact with one another rooted in that 

pact with God, a pact, a compact, that permeates our very being as a nation and 
. . 

binds us to one another. There is no other way of explainin~ the uniqueness we call 

America. Others have attempted similar political experiments fashioned by· 

political formulae not unlike our own, yet none ftas ever resulted ·in this uniqueness, 

this mystery, that we call America. 

It's not by coincidence th~t before the Pilgrim Fathers disembarked from the 
. . 

~ood ship Mayflower in 1620 to our shores, they formulated the Mayflower 

Compact beginning with the words, "In the name of God, Amen," and spelled out its 

purposes in covenant terms. They were Christians, but rooted as all Christians, 

induding Christ Him.self, in the Old Testament, .which was· not abolished, but we 
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believe, brought into perfection in the New Covenant -in Christianity. They saw 

themselves quite explicitly, the Pilgrim Fathers, as escaping from bondage to the 

promised land, a land -in which they could breathe free only if faithful to their 

covenant with God, their compact with one -another. Theirs, ours, is the political 

instinct that has continued for centuries and impels us today, an instinct. more than 

two thousand years old. For even today, three anc;i a half centuries after the 

Pilgrim Fathers, after countl~ss legal and political formulations enacted in town 

h~lls and boroughs, in county seats and city and state legislatures and successive 

congresses of the United States, we can't have it any <;>ther way and still be 

America. American citiz_ens we can be, by birth, by law, with a hundred million 

variances in our practice;; and beliefs, but we constitute Ameri<;a to the degree 

that we are a covenant people, that we have a pact with God, that grounds us in a 

compact with one another. T~is is deep within our national psyche, deep within our 

bone$. It's for this ·reason, I believe with deep conviction,_thaLwe are proud or 

ashamed as a people, over the long course if not the· short, when we are doing or 

not doing what we believe God expects of us. 

We know that we can be proud and rejoice today, for example, in our 

incalculable generosity to the wo,rld at large. We have given great monies to feed 

the hungry, our lives to free the oppressed, but we know at the same time(and I 

point not to any political party or administratidn, and I exempt none), we know at 

the same _time and we are not proud, that we have not always been above exploiting 

the weak or turning our backs on those in despair. We know that it would take days 

l:'pon days tp list olir virtues and our honest accomplishments, but perhaps, an equal 

number of "days to explain why millions are illiterate, millions more homeless or 

hungry, or in intolerable housing; too many blacks poorer than too ma,ny w~ites, too . 

many black women poorer than anyone else, too many drugs, too much contempt 
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for human life, from life in the womb to life in the wh~elchair, too much war, too 

much--much, much, too much-sheer materialism, and of such we are not proud for 

it violates our covenant with God, our compact with. one another." We know in 

brief,-or we sense at least vagu~ly, when we are constituting America as a people, 

and when we are unfaithful to America as an ideal, because deep within ourselves 

Vf~ know we are a covenant people with promises to keep. 

And it matters to us, I believe it really matters to us, that this .is the case, 

and I believe t_hat something·else matters as w~ll, in part, becaJ,.1se we are a mobile 

and a restless peopl~, but more domi.nantly, I suspect, because our .spiritual 

bloodlines, Jew and Christian, trace back to a people in the desert. We know . that 

none of us has a lasting dwelling place on earth, ~hd that one day we will all face 

Almighty God ·for all eternity. And on that day that comes for all of us as we 

know, we will recognize in full, that we are all of us, whatever our state in life, 

howe_ver proud, whatever our status, our prestige or the honors heaped up<?~ us; we· --- · 

-are all of us pilgrims, only pilgrims, all of us refugees in need of·one-anotherif-we ---· ----· 

are to find our eternal pror,nised land. And in that recognition, we will find the 

mea,ning, or_ perhaps even, the hidden terror of the words of Christ: 

"'Come you blessed of my Father, receive the kingdom 

prepared for you from all eternity, for I was hungry 

and you gave me to eat. I was thirsty and you gave me 
/ ' to drink. I was 'a stranger and you took me in, naked 

and you covered me, sick and you visited me. I was in 

prison and you came to me.' And then the just will 

answer him saying, 'Lord when did we see you hungry 

and feed you, or thirsty, and give you drink? When did 

we see you a stranger, and take you in, or naked and 

clothe you, or when did we see you sick or in prison 

and come to you?' And answering he will say to us, 'A.s 
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long as you did it for one of the least of my children, 

you did it for me.'" 

And such words are the ~s~ence of what we mean by the American way of life, by 

America itself, by the Statue of Liberty. 

And now as a f~llow pilgrim, permit t? extend my personal gratitude and that 

of the entire Archdiocese of New York, to all_ who have had the vision to mark the 

centenary of the symbol of. our pilgrimage that we call the Statue of Liberty, to· 

give the Lady of the Lamp the face lifting and the refurbishil)g she so richly 

deserves after a· century of guiding millions to out· shores. It . took many of those 

immigrants to build this great Cathedral of St. Patrick with th~ir skilled hands, and 

this ·we can never· forget. · This Cathedral was planned by a man. who was himself an 

immigrant who .-worked- wjth his- hands more_ than -a - century ago, a pilgrim, an 

immigr.ant from Ireland, Archbishop John Hugl)es. He planned this ~athedral to be 

in his words, "A Cathedral of suitable magnificence" for this magnificent-city, and 
. . . 

then depended on _immigrants of every ethnic-cult_ure and nationality to bring it 

into being. .It has taken many more .of those immigrants and their sons and 

daughters to create our farms and build our skyscrapers, to act on our stages, teach 

in our schools, lead us in our worship, conduct the business of Government. Many 

of those immigrants, · great grandfathers and grandmothers of our blac~ brothers 

and sisters, came not of their own will, but nonetheless turned their own will to the 
. r ' 

shaping of our land, . and the poorest- of the poor would we be. without them. 

Hispanics have come too, and Asians, lured and guided by her light even though not 

passing our ~ew Y orJ< shores. 

I'll b~ forgiven a touch of Catholic pride, I trust, in such very special · 

immigrants as Mother St. Francis Cabrini, Italian immigrant, Black Haitian, Pierre 

Toussaint, Cuban Father Felix Varela, all of whom did so v~ry much for the poor. 
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The first, Frances Cabrini, has been canonized. We are currently praying that 

Toussaint and Varela will ~oon be canonized as well. 

And as fellow pilgrims also, and on behalf of the Archdiocese against whose 
c..-

shores and in whose harbor the lady that Emma Lazarus calls "Mother of Exiles" 

has stood for a century, I presume. to thank the French authorities ·and their people. 

How ·typical of America, that a statue of welcome to strangers given her by 

France, for centuries accorded the title, "Eldest Daughter of the Church," should 

be inscribed with the ·thrilling words wrought in the heart of a Jew. I thank all of 

you for. being he~e, and in a very special way, you. my brothers and sisters of other 

churches, you bishops; you clergy, whom time will not permit me to name, my 

gratitude for your being here is unlimited. As· is my gratitude to all of you for 

beginning this celebration in clear recognition that Ameri~a is wh~t she is l;>ecause 

we are a covenant people, .one in our pact with God, in our compact with one 

' another rooted in our pact with God, whatever our differences • . Our Catholic faith 

teaches us, u.s· who believe, that this Mass brings into being ·the reality that· a piece 

of bread will become the Body of Christ, a cup of wine His Blood. The appearances· 

of bread and wine .. remain, but we believe that divine life replaces the substance of 

the bread and the wine. And for those of us who so believe, and for those of us who 

do not believe, for all Americans, and for all -that constitutes America, it is my -,. ' 
· ' ' 

prayer today, that while we may appear to be the same after our celebration as 
. . 

before, peneath the surface we will have been revitalized, renewed as the Statue of 

Liberty herself, rededicated by a new commitment to our ideals as a covenant 

people. 

And finally I pray, and am presumptuous enough to ask you to pray, that 

however crowded our land becomes, however limited the opportunity for 



.. 

8 

employment may seem, however strapped our resources, the back of the Statue of 
. . 

Liberty will never be turned on those in greater need th~n are we, /i~s lamp never 

extinguished. The words of Emma Lazarus with their poignant promise to the tired 

and the poor, their welcome to the wretched, will ne•l¢r be made hollow-sounding, . . 

brass tinkling symbols, lost in t~e winds that howl throu~h the· darkness of our 

shores. Rather, let the haunting story of the great prophet of the Apocalypse, Elie 

Wiesel, keep us ever mindful of who we are as a people of God and why. 

I tell that story in his words: _ 

"Rabbi Hananiah ben .Teradyon was one of the Ten 

Martyrs of the faith in Roman t imes. · In those days to 

teach the Torah or to study it meant capital 

punishment. Rabbi Hananiafi decided to ·teach the 

Torah not clandestinely but in the marketplace. 

Naturally he was arrested, and the Romaps sente11ced 

him to be burned. They wrapped him in the Tor ah, in 

the scrolls and lit the fire." · 

"And then comes a very beautiful passage in the Talmud, one that we recite 

every Yorn Kippur," says .Elie Wiesel. 

- . 

"As he was burning, his disciples said, 'Rabbi, tell us 

what you see.' His answer became a classic. 'What do 

I see? The parchments are burning, the parchments 

are burning, but the letters remain, the letters remain 

alive, the letters are indestructable."' 

May ~he letters that form the words of Emma Lazarus' inscription be equally 

indestructable, etched not merely in the base of the Statue, but in the very heart 
. . 

of America 'til the end of time, for all to see and to believe by the light of the 



. · ---·~-

Torch of Liberty she holds. 

Give my your tired, your poor, 

. Your huddled masses yearning to_ breathe free. 

You~ wretchep refuse from the teeming shore. 

Send these, the tempest-tost .to rrie. 

I lift my lamp, beside the golden doo.r. 

-·~ 

' , 



-· 

dee en 1965) BELGIQUE (fon et laic Juif 
RE

VUE JUIVE DE t Communautalre . J 6 Tevet 5746) Bimensuel u decembre 1 d 
Cen re 9SS (22 Kis ev -

no 151du5 a~~: FB. 
Prix de vente' 

SPECIAL 
REPORT 

A Carmelite 
nunnery in 
Auschwitz 

.::. ::.: . ' ·. 



.· 

·J 
~ A Carmelite convent in Auschwitz -

IS THE SHOAH A JEWISH AFFAIR ? 

.August 1. 1984. Following an agreement between local Polish au tho~ 

rities and Franciszek Cardinal Macharski, Archbishop of Cracow, a Carme

lite convent is established in a derelict building at the former concen

tration camp of Auschwitz-Birkenau (doc. 1). No Jewish organization is 

consulted and no organization has subsequently been informed, although 

Auschwitz-Birkenau is known worldwide as the foremost symbol of the Shoah. 

October 1985. Belgian Jewry learns about the existence of the conv.ent 

at Auschwitz through the Bulletin of Aide a l'Eglise en Detresse (AED ~ 

Aid to the Church in Distress), a Catholic organization known for its 

extreme right-wing orientation (doc. 2). As this Bulletin puts it, the 

Auschwitz Carmelite convent 

"bears testimony to the victorious power of the Cross of 

Jesus ••• It will become a pledge for the conversion of 

our errant brothers ••• " (i.e. the Jews ?). 
·Despite the Catholic authorities's denial - including Cardinal 

Macharski's '.that AED played any role in this affair, Alain Galichon, 

a Vatican spokesman, recently indicated that those responsible for the 

establishment of the Auschwitz convent are : Cardinal Macharski and 

Father Werenfried Van Straaten (AED founder and spiritual leader). 

As a result of .investigations in Auschwitz, Cracow and Warsaw by 

the ·Belgian Jewish magazine Regards, a delegation of four Belgian Jewish 

leaders(*) met with Cardinal Macharski in Cracow on February 17, 1986. 
The Belgian delegation's report to the World .. Jewi.sh Congress reads- :rn· 

(*)Rabbi Albert Guigui (Belgian Central Jewish Consistory), Nathan Ramet 

(Antwerp Jewish Congregations). David Susskind (Jewish Secul~r Community 

Center, Brussels), Markus Pardes (Chairman of the Coordinating Committee 

of Belgian Jewish Organizations). 

·I 
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"Following ·extremely intense and sensitive discussions, 

we consider that there would be only a chance of having 

the Carmelite convent moved if there is a sus~ained 

international pressure on Cardinal Macharski and the 

Vatican from Jewish organizations and communities and 

from our Catholic friends". 

Three days later, on February 20, the Vatican official daily ,news

paper, L'Osservatore Romano,_ issued a declaration by Cardinal Macharski 

stating that 

"The former concentration camp of Auschwitz-Birkenau is, 

in a sense, a new "holy place" belonging equall,y to all 

mankind and every nation • •• The Carmelite convent recalls 

that the Catholic Church pursues its tasks using various 

pastoral methods" (doc. 3). 

This firm position confirms the conclusion of the Belgian Jewish delega

tion that concerted pressure is necessary if there is to be a chance of 

modifying the views of the Church authorities. 

Jewish organizations and leaders in Europe and in the rest of the 

world have strongly protested against the establishment of the Auschwitz 

Carmelite convent. These _include the Chief Rabbis of France, Britain, 

Romania, Swizzerland, The Representative Council of French jews (CRIF) 

(doc. 4),and the Ailianc~ Israelite Universelles, the World Jewish 

Congress (doc. 5), etc. Among the non-Jewish moral and' political autho

rities to have joined the· protest are the international bodies represen

ting the Gipsies (doc. 6), Cardinal Decourtray, Archbishop of Lyon, France 

(doc. 7), etc. Many articles have appeared in the european press and the 

protest ·campaign has begun to have an impact on public opinion. 

We believe that the Jews of the United States and Canada have a 

fondamenta1 role to play in resisting this attempt to deliterate the 

memory of the Shoah. Tog~ther with Jews all over the world, Jewish 

communities in North America are putting pressure on the Polish govern

ment and the Catholic Church to move the convent away from Auschwitz. 

It must be understood everywhere that this Carmelite convent is an 



offense against the memory of our six million Kedoshim. It undermines 

the universal significance of the Shoah. If we allow our past to be 

thus attacked what hope is there for our future '? 

.:·s ~.~~::.::.:· .:..Bernard: SUCHECKY 

Editor of Regards 

David SUSSKIND 

Chairman of the Jewish Secular 

Community Center (CCLJ), Brussels 
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DOCUMENT 1 

Aerial photograph made by American planes-on mission over Auschwitz

Birkenau, April 1944. The white arrow shows the building (the "Theater") 

where the Carmelite convent has been established. 



Votre don au Pape: un couvent a Auschwitz 
lmmedlatement avant la deuxleme 

guerre mondiale, le gros ceuvre du 
theAtre municipal d' Auschwitz etalt 
acheve. On n'y a jamals donne de re
presentation, sl ce n'est le drame ·de 
quatre millions d'lnnocents qui sont 
morts let. Les nazls conflsquerent le 
theAtre et en firent un dep6t de gaz 
dont lls avalent besoln pour leur he
catombe. 

Le bAUment sombre se trouve tout 
pres du "mur de la mort" et du block 2 
ou Maxlmlllen Kolbe mouruf comme 
martyr. Sceur Benedicte de la Croix et 
Edith Stein egalement y trouverent, en 
plus de la mort, la vie eternelle. '": 

Apres de longues tractations, le ma
gasln a ete pr~te aux carmelltes de
chaussees. Elles obtinrent la permis
sion de transformer l'lnterleur en cou
vent Alnsi, de ce Heu, Jadis point de 
depart de la mort, rayonnera une vie 

Le couvent des carmelites a Auschwitz: construit comme the~tre, mau
dit comme dep6t de gaz toxique, beni comme foyer d'amour, de priere 
et de reconciliation. Ce sera votre don au Saint-Pere. 

nouvelle. Huit carmelltes 
habltent deja l'endrolt froid 
et desore. Jour et nult, elles 
ont devant les yeux des 
millions de morts, elles 
prlent et font penitence 
pour nous qui sommes en
core en vie, et elles con
strulsent de leurs mains le 
signe sacre de !'amour, de 
la palx et de la reconcllla· 
tion qui temolgnera de la 
pulssance vlctorleuse de 
la Croix de Jesus. 

Notre CEuvre qui, a la 
demande du cardinal 
Wyszynski, a de)a accepte 
le patronage de solxante 
couvents de contemplatl· 

· ves en Pologne, veut pour
volr aussl a ce qui manque 
encore au nouveau carmel 
d' Auschwitz. 

Cette tlllette met sa petite 
main dans la main de 
l'homme qui chemlne avec 
Dleu. II n'y a pas trace d'or
guell ou de desobe#ssance 
en elle. 
Pulsslons-nous tous mettre 
notre main dans ce//e du 
Saint-Pere avec autant de 
connance que cetteenfant ! 

Apres la vlsltie du Pape, nous vou· 
Ions, comme don de nos blenfalteurs 
du Benelux, lul remettre la somme ne· 
cessalre pour l'achevement de ce cou· 
vent qui devlendra une forteresse spl
rltuelle, un gage de la conversion des 
freres egares de nos pays et une 
preuve de notre bonne volonte pour 
effacer !'outrage dont le Vlcalre du 
Christ est sl souvent l'objel .. Voulez· 
vous partlciper a cette offrande ? Ver
sez votre don en mentlonnant: Un cou
vent pour le Pape! 

Laporte de l'enfer devient cel/e du ciel. 

Votre don: En BEl.GIQUE: 196-0093341-82 
Aide 6 l'Egllae en Detresse • 46, rue Joaepll 
Vrlndta, 4020 LIEGE· Tel 041141.39.53. SI woua 
d61lrez obtenlr un d6g,..wement ftecal (pour 
tovt don de 1.000 F8 et plus), weulllez we...er 
votre don a notre CEuwre flHale AIOE ET IES
POIR A.S.8.L., 3180 W11terlo, H c:ompte 1116-
0135761·16. Des dona molndl'ff au c:ounintde 
le rn•rne annee peuwent etre eddltlonn6• 
Juaqu'a la aomme, de 1.000 FB et pl1111 pour 
obtenlr la m•me attestation. Au WXEM· 
BOURG: CCP 26194-04 KIN/OPH, Oewelae
dreef 1, 8·3180 WESTERLO • T6l 00 32 14/ 
54.40.54 • Nous voua demandona de blen 
woulolr mentlonner votre numero de blenfal. 
teur, lors de toute correspondence, vefSement 
ou c:hangement ct"adreue. Redac:tlon: KIN/ 
OPH e.V., lntema1. lnformatlonadlenat, KO. 
NIGSTEIN Deutachland • Ed. reap.: W. Van 
Straaten, o. pniem., Poattacll 1209, D-6240 
KONIGSTEIN 1 • Pour la Belgique: Oewelae
dreef 1, 8-3180 WESTERLO. Ab. 8 no: 35 FB. 
35 LF • De llcantla c:ompetentla auctorttatls 
ec:clesla.Ucae 
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DOCUMENT 3 

P?i· 6. - 20 febbraio 1986 L'OSSERVATORE :ROMANO 

-·.· 

UN'OMELIA DEL CARDINALE MACHARSKI, ARCNESCOVO DI· CRA90VlA· · 

. Nel cam po di sterminio mi convento 
segno di mt amore pill forte del mClle 

1. Il conuento aeae C"7711tmane 
o4 Au.tcJuoltz castitlluce t1110 cld 
modi in cul la Chiua in Polonl4 
1>11ole nspondere aUa •Iida Uinci4ta 
dal C4171J>O 114:isl4 di 1tmninio di 
..<usc:h1Ditz • Birkena11. NeU'omdia 
pronimciata U 1 givgru1 19'19 svt ter
Titorlo deU"u campo di Birkmuru, 
ii Santo Padre. GWPcmil PaDlo 11, 
presmlb I contrnutl J>TlncfpaU di 
qiwta 1 rtsposl4 •· Ne ~ 114 
1·1mwr1o=i Pt1' tlLtta rll1MnitA. .nc 
lo partlcolan ~ 1piritJ141e 
e reZJqlo= 

2. SI tr!!Uo prim4 4l hlttQ IU 11-
cordare l'ecci4io IU ..tusc/uDIU. n 

,<fllo. rlcordo . elev• . inlJ>rlmern aem
pre di nuo1>0 ll7lCM ...UC ~·. 
·ne rellglosa·· delJe. eo.sotmze.: ·Dn•· 
euere eontb1uo=te Jiimovaio, 
po~ oltre Ill J>C.SS4J' 4d temJlO 
c't dU tenlll coscientemmte .cU can· 

. cdlare o di ollerarr qiwtl terrlllUi 

./aUl St i>elliuero dlmenticatl non 
d aarebbe plil m l'm>wrtlmento, 
nl l'ammOJllZtOne. , 

·. 3. iLo sterminlo di Aruchuntz Ju . 
. una tTagedia per tutJa l"""""'114. 
t'114 tragedia per moltc na..""ionl. 

Un «luogo sacro:i> 

per l'umanita 

Tra le memorle delle plu atTOCl Vtolenze con\plute dall"uomo aul
l'uomo un segno che l'amore 6 possiblle ed ~ plu forte del male: 
questo 6 II convento delle cannelitane scalze ad Au#hwltt. l.o he 
effennato II Cardinale Francls:ek MachorskJ. Arcivescovo di Cra=la 
ncl cul terrllorlo sorgo II famlgerato campo di sterminlo nazlsta, In 
un"omella 1enuta II 14 gennalo scorso. RJcordando l'olocauato del po. 
polo cbreo o 1 nuhon1 d1 essorl 111113111 dl fede e nazlone dlveraa che 
fvrono l!CCl•I, II Cerdlnale ha aottollnoito come I campl dJ stomllnlo 
debban11 reswe encor 0991 1:11mo memoria 11torlca della guerlll, del

. l'odio, delb crude!tll o delia dlstruzJono, ma andle coma • eloquome 
osortazlone afla pace •• Per questo, rlaffonnanch> U proprlo eppogglo 
all'lnlzlatlva di lstltvlre un convento di clal.osura net pressl del cempo 
dJ stemtinlo, aottoilnoa che In essa al osprlme l'lmpegno dolla Chiesa 
nel pronwovero la pace tn tun! I popoli o prcgaro per l'ospllWOl'lo 
del delittl commossI. Oell'omelia tenuia dal Ca·rdlnale Macharskl pubbll-

. i:hiamo· un;a· nostiitn'F.ione." · . ,. ·· : :.·.;: :: ~.:, .,_._ : 

def J!cdJd •, ncl 1915 t stato pub
llliclllo U mmiero 25). 

tema dello Jl(lte, o~ allo 
.~a e dl/endend.o l'uomo . 

6. hlw la CIUesa mtlollca ,,,,. 
nera moilto ;profolldamaJto U A· 
cri/lci.o lfel quattro m!Uom di per. 
s<me di turrle nligloni ed ldeofo. 
¢•: uominl, donne, bombini. Slamo 
ctrtl deU"tsi.stenzti di moUi eroi 
ienza 1'0mt che con l4 loro Um4· 
nil4 ripo:rt4Tono l4 vittorla nl ri
sftmll cha negtma la dlgnit4 e I ! 
dfril.li dtll'llomo. · 

Massimiliano Kolbe 

'- l4 traglca ;problemlJtlca dd 
c:ompo IU iknnmto dJ A~· 
BIT~ cflgenta ancor ptU com· 
ples•a •• .i comldera U /att9 c:he 
CJSO /ll l'opaa della Germania nG• 
%!:ta. Au.tc/lloltz ~ linonlmo ddl"ee
ci4io complujo d'2ll4 Gmnanla an. 
c:he rul pcpolo polacco. E' ~ 
lu.ogo cU pcll.tgrlnagglo per I tedt
schl: dew e.uerlo a/fin.Ch,6 lo g~ 
ncrazione dri plii anrl4nl non di-
171Cftlichl e la nuoM generazione 
po.ua conosc:crc la ~eTilb! Euo t 
ln :pc:rticolare ltlogo d'lneontTo Ira 

e Edith Stein L'Q: campo di Auschuritz·BiT~ polacchl e ledelehl, d()l)e wngono 
nnu t in un certo un.io un mu>PO ;promoul C011tinua=te leTltatil>i 
• h,ogo iacr(.I > c.llC: Opf.41'tieric in· . tN~t~~a " t!f i'lcr..r.tiUa:tan~. Basta .. ~"'tu. Zc ""i..cn.;.ic t;f:l;,;;c :!i :::.l .si 
distintamente a tutta l'unumitb e ricorctarc· l cosiddettl Sel!tinori di c.;no.amo 1 uoml la Cl)iesa C4lt1>-
ad og-nt papolo. Gl"'1an111 PaDlo 11, A11schwitz, oroanizzatl cla c 7'il110dr l:ca vencra due persone, attr=eno 
nel nio .Wcorso del U79 pronunda· . mk POlDSUchltJI • (• Sett;manale Ir quell rtnlte omaggio a tutte le 
to a .Birkenau. tra molli popoli ne t'nitlen~ •) e dal catlolici Ude-. oltre. La prima t Pa4re Ma.uimf. 

• nomlnb tre: qurUo cllrco, queUo ""' dell"• Ak:tion Suchnuichen •: 10 llano 14. Kolbe, aacerdot• polaa:o, 
russo e queUo PO!ci.oco. La lraoedio flisl14 dd Vescolll tedesehl lll!Ut /rote fr=rscaM. EglJ dOllb 110loft. 
del pOJ>Olo ebrco t terTl/il:lmU """ llare«he • d41'411tl u m-uro .U.Ut: t:.-iamente la prroprla i>lt4.ocl c bun· 
10io per le dfmen.siont qiiantitotiPe, cleCllZiolli, ccmpillU uel 1911 e . 1;er de/la. Jame 1 1>Cf' alllw:Te ..,, J>G· 

. ma amhe per u /atto cJie i2 razzi. 1983; .le molte cmmcia.tlcini ·raite ,:re di famtglia. Mori ln/atU 11.e!la 
smo nazirla aveva condmmalo qur- dal Cardinale Karol Woit111a ;prime oosldddla c bar41cca. della mo.u 1, 
sto popolo allo stermbilo ~ dcl 1971.e il noto brano della 1UC1 d.tt1'l> moltl.giol'lll dJ tO/ltreme flr1>-
to e totale (im ITattaJnento mn!k onielia prommciola fll4 da Papa a t'DCate dQlla /IZTllt, ,iiccUo con """' 
ebllero, forie, soltanto gU zJnoarlJ. Blr.t.=u ocl J9'19; noncM. I d!Jcor· ·inlezione di /enoto. Pa4re Kolbe t 
Il piii noto slmllolo dJ quest.> ater· d deU'cJtuale .Arcll1escooo dJ Craco- atato llcatl/icato nd mz e c:ano
:otinlo. soiio I Campi di concmtra· via. per esernpio qurlll di lXJ.uel· r!aato Dd. ZSU. 
monto di MaJt!DMk e di Birl<enml: . . dor/ dd 1981 • di Viemla del 1914. L4 seconda per1ona t -Edilh 
•cali fm"""'1:i, camere " 110:.. /o...U sUin, ebreo tedesco. Ulustre /~1>-
crematorl, 'cata:te. . :l'lltto db non Un'esortazione fa. siwra C4l'17ldlUmG. ATrestaia in 

.pub euerc dl~o: ulandtz, fu ucdsa nel campo di ~ 
; I popoU. sraVi :mn.o ~ al!a pace . ftntramtnlo di Blrkerlllu. E' In cor-
' dlJl .r=Umo ·nims1a alla ichi4uitu · ··. ·. ·10 U svo proc~o 4l beat!/~. 
cal 1l<caiti=to· cultvnJle e b~ · · s.. n· campo df stnmhl!o ·t an. :. · '1;'L'i4e4 cii ·couoc"aie a com>ento 
Qlco;mi:lolo durante la vUn'ra. ·Per i:M testimonia!IZ4 della VJterra: ~t· ·cfelle Carmelitane ad Auscll1Dlt: nan 

· ·1 polcicJU A11scluoitz t sinonlmo dcU'oaio, della ~lb e ·d•l/,11 df. . . ,~ .. ~.Eststo11.o gtfl, dd;J:Q1nlellts 
.: dl 'iotttimu"' c' '"' ".i~ "Ciu stfuzl~. E' la' pi;, eloquentl esoi:· ~ 1iicinj ·iii annjit . ~ cOiieentramento 
;, loCcarono la maggior 1J1Ute deUt tazlone alla JIGCO. Ausc/JIDitz·~~-~~· e aj)u.oghl,!U ~_tl;llzjpne, per .tsepi· 

· ~ /amigiie. Gli u prigionierj, ~•gnaU · nau si collOca tra Gltre dll.e".cittil.' ;iio o D"11111i :·m • GeT11111nla 0¢Ci· 
' dal mimm tatuatf, mono tra not. Hil'os!Um4 t Nag"osald, e tutte Ce:ti- dentale. Le suore polacdle ddl'Or· 
· C'e m.olta letteratura ln mmto cM monlano ie ptit grllJldi sciagurt Itel· lime delle Carmelltane Scalze dtsi· 
· ccnnpreniU memorle ·e shU:l! sdtn- l'umanltil pro~cate dalla gutrTa. dera1>ano· In un· modi> J)IUticolart 
. ti/itj (!Q-prc.U11tto .. a/ fas~U .. dJ L4 Ctuesa JIT.OcllmJa aggi ad Ausch- eSJ>rimere .:osl la loro coinuntone 

411TCl11ottz dcR'A.s!9~!,o.~--~ nel moc!o ad essa 1'fO;prfo, ii con la loro sorella, EdlLh Stein. 

Eue. secondo la IOTo rr11ol4, ft. 
"ono ill clausvra; dedlca1ldosi olla 
;pregltiera t cl sai:n/iciO esplatorlo 
1''1" I delitti commusi nel cam.PO 
di Altschwitz.BiTkt:nau t a /atKJrt 
lklla lXI" e dtLl"wlllb nel mcmdo. 
Bi$ogna rlconosc:cre olridtil>amenle 
la grcmdaza SJ)irit111Jlt della de~ 
.sione di q11u1e religiDJe, con 14 
quale cue Ii autocondanlllZllO, In 
wz certo aenso, ad WM pernumnrzJJ 
continua neUe irictnanu dtl ht.ago 
tiaor GDPennt rorribilt gtfl0Ci4U>. 
La loro ;prettnm ""1!r/J a mo11Ta. 
re che l'amore b possibilt, c:he t 
pm /orte ittl male. sono qJtUU le 
raglonl •OltOfllll~ ·au·e- Ila del

,ie Autoritb Go1'CTll4tlw •. sia . della 
comuJlit4 .. delJ¢cU .lklt'.Ar~ 
di "Cl-acoN, ,.; ·,c.. . . .. . 

Testimoni ·di vita 

dove .era la morte 
. a. Nd J91C le iuore Canneutane 
ottennero U permesso deUe Auto
ril4 di coU.ocar t ll con"ento ad 
Auschwitz. /!Ulrl deU'e: campo di 
concentrcunmto. Chiaero qum4i di 
poler .ristemarc ll lor.o com>rii.to 
vlcino aUa c baracca Xl •. dor>e d 
trooaw ll c !nmter dello Jame •, 
luogo "Ua moru dJ moltc vUt> 
>M, tra ad San Mcnintillti7lo Kol· 
Ile. E" Jtato 1roD<1to 11n edj/ldo ct> 

stndto prima cteua p1imo guemi 
TllOnl!iale, c:hiamato fl c ~ 
t.:atro » c:he pot.ci>a senrirc a Sale 
teopo dopa prC1>1.o adattamnzto. 
lJol JGl• 'l.....,lu <l!i/lcw IMM ..._.~&e 

mai ""1110 t1na jlmzione Fedsll t 
fltT decint di annl t nato t1Wi=I· 
lo come magau:ino. Esltrnamtnlt 
non doi>t100 n!rlre nes.suna modj· 
flea. 

I grandi compiti 
dei cattolici 

Il c0m>ento st tras/m Ml aud· 
detto ei;li/ldo uU'crutunno del 1984. 
L'Arclt>escovo dJ Crcccvla nt tn
/ormb ·r .Arcl4iocesi · cmi · ta iettera 
dd 2ll uttembre .1914. 

9. NeU'ampio ma non esaurlen
te studW "Ila comJllcsaa ;pr.obi~ 
matica dd cam;po di concmtrcmen
to di AuschlDiUoBlr.ttnau si tToNno 
le rag!onl che .,,.,,,,,,,. spmto le &11~ 

. re CJUmeliJJ:ne 11 collocaTe il ~ 
comomt.o ad AJucJwritz e r ATci11e-

• SCOIX> di CTat:OPia 11 dar loro U auo 
appoggio. . Qlle,i!I rag Jani, SJJl.t11ano 
ancht il nostro modo d; hltendert 
I grancU compttl de! ca!1olici di 
fronte all'ertdhil lascWdci daJ. c<rin
pi ·di conce:tramtnt.o. rt convento . "lie cannclitane i aimllolo .cfi que. 
su c:ompi.tl; mordll c1U. la ChieJll 
cattolic:o che e ln Polonia e ntl 
mondo dew 111.sumtr!j '""'Clldosl 
Itel dillersi metadi pcutonili. 
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DOCUMENT 4 

CONSEIL REPRESENTATIF DES INSTiTUTIDNS JUIVES DE· FRANCE 
Direction Gln~ra)e : 19, rue de TihiJan • 7.5008 Paris • Ttllpbone : .561.00.70 • :c. C. P. 20.53·34 Paris 

Excelt"ence, 

Paris, le 13 Mars 1986 

Son Excellence Angelo Felici 
~ Archeveque Titulaire-de Caesariania 

La Nonciature Apostolique 
10, Avenue du President Wilson 
75116 PARIS 

Apres la recente demarche de la Conmunaute Juive de Belgique aupr~s 
de Monsieur le Cardinal Macharski, Ar~heveque de Cracovie, nous venons, 
a notre tour, en rnemoire des 76000 juifs deportes de France, dont, 
seuls 2500 ont survecu, et au nom des Institutions Juives de France, 
prier Votre Excellence, avec respect mais avec fermete~ de ·transmettre 
notre demande instante de voir reconsiderer la situation cr~ee par 
l'installation d'un couvent de Cannelites a la l imite du Camp 
d'Auschwitz. 

Quelle que soit l' i ntention qui a conduit a cette initiative, et 
quels que soient les sentiments qui animent celles qui se vouent ainsi a 
la priere et, peut-etre, a la repentance. notre devoir est d'attirer 
Votre Haute attention sur le tres profond malaise ressenti par notre 
tonmunaute. 

Auschwitz est devenu le Haut lieu de la SHOA. 

O'autres, nous le savons, ont souffert, ont ete meurtris et 
assassines par le nazisme, mais c'est le martyr incorrmensur~ble des 
juifs qui a marque ce lieu du signe de l'indicible souffrance d'honvnes, 
de felTIT\eS et d'enfants, abandonnes par l'h~manite a la technologie de la 
mort industrielle. 

Rien ne ·peut effacer le fait que c'est eux qui sont morts la-bas, 
par~e qu'ils etaient juifs et - parce q~'ils l'etaient - dans 
l'indifference des gouvernements et des hierarchies religieuses. 



...... . 

DOCUMENT 4 (continued) 

Aujourd'hui. ils on't droit a ce silence dont ils ont profondement 
souffert alors qu'un .cri pouvait peut etre les sauver. surement. leur 
faire sentir que, dans leur marche inexorable et hallucinante vers la 
mort, ils n'etaient pas seuls. Que quelqu'un se souciait d'eux. 

11 est trop tard. Excellence, pour le repentir sur les lieux du 
crime. le ciel alors ~tait vide, il doit le rester. 

- .. . . 

Que chacun vienne prier ou m~diter selon sa croyance~ selon son .. -:,,·,=='' ::--. · ·: 
rite, selon son coeur, selon sa conscience, sur cette terre · gorg~e de .-.:: :. . ' 
vies perdues. · ~ . , . - .. .. 

. .. ' . . _ ·.-· ' 

- ·. Ne laissez pas jeter une ombre, fut-elle celle de la Croix, sur le 
champ immense de notre .inapaisable douleur. 

Croyez, Excellence. a l'assurance de notre tr~s haute et 
respectueuse consideration. 

\ 

: · . ..: .·. . . . 
, 

• ! 
' l 
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DOCUMENT 5 

Draft Resolution 
No. S 30 January 1986 

nm CARMELITE CONV~NI' AT AUSCBWITZ 

The Eighth Plenary Assembly of the World Jewish Congress, 

meeting in Jerusalem. 27-30 January, 1986, 

II Calls on the Carmeli tes to desist from the propose·d construc-

tion of a Carmelite convent on the grounds of Auschwitz. The ground of 

Auschwitz has been hallowed by ~he bl"t>od of many martyrs of all faiths, 

including that of millions of our fellow Jews, 

III Believes that no one group or faith should establish itself 

IV 

on this ground . Such an action,- however well-intentioned, would create 

profound anguish, misunderstanding and resentment at a place that for 

t.he Jewish people will forever symbolize the tragedy of the Shoah, and 

Urges Catholics everywhere 'to join it 'in this appeal. 



DOCUMENT 6 

CENTRE CULTUREL ROM 
SUBVE.NTIONN£ PAR LE MINISTtRE DE LA CULTURE .· 

143, Avenue du President Wilson 93320 P~VILLONS /sous /BOIS 

~ 848-36-66 

Apres consultation de leurs membres dirie~~nts et res

;ionsables, l e s oreanisations tzi!!anes, a savoir le COi.!ITE Iii

TE1UJATIOUAL ROM, le CQl:iITE ROM DE FRANCE, l a COM1HSSION DES 

ihlOI'I'S HUJ;iAINS DU PC:PUJ..h: ROM, L' A:.:i~OCIATION NATIOHALE DES 

GITA"1~S-K.l\LE D~ FHANCE ( feder~es au sein du c.r.R.-RO?-iANI-tnH ON, 

reconnues pp_r l'ECOSOC des Nations-Unies, depuis 1979), denon

cent !'installation d'un couvent de Carrnelites sur la terre ue

venue sacr<~e d ' AUSCHHITZ- DilJKENAU ou pF.rirent des mil lie rs de 

leurs freres r oms. 

·n• a.utre part, l e C:&'JT:l~~ CULTlfr~L ROJI~ , CJ.Ui vient de se voir 

confier le soin d 1 elever le monument du t-IAftTYRE TZIGANE, en Fran

ce, en souvenir des 35.000 martyrs roms fran9ais sur un holocaus

te de plus de 600.000 des natres:·; r.roteste eealernent contre l 'ins

talla.tion de ce couvent <l AUSCHWI'l1Z, rappelant q_ue cette terre 

a~partient desormais h tous les ho~mes, de . toutes nationalites 

sans distinction religieuse et qu'il est inadmissible qu1une 

relicion particuliere en annexe une partie. 



DOCUMENT 7 

Mgr. Decourt-ray, Archbishop of Lyon, France, 

to the French radio FRANCE INTER, Dec. 6, '85 

" ••• The Nazi barbarity· that struck Auschwitz 

struck the Jewish Pe.opi.e above all, even if 

others were also in Auschwitz~ For myself and 

for world public opinion Auschwitz is the symbol 

of the attempt at total extermination of the 

Jews, which is called the Sho~h. Such an experl.ence 

has given the Jewish People, through its Martyrs, 

a particular dignity that belongs to it only. To 

build a Carmelite convent in the concentration 

camp of Auschwitz would mean a threat to th~s 

very dignity. I will do everything to see that 

·the Jewish People is respected everywhere, 

iricludint in Auschwitz". 




